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Nous voici au temps de la Passion, à laproche de la Semaine 


Notre Bureau d’information 
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le drunc du Culvaire partage le monde en deux cf oques: celle 
du pagauisme, celle du christianisme. Non pas que de eè jour le pa- 
wgnisme ait été aboli. par toûte la terre Et remplacé par le christianis- 
me, nus en.ce jour. pardit sur la terre une race nouvelle qui subsiste- 
ra jusqu'à la fin des tempé,.l racë chrétienne, la race des disciples de 
Jésus crucifié ce LU 

Désormais deux esptits se disputeront le monde, deux esprits en- 
tiéreruent opposés? Posprit du christianisme. ef l'esprit du paganisme. 

Qu'est ce que le paganisme ? . Cest l’orgueil, c’est la chair, c'es 
l'argent :tkc divimisation “des instincts et des passions de l’homirne. 

Qu'est-ce que le ehrislianisme ? C'est l'humilité, le renonecment 
le détachement detoirt: en un mot le sacrifice de soi-même, constant, 
entier, total, à Famour de Dieu et du’ prochain. . - | “Le Droit” 

Ja croix est le symbole, l'étendard. Ses deux bras se dressent ° 
vers le ciel. Plantée suide moutiente du Calvaire elle est visible au 
munde entier." Pendubt trois heures un Dieu y est resté suspendu |5a 
au ses plaies, dans l'attitade du sacrifice tutal, dans ly souffrance qui 
hroic toutes les fibres desdti coeur et la mort librement atceptées pour 
l rédemption du‘ iuoude, : Cest 11 que s'opère la réconciliation en- 
re l'humanité crintiucHéset la sainteté infinie. | 

Se préténdre chréticti, disciple d’un Dieu crucifié, et repousser 
li eroix, c'est Sc’ fairé-iTlifion, c'est faire insulte à Dieu. L'esprit 
paien que pous tenvus de notre nature de péché: l'esprit de convuitise, 
de domination pur I foîce; l'esprit de sensualisme que nôus portons 
dans nos iueinbrés, doivurtt être attachés à. la croix. Cest ühe âne li 


. Pour répondre à l'excellente sug- 
gestion de l’un de nos lecteurs nous 
inaugurons un bureau d’informa- 
tion religieuse. -: . 


questions à ce büreau d’informa- 
tion aux conditions mentionnées en 
troisième page. "7 

On peut commencer à adresser 
des questions dès cette semaine. 
Les réponses suivront au fur et à 
mesure, : 


RC ESS 


Le “Droit” d'Ottawa entrait dans 
douzième année, le 27 mars. 

Le chemin parcouru depuis le 27 
ars 1913, les futtes sans nombre 
qu’il a menées à bien, la place qu'il 
dccupe au tout premier rang de 
notré presse quotidienne, son rôle 
nécessaire. d'éveilleur d'äines qu’il 
vemplit avec un intrépide courage 
et une persévérance admirable au 
foyer de la minotité ontarienne, 
som le plus bel élüge que lon puis- 
se faire des dévouements cachés 
dont s’alimente sa vie toujours as- 
ecndante, de la valeur intellectuelle 


Et d'ne,vräivent Hbée il y aque-lfme chrétienne, l'âme 
aie du la erois, Päanc qui triomphe d'elle-même ct de ses passions. 
sou pus à vrai dire put ses seules forces, ee qui lui sératt impossible, 
nuls pur le secours 
fait juais défaut. | 

On n'est chrétien, qu'à ce prix. Aussi beacoup se disent chré- 


bre que nous devons remetiie entie:les moins Je ché 


française en Ontario. 

-La survivances du “Droit” est un 
miracle d'énergie et de sacrifices; 
elle est Ia plus forte leçon de téna- 
cité que contiendra peut-être l'his- 
toire des luttes françaises-en Amé- 
viqué. - ‘ 
. Puissions-nous 


d'En-Haut, pai Te secours de la grâce qui de lui 


tous uller à son 


lécole, nous qui devons. livrer Îles 
mêmes combats, et le ‘trouver encq- 
tète Jorsque - 
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re à notre tète lors 
l'heure’ de’ la vietoire :- 
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. Le théclogien du “Star” 


. Aù.-dite du éovlogien : d 
#Slar”- de: Saskatouns lès” Héputés 


pas trouve, SU ‘[Canädiens Français n’ont:rien-com- 
Revenons & Dieu, pris au débat qui s'est livré à la 
redevenohs Hbreg, "4. A chambre des communes autour. de 


\ la question du divorce, I remarï- 
que que les plus farouches ‘adver- 
saires. de Ja résolution, proposée 
par M. Shaw de Calgary, ont été des 
orateurs dè Québec. , 

Quel dontmage qu'on n'ait point 
et recours aux lumières de Poracle 
de Saskatoon ! Nos, ignorants du 
parlement d'Ottawa auraient pu ap- 
prendre que l'antique distinction 
des sexes n'existe plus ait vingtième 
siècle, que'la sainteté du mariage 
n'est  qu'affaire : de préjugés. et 
qu’aprés tout l'opposition au di- 
vorce west basée que sur vue “lé- 
gère différence de. coutumes na- 
tionales et d’idéal humain”, ‘ 

Ce gentil barbouilleur de papier 
a le don d’accumuer datts Ia même 
phrase autant didioties qu'il v : 
de mots. Les gens de Saskatoon fi- 
niront peut-être par s'apcrcevoir 
qu'il n’est pas-sage de laisser unc- 
plume el un encrier entre les mains 
°. d'un gamin: il finit toujours par 
ss |s’en. mettre ‘partout et éclabousser 
tous ceux qui l'entourent. . 

Les habitants de Québec ont l’hu- 
milité de s’en tenir aux jugemenis 


Le Lenips de la Passion, c’est le terhps de lu réconciliation. 

Si uutre coeur cét'trop endurei pour se laisser émouvoit au spee- 
lle d'un, Dieu d'amour mourant pour nous sur une croix, ayons au 
moins plié de nous-mêmes, avons: pifié de notre dhe.; TL ne nous 
rai servi de rien-.de:posséder: toutés les’ richesses de la terre, d'a- 
voir treapé nos levres à la coupe dé toûé'les plaisirs, st nous perdions 
hi vie éternelle. Lu Vie présente passe vite! demain est l'éternité; et 
est alors que fout commence. #2, 7 | | 

… Done, c'est aujourd'hui même qu'il fant s'occuper d'une affaire 
Qui ne peut souffrir plusitle délai, de l'affaire suprême de notre salut: 
La miséricorde do Dieu est là qui nous attend au tribunal de la 
conciliation, au banquette vie. ll UT | 

Faisons nos Pâques! .: Te TT n 

La Pique est Ub-pasage. : Que ce soit le passage pour le juste à 
Une vie plus justé,:plüs intensément chrétienne. Que ce soit pour le 
pécheur que la bonté de. Dieu attend, une résurrection pour ne plus 
ugurir, 

Eu ce temps dé grûce, une voix fous parle au cocur ; écoutons-la. 


_ . AvF. Auclair, OM 
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La fin-du Mis-neuvième siècle 
counut une’ véritable contagion de 
conversions littéraires. . =: 

‘Paul Féval fit détruire toutes les 
éditions ‘de se$ ronians, qu’il corri- 
gea dans le sens le plus chrétien, 
Le baptème administré “in extre- 
mis” à Littré par sa famille souleva 


Pour les chefs d'Etät et leurs 
Souvernements 


Linténtion spéciale Pi cousée’ aux 
-Maubres de l'Apostolat de. la pri- 
CE, pour Le mois d'avril, intention. 
tpprouée ct bénie par S. S, Pie XI, 


k écrivaiHeurs modernes! “L’homn: 
me na pas le droit de séparer ce 
que Dieu a uni”, ne s'agissait 
point dans le eas présent de re- 
connaitfe où non la légitimité du 


cest les Chefs Et: € fe 1 5 : . x : : 

ST Etat et leurs Gou-|à l’époque une polémique fort vio-|divorce, de Pintroduire dans nos 

la France, dont Le seulement pout |lente entre catholiques et libres-llois: il v est déjà malheureusc- 
. _ L 


pau dont, les élections immi- 
nntes | ont revélir une si haute im- | 
Portance, mais pour l'Atemagne, en 
Ds PIC aussi à lu même épreuve élec- 
Srale, pour tous Les pays catholi- 
ques ct ceux de l'univers entier, à 


ment; mais de le rendre plus facile, 
et c'est ce’ à quoi les députés Ca- 
nadiens Français ont"Youlu s’oppo- 
ser, N 

Quand il y «à une lézurde dans un 
ur, et qué ce mur soutiernit tout un 


penseurs, 

Mais Le mouvement de conversion 
eut Ses “origines véritables dans 
Pexempte de J.-K.-Huysmans, lau- 
teur de “Là-bas”, de En route”, 
de: “La Cathédrale” et 


ÉObencer piu le nôtre, les pieux de ‘Sainte [ur . 
idèlec 1e CS PICUX ET vdwi " Schi 9 ainsi Û *e, de simple bon sens deman- 
fidèles auront à coeur. d'adresser. Lydwine de Schiedam”, ainsi que lédifice, le simple b an: 


de qu'on ne commette pas l'impru: 
dence de Pélargir. 

M. le rédacteur du “Star” qui est 
sans doute un lecteur assidu du 
“Physical Culturé, des revues fé- 
iministes et effémrinisantes, pourrait 
iavec profit -consulter de temps à 


du poète de “Sagesse” : Paul Ver: 
laine, ‘ 

Lé  sevplique Julgs Lemaitre, 
auteur du “Marty sans la foi" At 
une, fin édifiante. "François Cop- 
pée trouva, dans la “Bonne soyf- 


iel dc lerventes oraisons, afin 
ch li pluise à Dieu d'éclairer les 
en d'Etat el leurs Gouverne- 
Mon OUT eur faire bien distin- 
Tél CE servir lovalement les inté- 
ES Inatéricls el spirilnels de leurs 


Peuples, à travers les’ tèné i france”, des accents de ’résigna- or 
Aa c avers les’ ténèbres qué FTACe”, .dcs accents dc “TrésignNa- ji? on vi - Jura D ‘ elle 
répand sur le monde, présentement, tion chrétienne qui firent oubliers } Autre Le vieux livre qu'on appelle 


ki révolutioi les vers sceptiques du ‘“Reliquaire”. [a Bible: _ Li. 


J montante, dans les ] : 
Mbes el dans les moeurs,” .[ : Qu ne.sautait parler de  conver- eo 
Se sion en ce qui concerne Barbey ‘L’anglais suffiret-il 2: 


d'Aurevilly et Léon Bloy, dont le 
‘atholicisue devint de plus en plus 
batailleur à mesure qw’ils-s'avan- 
caient vers les certitudes éternelles, 
Les poëtes Adolpht Retté et Char- 
les Morice se convertirent à lins- 
tar du ‘pauvre Lélian, mais de fa- 
“on plus durable que Verlaine, r'e- 
tourné 4/ta débauche vers la fin de 
sa vie cœlamiteuse, k : 
La. littéralure française contem- 
poraine ‘a puisé dans ce passé ré- 
EU cent Ja sève d'in renouveau de la 
fessi ant Augustin; dont les “Con: |Peñsée catholique, Le mofvenrent 
ion tte _lelracent les: égarements [religieux aettel- comgie des noms 
x ains-le-nombre est considéra. |qui:sont des plus illustres, dans le 
Münei Penseurs; de poètes et de-ro- |roman, la poésie, Phistoire, la phi- 
ln plus. à illustres qui finirent dans |leséphie. dat 
\ Le Réplente dévotion, |" Citons pañmi'les romanciers: M, 
trois ‘exenpl € Louis RIV.en offre M..Paul Fourent,:! ionc. Bazin, Poul- 
ficatifs. qu’il #$ d'autant plus signt. | Rengudin,.:Lonis ‘Uerlrand,. Henri] 
res fort AS tent surales carac. |Dortleans, Emile. Darmann, . Andr 
‘ne, En Fontaine ents 5, Paseal, Raci- |Benumier, Pani Cuzin, Piorre l'Er; 
“La convar NE mie, François Mounriie, , Mauricé 
LS (ous Cas Sion de EN Hurpe. éton- Brilland, Jean . Nesmy, Chartes \ 
een COnvubent Parisien [Hoifie, Joun Baile, Hénri.ile Noust 
“CHERE, senve, Hanvi.de Monfhorlaut, ele. ! 
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La foi et ses victoires ue 

New-Vork.—M: M. Guy E. Tripp, 
président de-la firme Westinghouse 
Electric, dont les énérgies em-| 
plovées au développement du radio 
ont obtenu des réstitats considé- 
rables et que Pon peut appcler un 
“réveur pratique”, entrevoit le jour 
où PEurope, l'Asie, l’Afrique et PA- 
mérique seront reliées par un ré- 
seau d'ondes: radiophoniques qui 
permettront un échange ;de propos 
plus facile entre ces pays et cau- 
seront une .vévitable confusion des 
langues. La cnriosiié humiaihe en 
sera éxcitée au-point de désirer sa: 
voir ce qui se passe et se dit partout 
dans l’univers et rendra nécesshire 
Pemplai d’une seule langue qui se- 
rait l'anglais selon la.prétention, de 
M4 Tripp qui préférerait, l'adoption 


Papi _pnes a .. l 
4 Dis -Gabricle d'Annunzio, qui 
qu L sution de faire un pélerinagé 
ae peau de saint Francois d’As: 
na se lera-Lil moine °.  - 
ue TAinS de ses amis pensént que 
"Exeolst ! Serait pas, ‘écrit 
profa ne. tire prémier écrivain. 
le tard: AEUTE vers la religion, sur 
£ Q pe : . ‘as 
ru JMoGter jusqu'à saint Paul, 
M. Sur le chefñin de Damas. 


Inngue artificielle. . E c 
L'anglais, langue universelles 
est le désir de M. Tripp, mais 
c'est un désir qui est encore loin 
jd'être réalisé. Fe 


+1 = à ° : ‘ \ 


.CHEZ NOUS ET AILLEURS 


Chacun sera libre d'adresser des, 


et morale des chefs de la pensée 


45. Port'iNelson :n 


st 3e 


NC NS NT TT 
grand. théologien : du. 


ai que 


de cette langue à la création d'une b 


: Beaucoup de papier, pou. d'idées, 


Re . . 
Mercredi 9 avril, 


“Vers la Baie d'Hudson” 


Winnipeg.—Plus de mille délé- 
gués, venus des trois provinces des 


ES 


prairies et de deux Etats améri- 
ains, ont assisté à la conférence 
tenue à Winnipeg, vendredi der- 
nier, au sujet de ln route de Li Baic 
«d'Hudson, 
. L'enthousiasme général est ex- 
La grande famille de nos ‘heb-!primé dans proposition suivante: 
domadaires catholiques et français [Si le Canada doit ètre sauvé, du 
vient de s’énrichir d'ine autre-uni- | désastre, $i PEst éguré par son é- 
té: le Nouvel Ontario’ publié aux {goïisme ne doit pas forcer POucst 
Chüûtes-à-l'Esturgcon (Sturgeon [à une alliance défensive ct antago- 
Falls), comté de Nipissing, Ontario. [niste, le chemin de fer de la Baie 
Son programimé.excellent et son al- [d'Hudson doit être lerminé tout de 
lure combattive promettent un ven- [suite or , 
geur de plus à la. minorité d'Onta-|. JF. GC. 0 Connor, de  G “and 
rio, : Succès ct longue vie au con-}Forks, délégué du Dakota Nord, s'é- 
frère ! | EL  ® ‘ tait écrié au milieu de tonncerres 
Te nonnnene 2108? * d'applaudissements: “Allez dire 
aux: gens de l'Est, qui peuyent pen- 
Argument Sans valeur dant un moment.ne pas penser à 
_. eux-mêmes, que s'ils désirent un 
du C. p,iCanada uni, ils doivent finir ce 
de fer ét le finir mainte- 


Salut au confrère 


| Lorsque la construction hemi 
ÏR, fut projetée, un ingénieur décla- | Chemin 
lrait qu'il n'y avait qu'une étendue [nant 


june quarantaiñe de milles propi- Deux résolutions ” 


jee à Ja culture sur tont 1 parcours | Doux résolutions furent passées: 
ee \ N Cou rés s: 
[du GP, R. à l'ouest de Winnipég. {ja première, demandant au parle 


L'avenir n'a pas donné raison à Iment fédéral lé parachévement im- 
cet ingénieur, |. médiat de la ligne de la Baie d'Husl- 

Il pourrait bien en être de même son, sera portée à Ottawa pur une 
‘des: pessimistes qui s'opposent à la délégation, dont M, Bracken s’est 
construction du chemin de fer. deloffert de faire partic; la seconde 
la Baie d'Hudson, car si Le pays lexprimait un vote de remerciement 
que traverse ce chérüin de fer don- [aux Etats antérieaius dont la coo- 
ne peu d'espoir gémine culture il [pération ä”ce projet a été haute- 
est irès riche en 1ffnerais de toutes [ment appréciée. . 


sortes, Jr Un débouché pour les pays du 
Dire que ce chemin de fer ne centre 
[traverse r'ftion pays de rar ln. Le délégué du Minnesota, M, 
comme affirmait" ces jours der. Doelle, a dit que le plus fort 'ar- 
uiers un, ingénieur à Montréal, a de : 


gument en faveur de la Baie d’Hud- 
son élait le parachèvement du ca- 
al de Panama. Désormais rien ne 


c’est un argüment sans valeur. - Ce 
chemin de fer offre un céponché ñ 
avantageux à uest agricole ct i 
doit être exploité. I he faut pas |Passera plus par les pays du centre 
oublier que ce fut: la voie naturelle | POUT aller de 1 est \ l'onest, ou vice 
que suivirent presque tous les trafi- Versa, parce que a Loue 70 à 00 
quants de fourrure bien avant que eau fait le ATP ES PORE U 
le Nord-Ouest fitipariie du Cana Pour cent meilleur marché que les 
da.” Lu -* cbenñins de fer. 1 faut un débou- 
ché'pour les pays du centre, et le 
débouché naturel est la Baie d'Hud- 
‘son, 


, 
CE 


st peut-être pas 
lFéendroi le plus ‘avantageux pour 
‘établir ‘fe port, mañié if n’y a pas 
de’ doute que la navigation est ‘pos- 
sible: dans Tax Baie, d'Hudson -pour |: Le Dr Wallace, Qu Manitoba, à 
ne, période suffisamment longue, ‘affirmé qu'il était inutile de parler 
.… L'Ouest,est plus que‘jamais:déci-lde La praticabilité de cette route, 
dé à obtenir son port.de mer. "7" [pour la bonne raison qu'elle’ avail 

Ft | été parcourue pendant 250 «ns par 
les Anglais et les Français. 


Ligne le. plus courte 


v 

C'est la ligne la plys courte, a-t-il 
ajouté, pour les marghés ‘d'Europe. 
“lle nous tuct tout près du Gruën- 
sleterre, dun peu partout land, a dit l'ingénieur Ferguson, 
Scterre, qun peu partout. . [où pendant les mois où Kk: Baie est 
. Pendant ce temps-lh nos gens [uuvigable, nous pourrions facis 
dans: la: province de Québec s’en [ment transporter nos grains, De 
vont aux Etats-Unis. Double per- à, ils seraient versés, au moment 
te pour le pays. Le. voulu, sur les marchés du monde, 
Au Tieu d'importer des ‘étrangers [à n'importe quel Lemps de Paunée, 
à grands frais H faudrait donner #20,000,000 , 
toutes es farilités possible à nos . . ? , - 
gens de venir s'établir dans POuest. | 1-0 maire Clare de Saskatoon à 
Ïs, feraient de bien meilleurs co- [déclaré ne pas savoir si le plan 
lons-que ces étrangers et tout Jefétait praticable; imgis, dit-il, un 
pays en. bénéficierail. Une politi- [gouvernement qui a déjà ilépensé 
de colonisation vraiment cana- |520,000,000 ‘dans cette entreprise, 
! duvuit savoir ce qu'il faisait, lors- 
qu'il en a décidé l'exécution, 


Trois partts unanimes 


LL ét 
‘Fréquentée depuis 250 ans 


NZ 
L' 


. 
come) 
. 


Que font nos gens ? 
1,200 immigrants sont arrivés, le 
méme jour à Winnipeg ls: vfen- 


nent de PEurope Centrale, de l'An- 


dienne est ce qui presse le plus, 
RE 


915,000 sont déjà souscrits |, est tu première fois que les 
pour le monument de irois -partis politiques du Manito- 

= ‘ -[ha peuvent s’entendre sur yne ques- 

Mer Laflèche tion, au dire de M. Bracken. C'est 


LT . que le chemin de fer de la Baie 
Les Trois-Rivières.—La souscrip- | d'Hudson#s’impose au pays comme 


divins qui valent bien ceux de nos |{ion à date pour le monument delune nécessité vitale, bien autdessus 


Mgr Laflèche est de #15,800, en [des machinations de la politique. 
chiffres ronds, | . 

H reste encore une cinquaniainc 
de paroisses du diocèse qui n’ont ! en 
pas encore envoyé leur lisie de [prouve le projet, pour Ia raison que 
souscriptions, ainsi que les états la Saskatchewan produit assez de 
franco-canadiens des États-Unis et [nourriture pour une population de 
le district de Montréal où l'on |30,000,000, et avec cela elle ne vient 


compte plusieurs milliers d'anciens [pas à bout de se véchapper. Le 


eu 


Un 


LU 


T 
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Le Session à Ottawa 


On parle de plus en plus du bud- 
get et tout porte à croire qu'il sera 
présenté quelgues jours avint Pis 
ques, à la veille des vacances pro- 
bablement, Le cabinet, à.la ‘'séan. 
ce de samedis à étudié les, diverses 
questions que cette importante lé- 
gislation comporte, et les cercles 
parlementaires! sont portés à croi- 
re que tes changements tarifaires 
seront fixés au 15 avril, D'ici là 
la Chambre tentera de se tirer de 
ses crédits le micux possible, avec 
quelques votes peu compromet- 
tants, et des bills sans répereussion 
seront/introduits dans la machine 
législative. 

1 est probable que les change- 
ments au tarif seront nombreux et 
considérubles. S'ils ne le sont pas 
H y a certainement une partie de 
la députation qui sera mécenten- 
te, Les ‘progressistes out adopté 
une attitude bénévole à l'égard du 
gouvernement, mais ils ne resto. 
ront screins qu'en antant que le 
tinistère leur retournera en fa- 
vers les votes qu'ils leur donnent. 


L'alliance libéraleprogressiste 


Une entente implicite apparente 
existe actuellement entre Îles deux 
partis dirigés par MM. Mackenzie 
King et Forke.. Divers incidents le 
révèlent chaque jour. Lorsque les 
fermiers, pur exemple, ne sont pas 
rabsolument satisfaits de lattitude 
du gouvernement, ils quittent la 


Chambre pour. ne pas voter, Lors- | 
i 


qu'ils prononcent des discours, ils 
adressent presque tous leurs sar- 
casmes aux conservateurs ef 
ticuliérement à M. Mcighen dont ils 
n'aunent pas beaucoup les idées, 


Hs se laissent porsuâder plus aisée 


ce quand, par hasard, le gouverne- 


ment, propose à la Chambre la for-|}4 rest Drtiiée E ; 
iito 


mation d'un comité qu'ils n’approu. 
vatent pus beaucoup au fond. En- 
fin, progressistes ‘et libéraux, de- 
puis le début de la session, tapent 
ensemble, et. à tour de bras sur le 
parti conservateur, leur cuneimi 
commun, votent ensemble: contre 
lui et cherchent à lui couper, au- 
tont oue possible, je 

pouvoir, : 

La semaine dernière, 
sait de voter un unillion et demi 
pour Pachat dun nonvesu château 
pour Île haut-commissaire du Ca- 
nada à Londrés. Log 
leurs sv opposèrent et espéraiont 
voir.cnfin les Progressistes les ai. 
den à sauver cet argent au puys, 
Les whips ministériels avaient 4 
verti les députés-fermiers et comme 
ce soir-fà if v avait une grande 
partie de bockèy entre le Canadien 
el Æe Calgarv. une cinquantaine de 
députés de l’Oüest se découvrirent 
tout à coup un goût pour le suort 
et filèérent à lAnglaise. Résultal: 


pendant que les Fermiers éncoura- \Le débat sur les embränchements 


deaint de leurs eris les joueurs de 
Calgary--ce qui ne Les empécha 
pas d'être vaincus par 


petite majorité de 15 voix le mil- 


ion ct demi pour la nouvelle mai-[plusicurs députés 
son de notre haut comtissaire en 'PEst.. 


| Angleterre, M. Forke, qüi:a tou- 

te la ronblardise dun pavsan nor- 

mand, fit mine de protester. 
“On pourrait bien attendre que 


Une écon0mie pour le. pays ‘ lous les dénutés fussent à leurs sit 
M, Latia, de la Saskatchewan, ap-| ges pour faire voter de pareilles [N, B. dit-il, 


sommes” déclara le leader des pro- 
gressistes, 

M. King expliqua, sur son ton 
bon garcon, qu'on ne pouvait éter- 
niser Pétude des crédits; M. Mei- | 


trifluviens qui doivent certaine- transport inange tout. La dépense ghen, sceptique, se contenta de 
ment apporter leur quote-part. encouruc pour Îe parachèvement | sourire. 
. de Ia di ne, scr'a UE éCononne, DA | Le même jour fut joué à propos de 
#: ec qu'elle fera passer duns la Hüche {la tour du Parlement, Mile Aynès 


du fermier ce qui s’en va dans le 

trésor des chemins de fer, : 

sn LEnmenses D ES 

Premiers incidents de la cour 
se des aviateurs ” 


La loi scolaire de l’Orégon op- 
‘posée à la constitution des 
, Etats-Unis 


se 


Portland, Orég.— Dans la lutte 
contre la loi de l’Orégon- qui vise à 
la suppression de la plupart des 
écoles libres de PEtat, fes catholi- loir Qu monde, a été forcé de faire 
ques et leurs alliés viennent del inéGescente sur le Je St-Mathieu, 
remporter leur prefiifère vicloire. île de Corfou, d'apres un Mesage 
Un tribunal fédéral, siégeant, äliecu pi, Personne n'a été blessé 
Portland, dans l'Etat même de FO- "les dommages ont #16 légers, 
régon, a déclaré que cette loi est! 4,ès quelques réparations, l'envo- 
contraire à ‘da Constitution améri|j5e : Athènes a été reprise. 
cuine. Les choses n'en resteront! "Kouitle..-Les aviaièeurs . améri- 
sûrement pas là et la question sera! ins, de leur côté, ont été retar- 
finalement, portée, selon toute ap-|Qéé jei par le.mauvais temps du: 
pareñce, à la Cour suprême del,;t une jourfite avant de repren- 
Washington, mais cette’ première} qe jeur vol vers Prince Rupert, 
victoire est de bon auguré, ! C. A. ne 

Gette loi néfaste dont nous avons 
plus d'une fois entretenu nos lec- 
tours devait entrer em vigueur en 
4926: Son objet évident était de tuer 
les écoles libres, Aussi a-t-elle été 
vivement combatiue, non’ seulement 
par les catholiques, mais par tous 
les groupes qui maintiénnent des! 
écoles- privées. 


Athènes.—-L'aéroplane da Stuart | 
MacLaren, qui tente de faire le 


ee des rt eue mn me aa 


Une grève d'un nouveau gene 
4, 7: te | 


è 


Londres.—Vfñe grève” d'un nou- 
veau genre s’est déclarée ici, la gré 
ve des aviateurs du service aérien 
de la firme qui transporté les cour- 
riers anglais par la voie des: airs, -- 

Pas ui des aéroplanes du. ser 
vice distant n'a quitté lacrasrüme 
de Croydon, point de’ départ des 
courriers .desfinés: at, çontinçné, 
La gréve:atteint aussi Îles avions qui 
peuvent Faire le:voyage de l'äller 


“Rien: qu'aux Etats-Unis, il se lire 
chaque jout 29 millions de nnmé- 
ros de différents quotidiens. 


et. relour ei une jourrice, .iù 
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MePhail, qui nest pas très commo- 
de et ne sait pas encore ce que c’est 
qu'une alliance, protesta, mais que 
put une brave fille contre cent 
Pommes ! On ne lécouta pas. 


| L'attituite des députés de Québec 


Les députés ' de Québec, pour 
quelques-uns di moins, semblent 
comprendre paffaitement la situa- 
tion, Pour assurer la combinaison 
actuelle qui est à FPavantage” du 
pays, ils ont fait taire des défian- 
cs nafurélles ct commencé à étu- 
dir avec syinpathie quelques uns 
des plus graves problèmes de l’ouest 
qui. sont aussi quelques-uns des 
plus graves problèmes du pays, 
ls reconnaissent que les provinces 


des prairies nassent par une juau- 
vaise crise économique, que leur 
situation  géographiaue Les Enet 


dans. une situation. difficile, quel. 
les ne retirent ‘nas autant.-d’ovans 
tages de la protection, mème mo- 
dérée, que les vieilles provinces; ef 


qu'enfin il Y anrait moven de Inçii 


aider quelquefois sans détruire ail- 
leurs, 


Administration et Rédaction 


1303, dème Avenue Ou 
Prince-Albert, Sask, 


DORRRREEEERuEEe 


par-|posante du c: 


chemin du mité de lu chambre qui: dôit redle- 


où propo-len augmenter Le normbhvi,; 


É les Cana- du €, N° R 
diens—la Chambre votail par une [met d'être assez lonis à 


# 


ES 


Abonnement: 
an, Canada. 
” Etats-Unis... 
Europe …. . 


RE LANGUEL 


ITIQUE 


te ot décidée,  aggraver. ainsi'les 
maux dont -on souffre .dans : fes 
provinces des prairies, répondre 
non, tout de suite, à chaque :récla- 
mation, tout cela n'aura qe our" 
effet. d'exaspérer les progressistes, 
déchauffer les sentiments: qui rè- 
#nent dans l'oudét contre: l'eët. du 
pays, ct enfin de préparer au Cn- 
nada et à Ia Confédération : des 
journées . difficiles et':pleiñes : de 
tempêtes, g ni 
Et peut-ûtre que, sous: ce’ rap- 
ort, a disparition:de M, Gôuin: et 
de M. Fielding ne: sera pas. un mal 
pour le parti libéral. C'est prut- 


tre à eux, à leur résistahce" dns 
le cabinet quil faut .attribuet ces 


vacillations de Ja politique."it 


le que nous avons eu à-enréglstrer 
durant les années passées. iOus 


deux hommes sortis de In politique 
active, M. Mackenzie  King'et M, 
Ernest Lapoipte qui sont! plus ‘jéu- 
nes, plus imprêgnés : des. Récorsiés 
du moment, qui sont plus ‘de:leur 
époque, seropt à: même de suivre 
lentement et patiemment leug ‘dés: 
sein sans gvoir à se: heurter de 
temps: eh temps à ces lourds roghers - 
qui fes ‘faishient dévicr de ‘teur 
course. [ls peuvent appliquer lets 
idées, ils jouissent maintenant  :de 
vus de liberté dans leurs mpuve- 
ments. 4: 


La tactique des conservateurs 


I'est question de tactique a eus 
cus de Popposition, On. avait. dé- 


cidé de laisser l'union libéralg-pdro- 
sressiste se consominer avec’ l'es. . 


wir que ce mariage scandaligorait 
électorat. Mais on s'aperçoit ‘Uhe 
le public se laisse beaucoup” plus 
inpressionnel par fa majorit} Hin- 
hinet que par laÿlijnn- 
ce hybride qi fait. hausser ‘es .é- 
paultes des vis DIGG LUE 


Q 
, 
4 


î - : AE ee dt De 
oi : Les conserv: VO ‘ 
ment qi'on ie le suybposuit d'avan- elaheher ne ans NonIGELS clé 


Sie. Dour sauc- 
ner le gouverneme (USE 
Ar 


fire Voter 
at 1 ra “ta 
LE Fi in 
TIRE jé Au 
jOS4TON, , il 
Hi: d'élec: 
Gt, de 


ls 


clef de la si 
réussissuil à ajoütnét, di 
mesure à ln prochain à 
né pourrait tre quel ÿ 
tions générales avant Li 
1925, AM. Meighen va qu lc. detañ- 
der au premier ministt de popo- 
ses sus plus vite la forrmaatiôh du co- 


tribuier: des collèges ‘éléctoraué:. ot 
| ! Ù . T'out' de 
suite ‘aprés Poppoñition s'élancerà 
à Passaut du pouvoir, 7,7 "7, 


n 


conserva-|Les résolutions .de la Saëkatchewan 


Le premier ministre, Mackenzie 
Kings a réitéré le désir du;gouvérne.. 
ment de régler à l'amiable la. qués- 
tion des ressources  natuftelles. des 
provinces. de l'Ouest, [Eau reed 1h 
visite de Jiunés Gardihor, mébrée 
du gouvernement de ha. Suskatche 
wan, qui a présenté quelques: réso- 
lutions adoptées à la Législature de 


lé Saskatchewan. | 8", 


Le débat sur les emibranchentents 
, est commeñéé: éf-bro- 
Il v a de l’oppostion:. dé la part de 
: Iinistétiels le 
Sir Henry Thurnton à adrègné 
ue lettre au ministre des chéiûs 
de fet pour plaider la cite de la 
construction. de ces divers “Cnbiq hs 
chetnents: “Ce sera la ruine dt" C: 
| si l’on ne peut.puis pour. 
suivre le programine de congilurs 
tion qui s'impose pour aliméhtuë 
les lignes principales”, : ho 
La pension des s0ldals ser.” . 
naiñlente dort 


: sent, 
L'hon. Béland, ministre, du. ré- 
lublissement civil des soldats, n nf. 
firmé à Toronto qu’il n'Y'aura pos 
de véduéction du bonus sûr les peñ- 
sions militaires d'ici deux ’ans fl 
que le bonus sera probablement 
rendu permanent, . 


Lés crédits de l'agriculture 


En comité la Chambre a voté Ja 
somme de $1,400,080 pour, l'alloeu- 
ion de l'agriculture, Mile. MePhoil 
progressisté, proposait Uhe rédne- 
tion de #208,000 sur les octrois aux 
fermes expérimentales. : 


Extension. du divbrce 


M. J, 1, Shaw, député progressis- 
te de Calgary-Ouest, a présenté son 
bill-pour l'égalité des sexes dans 169 
coufs.de divorce, Ce projet passe 
en premiére lecturé, _ 

Plusieurs députés de Québec, no- 
tunement M. Cusgriën et M, lortier, 
se sont opposés fortemont au pin. 
cipe néfaste de ce projet de loi, 


tPréstdent permanent. de la Chembe 


& Le major John Bässet. | à relticé 


mA 


ñe 


d. h , Co fe Lie 
mieux représente louies les Dollés 
traditions et il est considère. edinme 
sarlèmuent 


nantes 


-4 | fée -bién- peñüsants, et déployons 


Lt. 


- dans celte parlie de l'Ouest des Vir- He le blé.” 


pe :Voyois, lés Canadiens, il faut es- 


“octeué. à établi que son patient a- 


Taux-envahisseurs et: destructeurs de 

nôtre belle langte française. 
Vous rémnerciant M, le rédacteur 
pour l'insertion de ce cri d'alarme. 
Cn, Canadien, non Errant 


he 


Pour le Cartel 


Lafléche, Sask., 28 mars 1924 


‘La Politique 
(Suite de la page 1) 


On it compare à Asquith...ct 
c'est un compliment à l’ancién pre- 


hui. 


mier-ministre anglais. Si la ques- 
tion était Inissée à M. King, à M. 
- Lapointe, à M, Gouin, à M. Ficlding, 
à M. Meighen anème, M. Evmicux 
deviendrait “speaker” inantovible, 


Mais personne ne connait Pavenir. |" M. le Rédacteur, 

°M. orateur” n'a que 58 ans. Qui : 

sait-si un jour ce, nest pas lui qui En lisant dimanche passé, le 

choisira son. successeur à la prési- “Leader”, j'apprenais partune let- 
: dence ? tre intitulée, “Jhe First Wheal 


Pool, que Pauteur de cette lettre 


- Récéption au consul de France prétendait, que Joseph n'avait pas 


Le baron de Vitrolles, noñveat feu tant de mil pour'niettre eon eur 
consul de: France, a été “présenté ‘tel en opération que Aaron aura 


celte fois-ci le sien en 
mouvement, 

En lisant aujourd'hui Le "5 urio- 
te” du 26 mars, je sens que les dis- 
ciples d'Auron  renconlrerunt  au- 
tant de difficultés que leur maitre, 

Je tombe presque à la renverse 
quand j'ai fini de lire cette Jeitre 
de M, Eaul Bourdy. Je re deman- 
de S'il y a deux Paul Bourdy à La- 
flèche: Non, rich qu'un, seul uni- 
que, À Bourdy qui était délégué 
au dernier Congrès de PA, GC. EF Cu 
à Prince-Albert pour jeter les ba 


aux ministes au diner offert en son 
‘honneur par. fe:président des Com- 
imunes, Püon. Rodolphe Leniieux. 


° Au sénut 


. Le sénat après trois semaines de 
vacances sest rois au travail. 

ne commission, dont le sénateur 
Belcourt fait partie, est chargé 
d'ute enquête pour savoir lu coul 
exact de | ‘adininistration civile du 
pays. : 

Le sénateur Bennett a attiré Pat- 
leñtion sur certaines dépenses QUE 
ministres qui soft trop élevées. lses d’une coopérative sous les aus- 
Ainsi il va un compte de #2,18Ù puices de PA CF. CG; re méme A. 
pour lentretien:de Pautomobile du {Bourdy qui à vendu ici à Laflèche 
ministre de l'agriculture ct #3,259 [plusieurs chars de charbon, et aussi 
pour l'automobile du promicr mi- | de ficelle d'engerbage dans le but 


de net (t 


nistre. C'est braucoup de gazoli- lu faire Déneficier les nombreux 
ne ! coopératours de Lafléches ec mème 
Le sénateur Furnil à proposé “ M. Bourdy qui aeceptait la charge 
motion (' amendement du sénat. de secréfaire pour crévr une [ro- 
dit que c'est ‘mieux que Île na magerie coopérative, va deux 
prenne lui-même e Jinigative de lfsvmaines à peine; ce même M. 
réforme. 7 = Bourly qui doit avoit appris que 
| lt Saskatchewan, Coop. Elevator 

lCo.. aceuse un profit de sept mil 

Ilions, réalisé avec soulement «un 


cinquième de fa récoltes; ce même | 
EM, Bourdv cherche à démontrer 
que lesprit coopératif n'existe pos 
dans l'Ouest canadien paree que 
(écoulez Ceux sui, ‘ont pas signé le 


“Pa . 1 

atr iote {contrat du ‘cartel) paree, que ls 

! |: Saskatchewan Creamers ne “it pas 
RE D 


. ” ises affaires: parce que un élévateur 
sur cent, celui de Lafléche Melaval ? 
Nos Sociétés Nationales Elevalor, n'a pas eu de succès; en-, 
. ——— . fin bref parce que, ceux qui avaient 
Monsieur le Réducter. E acheté. le Lalléehe “Advocate”" se 
sont lait.roulés. 7” 
Eu. “voyant l'anngrice sir le jour | Pour cola, d'après Ja doctrine de | 
nil: “Le Devotr", que la société: St JM. Bogrdv. où ue duit pas essaver 
-Jéan-Baptiste de - Montréal s'était de fonder aucun , espoir sur ane | 
mise, en tète ‘d’ ériger nRne Grande chose. qui- n'a DAS té expérimentée. 
Croix, sur le Mont-Roudl, ‘:tyirofel Pui-mème a quitté une belle scc- 
magnifique, ati ne peut surgir que ‘lion. dus terre proenc dci pour es- | 
d'une soctèlé aussi franchement ca-isaver d'ètre agent de Ta Vicloria ; 
tholique el canadienne-francuise)}, | ievalor Co., à Laflèche, L'ussai | 
je ne peux mer pliquer l'antipathte doit Jui étre favorable vu qu'il y! 
et ile déstnléressement-rmatifestés [est encore, : L 
par la plupurt de nos Caradiens- | Je comprends très bien qu'un 
l'rançats de lu Saskalchetwan, cott- ageñt d'élevaleur, vendeur de char- 
cernant notre Sociélé Nattongle, bon, de ficelle, propriétaire d'un 
: Serdit-ce” que nous. ‘ Canudiens-\noutin à rie, ne puisse avoir des 
Françals ue.celle partie du pays. mémes idécs qu'un homme, comme ! 
nous serions moins palrioles, que | moi et Lant d'autres, qui ne posst- j 
nos. frères de l« Province de Qué- le qu'un seur quart de icrre, et est 
bec? Jene le crois pas: 1 esl'ôblioé de soutenir une fmniile de 
vrai que'nous ne {rouéons point lireize, Avec des prix de’ 77 cents 
de 2 ecnts pour Ici 
. {or Morin ou de ses serblables: nou |, urre, de 15 cents pour les oeufs, | 
je ne,cr@is pas qu'il pren ul. Né-fet fe:bétail à des prix plus que bas, | 
anmoins nous {rouvons beaute Oup! il est bien certain que sans la cha- 
de gensiqué se sont sacrifiis el es |rité- publique. si eela continue, on 


Lettres au 


| 


saient encore en ce moment de süi-ine peul faire donner unc instruc- 
vre lu ucvise de la Soctélé, c'est- “de {tion solide à ses enfants. On vou- 
dire rendre le peuple meilleur. lrait seulement vivre comme tout 


homme blanc doit ètre en droil de 
le faire, c’est fout, 


Mats, M. le rédacieur, l'encoura- 
gement donné & ces gens, est st f'ui- 


ote Gu'U faut une énerqte, el du coit- À ans sa lettre, M. .Bourdy nous 
rage sans limile, pour ne potnt selharle des Lénine, Millerand, Jau- 


décourager, el mener & bien celle 
0euvre qui serait d'une si grande 
utililé pour resserrer les liens qui 
“n0us réuntratent flous dans une setut- 
le unité.. 


ï el Cie. Sans. être un admiva- 
Vous me direz, enfin diles- “E 


teur de Lénine, ni de Jaurès, je suis 
que celti-ci "précharit le désarme- 
ment, chose qui, siellt eut eu lieu, 
aurait cmpéché cectie triste gran-i 
de gnerre, source de tant de max 
el de malnises. 

M'est-ce pas sous Mitlerand, qui 
est encore président de a répu- 
blique française, que celle-ci à en- 
voyé un amnbassadeur au Valican, 
el sous sa présidence que les Atle- 
mands ont ‘élé “écrasés. Quant’ à 
Lenine, toute personne ‘qui se croit 
jun peu civilisée n'ose ètre son 
adepte, cependant ce buveur de 
sang en ait plus fuit boire que 
les autres potentats du monde ces 
dernières années ? Vraiment on. 
se demande si Lénine et ses acoly- 
les onl été récllement ce. qu'on 
nous a dit, quand'les faits sont là 
Lant, et est-ce que Les ‘autres menr-|pour dire que les puissances ont 
bres dé cette société recrntée enldes relations avec le  gouvernp- 
très grande majorité. aux  Etats- jment tles soviëles: ambassadeur en 
Unis, s'intéressent où coinhattent|italic, ambassadeur à la cour st- 
pour n0s écoles, et l'enseignement James ‘en Angleterre, lrailé ici, 
.du français ? Non, el il ne faut traité là. Mussolini comple sur les 
pas. aller bien loin pour en trouver sovièles pour oblenir toulle blé né- 
un.exemple: Etaminez ce qui s'est |cessaire à “Halie. Encore un, 
hassé-el se passe encore aujourd'- Mussolini, qui A CSSAYÉ UN AOÛ VOA 
hui dans la question. de'nos écoles f'système contraire à la doctrine de 
ONarto, Où est-elle cette soctété [M Bourdv, puisque jamais person- 
Buissante ? vient-elle au secoursine ne Pavail fait, et cependant cela 
Ar nos petits Canadiens-Francais [marche en ftalie, le système Musso- 
fin de faire rétablir leurs drous ? ini. 

Mats.non,: il n'est point nécessaire! Lénine échoua lamentablement, 
dé .meltre Les points sur les 1:'dit M Bourdy. Cependani, aprés sa 
c'est un fait reconnu que des mem-|imort son corps fut exposé dans une 
brées: haut plucés, sont antipathi-|chapelle ardeniv; au dessus de 
gtes,.elt ne veulent point que nous, deux millions de personnes défilé- 
Cañadiens-Francais,  continnions lrent devant sa dépouille. 

d’instrutre nos enfants dans nolre En son honneur sont pla- 
belle' langue. Jcées mille statues de son image, dis- 

Ce qu'il y a de plus surprenant |séminées dans toute la Russie; sa 
c'est de voir quelqnes-uns de nos veuve crée des hôpilaux cle,;ÿsa po- 
Canädtens, faisant de la propaqan- litique comme je Ie disais pluûs haut, 
de pour célte Sociélé. Ils n ‘ont est reconnue; vous appelez: cela 


donc quelle est l« cause de ce dé- 
sintéressement envers. notre sOcté 
té nationale? 

ER bien! le voici sans emboyess 
deputs quelques années,  a-surqi 
dans quelques-unes de nos parois- 
ses, ‘ulte sociélé qui «a deux élé- 
ments, el qui'a éblout nos popula- 
d'ons canadiennes- françaises, setile- 
ment de par sa réclame, qui se clas- 
sé dans les millions, et de par ses 
largesses à différentes institutions 
pour lesquelles tes Canadiens- 
Français de la-Province de Québec 
out sonscril en général. 


“Mhts pouvons. nous en. dtre au- 


point: honte de préndre les procé- échouer Jamentablement, M. Bour- 
és les plus malhonnètes pour en-|dy? Ceci aussi pour vous dire 
rôler la jeunesse, en faisant miroi- : AC } jamais personne ne Pavait es- 


savé le holchévisme ct malheurcu- 
sement it marche 
Eh bien! puisque tout marche, 


ter devant leur imagination les a- 
vañtages de l’enrôlement, dans une ! 
. S0clété qui n’est point faite pour 
: ROUS, el où s'engouffrent chaque nous les fermiers; qui signons le 
ahinée ‘des SOmneS considérables, |contrat du cartel, voulons tout sim- 
Ent canadien, qué réclament plement mettre dussi un. système 
NS nos associalions naltiona- 
Se. 

“Dé plus, il est établi que des per-| 
:sonnés à la tèle de cette sociëlé 
:üsèht. de leur influence: pour susci- 
-ter des uhimostiés cohtre toute So- 
“etèté StJean-Baplisies- et empêcher 
son récrütément. Nous ne sommes 

8 Chez nou, "il faut faire place 

DPérannér, 


agent d ‘élévateurs, Pour me ttre Te 
svstème en marché il fatdrait natu- 
fullement éliminer une légion de 
rongeurs; et ce- fait me rappelle : ‘un 
rêve que je fis dernièrement, Ja nuit 
dernière je crois, et comme Joseph 
du premier cartel, j'étais Joseph 
‘du deuxiémé, Fe ‘est-à-dire. prési- 
dent. Aÿant de quitter Laflèche, la- 
Mais congédié quatre agents d’ êlé. 
iteurs ‘et fermé leurs maisons; car 
en m'informant je trouvai que Ja 
Saskatchewan Coop. Elev., deLa- 
flèche avait rentré 46.131 minots 
de blé à elle poule dans le soul mois 
d'octobre 1923, et que ces mois-ci 
les, six élév ateurs : ‘an prenaient ‘seu- 
Tement ‘6,000, tous.:ensemilile, quand 
A la ilsy arrivaient. Je laissai M, Boürdy 
us, 


‘pérér qu'il n'en est point de nous 
_<omme d'un malade dont on parlait. 
Mg vin journal dernièrement : le 


pat. lé coeur plaçé du côté droit, 
: es éré que. la majorité de nos iles 
eis :0nt le coeur à la bonne. 
pue qu'il bat bien fort pour 
‘bonne. ceause.. Levoñs-nous 
Aautré- niaison, ‘lui. recomimändant, | 
auand je seruis parti, de fermer: ct 
gare. i’alter :se. -Promeuêr. quai: bon Jui 


+ À 


‘énergie voulue pour renforcer ñno- 
aire Sociélé Nationale; sinon 


s, FO 


he 


+ 


semblerait, ‘vu que l'autre élévn- 
leur pouvait faire l'ouvrage facile 
tent jusqu'à la nouvelle récolte, 

De Laflèéehe, jai directement 
à Winnipeg voir ce fameux nid, 
qui renferme Îles joucurs, rongeurs. 
perfecti nnés,"Uepuis que, ceux de 
Chicago, ont émigré à Winnipeg. 

Ici ti “avant pas d'ami comme à 
 Lafléche, un bon coup de balai él 
le tour fut joué. La semaine d’a- 
près, je bâtis le chemin de fer de Ù 
Lt Baie d'Hudson; une sehiaine plus 
lard j'acheltuis les entrepôts’ de Li- 
verpool, et le derniér tour était 
joué. 

Ce matin ce fut une autre chan: 
son quand je nie réveillai, et pensai 
que Îe voulais écrire au “Patriote”, 
Je cherchai el je lrouvai, que AL 
Sales en s adressant Aux actionnai- 
res de la dernière réunion de Ia 
Sask, Coop. Elev, Co, leur disuit 


| Le Dr MacDonald, 


en marche; je dis.les fermiers, pas |. 
l’ 


'ber 


à son poste, à titre ‘d'ami, avec-unc | 


basé sur les records du départe- 
ent de commerce Ottawa, que 
les grades trois, Quatre, cinq ct six, 
nord (northern), un el deux (ferd) 
rejelé pour carie, avoine folle, hui 
iuide, mouillé (en toui quatorze 
grades), quand ils sortent de Phô- 


pital, sont transformés en No, un, 
deux et trois (northern), de trou 
vai nussi que le blé trempé 


(tough) ne va jamais au séchoir, 
mais est mélangé avec du blé see, 
et uinsi Fexcès d'humidité est. ab- 
sorbé, ct le fermicr est rogné à une 
moyenne de sept sons par uinoi, 
A celte même réunion, 
recteurs ct le gèr anlt-général lure 
tous unanimes à dire que les mélan- 


—————— STE TT 


LE PATRIOTE DE L'OUEST, Mercredi 9 avril, 1924 © , 
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grièvement picssé. Mis "éc “der- 
nier avait eu le temps .de 4e servit 
de son. revolver, el l'on à trouvé | 
dans une -auto abandotinée Ie cadu- 


ges des gr ades étaiebl_ incralement 
iuauvais, Inais pour répéler Ics pro- 
pres pardles de AL. Ritdell: “Sinte 
vou eauir't stop it, andethe laws uf- 


iow the other felows'to do it, getlvre de Pun des bañdits, Gette dé- mA 
into it yourself ant make all you [couverte à mis Et police sur la bon- | AVOCAT, | PROCUREUR @ ét 
van out 6f it.” nc piste: toute une association de NOTAIRE | 


brigands, comprenant des Hornnes . | 
et des femmes, a été l'epairée. Un "4 


TORONTO LE procès des “di- ‘ Énbie 
recteurs de x Home Bank s'ouvrira 
aux “assises “eriminellgs lundi pro- BATISSE ‘BANQUE D'HOCHELAGA 


cuain, 
Ph uno — 2806 


Pendant: “que j'étais président, 
dans. mon rêve, étais allé voir les 
autres prés dents ét. connue suisse, 
je nr'en.fus à Derne en Suisse: la 

J'appris que Ma Suisse importail en 
1923, 88-millions de ‘quintaux de 
cereales” etrque le Canada en fours 
üissail plis de la moitié, le res- 
ant venant des Elats- Unis et, se la | 
Hongrie. : ’. 

La moyenne pur quintal en 1929 
était de francs 30.62 et en 1928 le 
quintal en moxenne était de frs. 

28,25 soit $1.67 pur minot. 

Ln reveriant de Suisse jallai vou 
Dunning: ile donna Jes prix 
moyens quelle fermier avail obtenu 
ecs deux dernicres années en ‘me 
disant que uctle année Je blé ctait 
en baisse dés ts millions malgré la 


“ 


im 0 ilot, 

ROME. ci st à Rome Inème, au- 
près “du Vétican, « que prendra su 
retraite Mgr Giplak, le vénéré-prélut 
que Îles sOviets FUSSCS viennent de 
remettre err liberté. . | .. 


PR RINCE-ALBERT | - ASK. 


| LUSSIER & MARCH 
AVOCATS. ET NOTAIRES 


t 


PARIS AC adëic de médeci- 
pe vient Wl’élire, at titre de corres- 
1 mat dti agen le Dr Dinguzil. 
e disiinené . “bygiéniste.de Tunis. 
Le Dr Dinguzil, né on 1869, a fait Edifice McDonald, — Ave, Centrale 


ses. études médicales à a Faculté 


gronde récalle. La moxenne, 6 fde Montpellier. 1 a épousé une op 
ditil, en 1922 par minot était de [ti meies ; pous d'éléphone 3288 
88 sous ct or. (924 de 65 sous, Fouee 

Je ne meëfappelle ‘plus de rien. LONDRE $,_ Doux “entrepreneurs LE LUSSIER, BA, 


d'autre de mon faneux rêve, mais 
je sais que, ce matin, je relisais la 
icttre de M, Dourdv, Qui sPposC 
que ia liberté est entravée quelque 
pet pendant cinq juns, je sais aussi 
que si le cartel ne” peut nous aider 


anplais ont passé un contrat avec 
iPAmirauté -briltannique pour rén- 
flouer ,un certain nombre /;de bâti- 
Jents coulés. à Scapa Flow en juin 
1919 et pour les livrer ensuite à ln 
démolitiof, 


| Graduë de PUniversité Laval 


A. C. MARCH, BA 


mA dbete est encore ae ae On se souvient gue près de 70 Ses RE 
pour lai vie our grain 6Sthanse Que Liavires allérent par Je fond alors 
les di- AQU Dh par “ne heatheniest ! que les on D allemands, se LINDSAY & HUTCHEON. 
gambling place in Anicriea, le : , vrdres: venus . 
ns 2 Jos — Tours navires TTAVOGATS, PROCUREURS et NO- 
rare ee ne per enseree À quittérent leur:bôrd, sous ‘es “eux TFAÏRES. T éléphone 27295. : ° Bu- 
des équinages anglais e. somig à. reau: Edifice dela Banque d’Ot- 
y 1 leur garde. .. tuwa. Préts d'argent. 
LES NO U\ 2D LL ES | | VARSOVIE. Le patriurche Tik- PRINGE-AUBERT- . SABE. 
| lhon vient d'être frappé d'une atta- Fr. 
CHEZ NOUS ET AILLEURS JE d HR On es! Lomme 8 au ET 
stijet de-sa santé Ctunt donné son 
Se St 7j erant age : | A. GELINAS 


Témoignage de ancien prési-| 
dent de la’ commission du 


. blé 


-Jamcs . Stewart. an- 
cien président du Wheat Bourd, à 
rendu témoignage à la comnrission 
denquète du grain. 

Ja dit que. dans ‘on ovinion, 
if y a moins de spécul: teurs dans 
le eommerée du grain que dans 
Hout aulre commerce au Canada. 

Il croit aussi que les Frais de 
manulentiott pour “garder le grain 
le Pautomne au printemps, au Heu 
de le vendre dans Les trois premiers 
lmois de la saison, absorhent à peu 
près toute Va différence entre les 


Winnipusg— 


4 


prix d'automne et de printemps. 
M. Sapiro doit comparaître le 14 
avril devant Ja commission d’en- 
: quête. j 
ne ef | 

Les prohibitionnistes s'orga-| 

s_ nisent 

Saskatoon.--tua' branche de Sas- 


kaloow de la ligue de ,Prohibition | 
de a Saskatchewan s'est mise à 
Poeuvre, en élisant Rob, McGowan 
comine président, et en formant fes 
divers comités, qui doivent’ mener 
la calnpagne, d'ici le 16 juillet, dute 
du péblicite. 

Pun des vice- 
présidents, a demandé si Pon con- 
naissait quelques catholiques pro- 


hibilionnistes duns li ville, car ce 
serait domage “de les ignorer 
pendant la canipagne. Personne 


u'avant pu répondre dans Paffir- 
malive, on n'en reparl a plus. 


Une longüe grève en perspec- 
tive 

| Calgary — Faute d’une entente en- 
tre les propriétaires de mines de 
l'Quest canadien, et l'union des 
mineurs, Ta grève a été déclarée le 
Aer avril dans tous les camps de 
PAlberta et du nord-est de la Co- 
Jombie où les mineurs appartien- 
nent'à Punion. Seules les mines 
libres continuent /le travail. Le 
règlement des difficultés va, pa- 

*ait-il, être long; il durera peut- 
être jusqu’à l'automne. A Moun- 
tain Park, Alta, la fermeture des 
mines a privé d'eau, et de lumière 
la petite ville qui s’y était forniéc. 
et où il ya ‘actuellement 70 cas; de 
maladie. : 


Les Ukrainiens en ‘appellent 
au monde 


Prud'homme.— Les 


Ukr ainiens 


de Dana et de Prud'homme, réunis - 


4 assemblée génétale, ont envoyé 
ux unions ouvrières din mônde, un 
appel à.la justice en faveur de 
eurs compatriotes de l’Ukraine oc- 
‘identale, maltraités par les Polo- 
sais ct les Roumains, auxquels ils 
ont soumis d'après le traité ‘de 
Versailles, : Cette protestation est 
un appel aux forces socialistes el 
aux républiques soviètes pour bri- 
sey le joug qui les opprime, ] 


RE 


Un mort qui ressuscite 


Les journaux japonais ont annon- 
cé l’autre jour la mort du prince 
Matsukata, conséiller ‘intime ‘de 
Pempereur. Les médecins vR- 
naient de délivrer le permis d’inhu- 
mer et, déjà les nécrologies enm- 
méncaient à araître dans les feuil- 
les du soir, lorsqué le mort fit un 
léger” mouvement et se mit à respi- 
rer; 

HE était temps, quélques heures de 
plus et la tombe allait se refermer 
sur un vivant : 

L'état du vicillird, à “partir de ce 
moment, n'a,cessé de s’améliorer,! ? 
Un bulletin publié lundi matin dit, 
en effet, que le malade a pu absor- 
des aliménts. Les” médecins 
se. croient maintenant ‘ en mesure 
d'assurer qu’ils prolongeront con- 
sidérablement la vie du doyen des 
homamés d'Etat japonais. ; 

Ces médecins:sont-ils les mêmes 
ue ceux qui ont délivré le permis 
d’inhumer ? Dans ce cas, leur dia- 
ghostic ne doit inspirer à la fa- 
mille qu ‘une confiance relative. 


Tremblement d de terre en. 
Angleterre, 


année ou 


Londres. De fôrtes’ sécousses dé 
tremblement de’ terre ‘se: sont fait 
n " Ln , 


Act 


sentir dans 1 région ninière TT 
"Derbrsbires: 

Ln certains endroils Fc choc fut 
si vioient que les ges crovaient 
que la ville dtnil bonbardée. EUn'y 


ù pis Cu dc pertes de vie. 


LES 


LE CAIRE.-Le vouveut drapeau 
que l'Euv pte vient d'adopter est 
vomposé d'un croissant et de trois 
éloiles SU tnt fond vert, 


CONST ANT INOPL E,--Les DoU- 
etes lürenalemands onf sbouti 
ula conclusion d'un traité d' QU 


Avocar E r NOTAIRE 
MAN ITOBA 
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- LE. PAS 


DIVERS 


‘ 


“Une comète 


u 
. 
‘ 
« 


LE | 
eerenrre 


Londres}. ‘observatoire de Ca: rent “ 
petoxs a découvert une nouvelle LA SCIENC DEMANDE 
comète visible ne AUTe IENCE DEA | . ARTHUR 3. BOYER 


s 


£," étude” de Î 


IMMEUBLES. Assurances Confede- 
ration Life. 


Un bateäu ‘imcendié en mer 
a a diététique poussée 


| 
à 
| 
si 


.Choix de terfes en 


L pndres.- navire anglais loin depuis, quelques années à 
Frangestan, à destination de glais | amené des découvertes très  im- prairies-et en ‘culture dans le dis- 
dah fivee à “son bord 1200 pèlerins, iportantes “en fait d'hygiène de la triet: de Montmertrs... 
nuivition, Elle a fait reconnaitre 


ù pris feu en mer, mais tous les pas- 


que Fa pureté ef la qualiité suute- 


sagcrs on u êlre sauvés sûr un 
UTC ent pt qui est arrivé “a nuc de: aliments étaient essvnlicl- Montmartre 
? M “les à lorganisme humain. ‘C'est ne nm mamemnmne 


à su secours. 
‘ $ une bénédiction dont on ne sairail 


trop Jouer a science moderne, que 
l'empaquetaue. dns des boites de 
inétal hermétiquement closes des a- 
liments ‘délicieux et délicats, ‘tels 
auc le thé et le café. “Salut” est 
lun des ‘éléments nutritifs de 
homme dont- a popularité. a été 
Pune ‘des, plus rapides au Canada, 
précisément à Cause-de sx pureté 
sans allinge. La boite d'aluminium 
des thés ÉSalnda” , garde à nos pro- | 
duits leur fraicheur ‘savoureuse et ' 4 ' 

icur arôme délicicux. j 6e mélinse | Fondée en. 1891 Tannerie 
scientifique maintient leur qualité , : vi 
utbsolument uniforme. \ 1704 Rue Iberville 
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LES NOUVELLES EN 


: 
J. E. MORRIER 
EN QUELQUES Re 


&Arpenteur Géomètre et Notaira 
4 ° , 
229 — 11ème RUE EST 

| PRINCE-ALBERT SASK, 
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Dpgesun ne 

MONTRE AL. Un vol dune ar 
dace inouieïa été commis, en pleine 
rue Ontario-est. sous Îles véux de 
la foule, Un groupe. de brigands 
a attaqué une automobile qui trans- 
portait une somme considérable 
d'argent Dour le compte de li Ban- 
que d’Hocbtlaga. 
fenri Cléroux, 
ployé de barque, 


Té 6, — 2228 


I 


.Le chauffeur, 
a été tu, et Pem- 
Roland Forticr, 


ne nee ns ne ne one 
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Cartes Professionnelles 


Lalonde & Cie 
. Limitée | 


Daoust, 


mr rem 


Manufacturiers de Chaussures 
Tanneurs et Corroyeurs 
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FT nc 
Des lfôpitaux de Paris 
et de New York 


Burcau et Fabrique 
45 à 49 Square Victoria 
-MONTREAL 


, 10007 Avenuc Jasper 
Téléphone 2009: 


J. BOULANGER 
MEDECIN CHIRURGIEN / 


Licencié pour tout le Canada . 
par “The Medical Council of Canada” 


Traitéments par Je Radiurw, Laboratoire de Rayons-X 
: EDMONTON . - - - = 


Pourquoi se faire opérer? 


Quand Hepatola enlève les calculs 
biliaires, guérit l’appendicite, les 
maux d’ estomac et du foie, sans dan- 
ger pour vôtre vie et sans perte de 
temps. : Ne contient pas de poison, 
Non vendu par les droguistes, Prix 
6.50, 25 sous en plus pour colis pos- 

tul. Réponse en anglais. .: 


Mrs. Geo. S. Almas, 


ALTA, 
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Dr. À. SAVOIE 
D. S. Gradué de l'Université Laval, 


© Thos. Robertion, D.DSS. 


Gradné “avec. honneur B. C. 


Baltimore. Spécialité: . Traïite-| bec, Ex-élève des HG N 

ment de la Pyorrhée, Examen aux! New York Spécialiste pitaux de Le seul manufacturier 

Ray yons ÀX. Bureau: Immeuble | ja Croix Rouge Américaine en 

itchell, Au-dessus de La Phar-!. Russie, Spécialités: Maladies du 230—dénié Ave. Ê Saskatoon, Sask, 

macie SLowarte Avenue Centrale.| coeur ct. des poumons. Heures = 

Tél. : L ERT BASE. de. Consultations: a à DOME el 

PRI CE.ALE > = . à 5 p:m. élépnone , 12 
_- MC n Hill Bldg. ”_ JOHN DA is LEY 
Dentiste Chs. C. CLERMONT | _REGINA_- - = - BASE. Plombier, exÿert en chauffage 


Doctenr en chirurgie dentaire. Li- 
_cencié en art dentaire pour 


Réparations faites promptement, 
le Dominion. 


Nous sommes heureux de donner es- 
timés pour ouvrages’ neufs. 'Le meil- 
leur matériel, le meilleur ouvrage, 


Dr. €. R. PARADIS 


Autrefois de Londres et de l'hôpital 
Necker de Paris. Spécialiste en: 


Service des plus modérnes, Appa- 
reil de radiographie, etc, 


mme chirurgie générale, et maladies de| ; ‘Adresse: . . 
#07 Bâtisse Hammond, TE AE Je Edifice Ahéñre ° , 
one "Rési- , 
MOOSE JAW - - SASE. dence, ane gle "des es 16e ne Pr . 111. ème RUÉ OUEST, 
= car Téléphone Heu: |œer, 2201. 
: res: de 9 à 11 a.m., de 3 à an, |" Prince-Aïbert. 
Moose Jaw. CNRS TT Rens Pen | 
-807 Bâtisse Hammond ‘ REGINA - - - - ASE 


Suudage à Péléctricité et à 
‘ l'acétylène 

NOUS SOUDONS TOUTES LES 
me PIÈCES DE  MACHINERIES ‘ 
| -USEES OU BRISEES. 
ADRIEN DOIRON, B.A. |: 

‘ CAPITAL ‘WELDING cHOP 
1918 Broad Street Tél, soûs 
RUGINA, SASK  : :. 


Jasier Postal 549. Téléphons 3812 
Docteur JL B. TRUDELLE 


DIPLOME EN CHIRURGIE DE 
L'INSTITUT CLAMART DE PARIS. 
Ancien élève de l'Hôpital Neker ‘et 

Bréca, Paris. 
Æx-Interne en Chirurgie à PHôtel- 
Dieu se PS Clint 1912-1914 
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lies de L la femme Hôtel-Dien,. _VONDA pote BASE. = 
niversi aval. ss 
Shirurgi en dévoré par le Gouverne- À À LA Ga “H A M M 
ment Fran gas pendnnf ER Gucrre. J < JL Le Macis C LL, D.| : Ré outi : " @ si 
. ou DUICISE 
= a — N  Avécat, K Notaire ps Ta “rélépho 0 s den 
DR. LAURENT ROY Do R 
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| Mitchell Bloc. Chair ère s 
. | CT 262 


2 mms “ % 


FR un cRASRENE | 


: MARCELIN, Each, 


DES HOPITAUX DE PARIS, 


prane| 
. ce Chirurgie et maladies o la 
femme. 

MeCatiom Et, - Rée| 


Bureau, gis Q. 
-Sidence,' 4501 - Avenue . Victoria, . 


REGINA EAST, 


“ ‘ s 
8. © s a on aa 


E PHILION | 


| 


= Se - a | = 
* “POUIE VOS-TRAVAUX DA 
NETTOYAGE ot. do TEINTUN 


:Adressez- -vous EN 


| mme RGELIS 


4 lite RUE QUES Tr 
Téléphone 2821 


: MAISON BELGE 


TRAVAIL SOIGNE, LAVAGE À GE 
: PRIX MODÈRES.. ù 


PRINCE-ALBERT 


—t 7 


BAG, 


—|Arthur Bertrand 


Notaire public 
MARCELN, Sask.  : 


Assurances de tous genres 


mms 


Désirez-vous ‘acheter ou 
vendre une férme? Ecrivez. 
moi ou téléphonez No. 49, 
Une visite à mon bureau çst 
sollicitée. | 


it : 
CS 


Agent du ‘ Patriote” à Mareclin, 
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bonnements, | “annonces, travaux 
ic . d'impt ussions 


Fred. Andrews 


Tailleur 
F OURRURES 


: 
| Manteaux et nardess sus 
| de fourrures: redoublés et 


remodelés. Prix raison- 


\ 


nables. a or ; 
‘Nous sollicitons une vi. 

sité, Venez vbir notre 

assortiment 4 étoffes ct 

de, doublirég: te 

°u Téléphone 2059 
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rs VOUS: désirez 


HET 


tériaux de construction 
pour là valeur de votre 
argent, venez nous voir, 


SEE 


Nous sommes ici pour 
vos servir. . 


McDÉARMID LUMBER | 
+, CO, LTD. 
Téléphone 2733 


ERP 


Esree 


= 
Fi 


“La cour à bois bien garnio” à 


Banque 1? Hoéholegt 


, FONDEE EN 1874. 


Capital versé et réserve S8,000,000.00 
Actif: Total. een serie 71,000,000, 00 
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DRE TL 
Comptes “courants 
‘iérédit, 
Encaigsemeñts Comptes d'épargne 
. «Mandats de voyage— 
nt , Goffrets de ‘sûreté, 


Escompte et 


tit & 


NOTRE PERSONNEL; ‘EST A N0ÿ 
“ORDRES... : 


ot 


M. PA MeCLOSEUY, 
: Gérant à. Prince-Alhott 


Dem nudes ez D 
livre. ms atuit 
donnait des 
renseigne 
5 ments com 

' plets au suit 
de la préparation Trench universel. 
lement réputée contre lépilepsie et 
les convulsions. Simple ‘traitement 
domestique, Plus de trente ans de 
succès, Témoignage de toutes les 


parties du monde, plus de 1,000 en | 


Ecrivez immédiatement à 


TRENCH'S REMEDIES LiMT LED, 
1177 SE. Jamees Chambers 


un, an. 


19 Adelaide St, E. Toronto, Ontrlà | 


. (Pécoupez celte annonce} 


hat 


Cheveux Gris 
BAULINE 


La merveilleuse nouvelle 
‘Préparation Française 
vous ratiènera voire 


| COULEUR NATURELLE 


s 
û 


Fabricant, Dr Pierre & Cie, chimiss À 


, tes, avenue - de _POrére, Paris 
50e 


‘| Nous 
Canada sur réception | (due pris. 


Le Up Plärmacien 
, Commandes: par In malle 


Ges 


et 


CNE se 
", Leduc& -Liec 
52 Noiro-Daime Guist; iontrée 
| Dépôl général. pour eo Caneda 
lntaiogne. do préduits phormacoutit 
AUuos. SL, dou 


Lt imett 


Q 


Dra 
da “boûteile. ans toutes Les" 


expédions Pauline partout a. 


commandés , devront : être. dressée |: 
‘à ‘- l 


avoir du bois et des ma- 


SEE 


RL A me 


Re Re RE SRE LA GRATIN ee à as à 


a 


ü 


! l'abbé d’Olivet, ‘décédé ‘en. 1708 


5,_—Autant que 


possible, le journal répondra ‘aux questions dans 


ordre de leur réception; lès questionneurs ne seront donc pas dé- 
Pordr te de l'abondance des matières la réponse à leuts 
‘4 ‘ : s 


ne, i 
vouragês si par suite de | 
questions se trouve différée. 


6.—Les questions devront 


être 


 Parlons-f 


' 


Pays de gentilshomimes 


À la page 252, tome Ter du ‘‘Jour- 
nal d'un voyage fait par ordre du 
Roi dans lPAmérique se: tentrionü: 
le” (édition de 1744).le Père de 
Charlevoix s'exprime comme suit. 

au cours de $a lettre portant la cla- 

le du 22 avril 1721: “Il y a dans 
la Nouvelle-France plus de nobles- 

e, que dans toutes nos autres co: 

Jonies ensemble. Le Roi y entre- 

tient encore vingt-huit compagnies 

de troupes et trois élats-majors. 

Plusieurs familles y ont été ano- 
# blies, et ü y est resté plusieurs offi- 


cjers du régiment de Carignan-Sa- | 


lières, ce qui a peuplé Ie pays de 
gentitshomimes", mehiene. 

Cela rappelle le "mot d'un  gou- 
verneur anglais, lord Elgin, si je 
ne me trompe, qui, voyant passer 
une procession de Canadiens-Fitan- 
eus, s'est écriér A est-yn peuple 
de gentitshommes”; 50 

Tous ces faits ‘espliquent facile. 
ment la conservation ‘du français, 
du vrai français, sun, leg bords. du 
Saint-Laurent, Ce 

Oui, le français quéparlent nos 
gens de la campagne <particulière- 
ment ceux qui ne sont jamais ve- 
nus en contact .inlinié ‘avec. l’élé- 


ment anglais, est un français ‘très : 


pur, bien que quèlque;peu ärchaï: 
que. Fe 


Nos habitunts Canadiens parlent- 
ils comme parlait Louis XIV? 


: 


Lt ce français qué‘nous parlons, 
west pas tant Je langage du petit 
peuple du AVIT siècle, que celui de 
la cour et de la haute-socièté. : 


Nos cultivateurs, nos bravés habi- lblié,en 1754, s'exprüne comme suit, instrument de musique qu'on ‘ap- 
tants parlent comme, parlait Louis | aux pages 54-55 du tome premier: | pelle l'orgue et qui est l’image de 


XIV: Voilà, je le sais, wue proposi- 


tion qui a lé don d'excitér lPhaluri- doit se prononcer toujours éomine | gue il existe mille sons divers; cha- 


té des contempleurs du canayen,- 


mais qui .n’èst-pourtänt.-pas trés | gude de ne pas imiter le petit peu- ‘guette: son {imbre, chaque. ouver- 


éloignée de la stricte. vérité.’ L'ex-; 
agération qui s'y trouve ne- dépas- 
se pas, à mon humble avis, lés bor- 
nes d'une figure dé rhétorique per- 
mise, 


blir cette thèse, en Pappuvanit sur 
de vivilles gramainaires, ‘pérmettez-. 
moi de citer quelqies témoignages 
d'écrivains français qui ont visité 
le Canada, Ut 
M, H. de Lamothe, dans’ son ou- 
Français d'Amérique”. publié en 
1879, s'exprime coninie suit, à la 
page 24, en parlant de Québec: 
“On entend bientôt le doux par- 
ler de France, qu'un accent 


On prétend que 
de fa Normandie, patrie de la 
grande majorité des‘ Hremiers co- 
lons du Ganada, Récemment ! 
Canadien, voyageant en France, é- 
crivait que c'était à Chartres qu'il 
en avail retrouvé la plus exacte 
“reproduction. *  " "# 

On comprend qu'un isolement de 
cent ans ait conservé dans ‘leur in- 
tégrité le langage 
en Usage dans .l4 première moi- 
tié du dix-huitième siècle.” 

. L'écrivain français aurait pu 
ajouter “ou dans’ nos ‘glogsaires”, 
car nos cousins de France ont lais- 
Sé tomber dans l'oubli grand noin- 
bre de mots el d'expressions qui 
sont d’un usage courant ici et que 
bas, on.ne trouve . plus guère 
que dans les bouquins d'un autre 
siècle, ue - 
M, Gailly de Taurines, dans son 
Cuvrage, “La Nation Canadienne”, 
publié en 1894, page 245, nous dit 
ce qu'il pense du langage canadien : 

La distance, le. temps ont bien 
amené, entre le langage des Fran. 
tas et celui des Canadiens, quel- 
dues petites différences. de pronon- 
ciation où d’expressions, mais elles 
ne vont pas au delà de celles que 
ous pouvons constater, en France 
même, entre nos, différentes pro- 
“inces, D'une façon généralé, on 
peut dire 
des Canadiens est infiniment meil- 
leure et plus correcte que la Iangne 
«Populaire en France”, 

û ranc . 
Sans accent 

Le Père de Charlevoix, Jésuite 
Parisien, après deux voyages au Ca- 
nada, disait, en 1729; dans son ’His- 
toire de la Nouvelle France: 

Nulle part ‘ailleurs on ne parlé 
Plus purement notre angue. On 
ne remarque même, ici, aïcun ac- 
cent”, “4 

Un merabre 


de Padèmie franaise, 
vais f r = 1 ê-. 
crivait à son tour:“On peut envoyer. 
ji, Opéra au Canada, et il sera chan- 

ä Québec note pour note ét. sur le 


me accent) qu'à 
saurait envoyer une 
versation à | é 
Pellicr et ‘faire : 
honcée .sylabe 
me à Paris”, 
Xavier Marmier, ‘de 


“pur” syllabe” com. 


rang, prier, ‘de l’Académie 
livre ep disait. en 1866, dans son 
Da d Lettres "sûr : l'Aiérique: ‘Ca: 
en papetts-Unis,-Havane’, "page 95; 
age int de notre pays: “Ici Von 
ae ee, dans l'usage de naîre laridue, 
me “| légance, cette "sorte d'aiticiss 
man Sand siècle. - Le. peuple lui- 
néne le parle assez correctement. 
na point de palais”, 


ous patois? 


Conférence donnée sù Club Français à l'Université de 
l'Alberta par M. l'abbé Lepage. FU 


que la langue populaire | 


même ton (c’est-ä-dire’aveë le mê- | 4er qui: serait néfaste, 
Paris! mais on nelnaissdnée de la. “Société du parler 


écrites sur une feuille à 


! 


‘ ‘ t , 
(suite et fin). Le Rameau, dans son bel ouvrage 
; 


“La. France aux Colonies”, pouvait 


écrire: aprés un assez Jong séjour 


au Canada: “Sur les bords du Saint- 
Laurent, notre langue n’a pas plus 
dégénéré que notre caractère”, 
‘Et ailleurs, parlant de ‘la Littératur 
re Canadienne, il mentionne notre 
langue comme étant bien réelle- 
ment la vraie langue française, “la 
langue, dit-il, si g'acieusement con- 
servée dans toute sa pureté”. 

‘ Ouvrons maintenant : quelques 
vieilles grammaires françaises’ et 
voyons si récllement nos habitants 
parlent comme on parlait à la cour 
de Louis XIV. 


‘ La même prononciation 


Lorsqu'un bon Canadien de nos 
campagnes dit: “Cest difficile à 
crère;. il fait frél aujourd’hui; le 
chemin est éfrél ici: il ne péut ‘pas 
marcher drèt; j'ai failli ine néyer; 
il faut néléyer cela; que. le bon Dieu 


Fsoé béni, foé el mOoë”, on s'imagines mentalité anglaise; des petits hom- 
qu'il parle horriblement mal, Cest mes à qui lon donne de .grands 


ce frue l'on appelle pur 
Cañtayeu. | | 

Pourtant, cet habitant s’expriine 
absolument comme  s’exprimaient 
ceux qui, au commencement du 
AVI siècle, se piquaient de parler 
le beau. langage. . 


dérision du 


Ainsi, dans: une édition du dic- 
Hionnaire de Boïste, dé 1808, figure 
encore fa prononeiation de voir, 
par voëre”. .. . Lt à 
Cetic autorité est encore ‘vontir- 


iée par celle du, Père Mansion (Ma- 


‘nue de prononciation française, 
page 59), : oo 

Mauvillon, dans son cours, com- 
pliet de la langue .. française, pu- 


“J'ai dit que oi à la fin des mots 
la: diphtonguge oë, J1 faut prendre 
ble de Paris qui 


comme rou, loa. LL 
Le mème auteur, dans son Epitre 


prononce rot, {0ï, 


à Monsieur le -Comte Maurice de veilleux. accords en résultent, 


Brühl, page. 406, dit Froid, adroit, 


Mais avant d'entreprendre d'éta- | croit, droit, étroit, soil se pro- Île 
conversation frèl, | homme 


nonéc dans la i 1 
adrèt, étrél, endrèt, set et il cré. 


L : | "Le 


QE 


Pa 
U 


qais qui tâchent de se former une 


habits qui ont servi à d'autres, des 
tolérants qui donnent toujours 
suns riën recevoir: des courtisans 
qu'on aura raison de mépriser. 


Respect mutuel 


“Je Lermine par cette idée de bon- | 


ne‘entente entre, les deux races du 
pays, idée chère aux âmes droites 
el _ nobles comme Môorce et Burt 
qui veulent la prospérité de notre 
cher_ Canada, . 7 

Avec cette tolérance ‘et le respect 
mutuel des droits acquis et recon- 
nus, naîtra Punion qui fait la force. 

Avec la charité nous vivrons de 
manière à faire penser à ce bel 


Puniou dans la sociélé, Dans lor- 


que .tuvau à sa force, chaque lan- 


turé sa grandeur, chaque jeu sesva- 
riations et: quand.out est mû par 
un principe intelligent,’ dé mer- 


Deimème dans les familles, dans 
s cités, dans les pays, chaque 
a son caractère ses devoirs, 


ses qualités, ses défauts, Mais 


La Fontaine qui passe pour avoir [quand la main intelligente ct dis- 


possédé assez bien.sa langue, n'hé- crête de la-charité se proinène sur 
site pas à faire ‘riimer étroit avec [toutes ces touches, lPunisson s'éta- 
Eu eftét, ‘sa fable intitulée !blit, les dissonnunces, si elles exis- 
vrage intitulé “Cinq mois chez les |"“La Bellette ‘entrée dans un-gre-|tent, ne sont que” transitoires et.le 


fluet. 


nier” commence ainsi! 
“Demoiselle Bellette, 
long et fluet, Entra dans 
nier par un trou fort étroit, 
Michel Eyguem de. 


tout | 


naquit en 1533 et qui mourut en 
1592, y a dône grosso modo 


; un {trois siècles et demi qu'il écrivit les 


Pimmortalité. , , re, 

Or, Pautre jour, en relisant les 
pages pittoresques et souvent pro- 
fondes de ce gentil homme péri- 
gourcdin, la fantaisie me prit de no- 


délicieux “Essais” qui lui assurent 


et les expressions ter, crayon en main, toutes les ex-: 


pressions où tournures aujourd’hui 
désuètes, : voire même inconnucs 
en France, qui se sont conservées 
dans l4 bouche de nos bons habi- 


tants venus de la vieille province, |. 


et aussi, très souvent, dans la bou- 
che des plus francisunts de nos ci- 
tadins,. 

Je commence en’ soulignant: 

‘Il est plein de meniteries—-Il tom- 
baïit à. {Ouf bout de champ—celle-là 
est belle au: prix de celle-cl—J’ai 
manqué de lomber--Cet häbit est 
“meilleur ‘marché que celui-là en 
équipolant-—J'aimerais ‘aller quant 
eË vous—It n’y.a rien de plus nut- 
Sant—A ton tour astheure—C'esl un 
vieil ‘avaricieux. 


" Voilà. donc, quelques exemples de |; 


la langue que païlail, il y 


considèrent comme une des’ gl 
fes de Icur littérature. De nos 
jours, ce sont les plus illetrés des 
‘Français du Canada ‘qui: parlent 
tel que parlaient les plus cultivés 


des Français de France avant le 


bon roi Henri EV. .. 
: -Nous pouvons donc conclure que 
la langue-française au Canada, sur- 
tout la langue populaire, est. bien, 
dans: son ensemble, la langue fran- 
Gaisè du grand siècle, ‘ Je crois 


Vavoir prouvé, 
1 L'anglicisme  : 


‘ba. grande tache qui dépare, 
langue française en Améfique, c’est 
langlicisnre, : A ° 


province ‘de. Québec: surtout, on 
s'efforce de réagir, contre ce dan- 
1 Del Ia 


V ne phrase dé con- français”, -de “Action française”, 
1 à Bordéaux ‘ ‘etiù Mont. ‘de 'eës congrès du’ parler français, 
qu'elle y soit-pro: |ét. de 


lé, nos grands journaux, Le 
Patriote”, , ‘Le: : “Devoir”, Le 


“Droit”, le “Progrès du- Saguenay”. 
Tous ont pour but la survivance de 
ce” que nous” avons. de plus cher 
aprés Dieu, notre belle langue fran- 
gaises + 7, 
.-Renoncer à nôtre.langue. serait 
tuer dans notre race le plus puis- 
sant moyen d'émulation,; Ce serait 
véhonrer : à la ‘eontinvation, de 
J'osuvre. de ceux, qui sont nos modé- 
és ret os nèrés; ce - serait avoir 


e ‘'«rre 


au corps |sait tellement conbiner 
un gre- menager le vent, adoucir les toris. 
Montaigne, | ports essentiels. 


particulier souligne sans défigurer. comme chacun sait, est un célcbre | en sort n'est pas toujours excellen- 
cet accent vient écrivain et moraliste français, qui te, elle est au moins tolérable, 


L 
A 


jy UF ns 
! Un explorateur apôtre: 


ue, que P AY a Plus [Henri IV passa outre; et tour à tour 
de trois siècles; un écrivain que je marquis de la Roche, un catholi- 
tous les grands critiques français que, 
0t-lrent chargés, le 


{en horreur et abomination.” 
da {ments cet d'échecs ‘trouve enfin son 
terme: Champlain entre en scène. | 
N - HE ne perincttra plus ‘que fa cour et 
"Aussi depuis quinze ans, dans la! 


meilleur des organistes, la charité, 
lus jeux, 


que rien n'est troublé dans les rap- 
Si lu, musique qui 


+: 
rs mens 


NOTRE HISTOIRE 


Lee À 
Un article de M. Georgds Goyau 
de l'Académie française, sur les 
origines religieuses du Canada 


Champlain. 


Les mortes, aux parages de Ter- 
re-Neuve, et, dans le bassin du 
Saint-Laurent, le trafic des peaux 
ide castors ‘el autres fourrures, de- 
meuraient cependant, pour des pé- 
Cheurs et cominercänts -qu'entrai- 
nait: l'esprit d'aventure, uñe belle 
sourte de revenus. Henri IV, cin- 
quante ans plus :tard, se ‘montra. 
tout prêt à accorder le monopole 
des pelleteries cänadienngs à’ ceux 
qui voudraient’ travailler pour le 
peuplement du sol et la diffusion 
de: la foi. . Sully n’était. pas con- 
ent: coloniser lui ‘déplaisait. Mais 


protcstant, fu: 
d'utmier  Cotmime 
lieutenant du roi, le sccond moyen- 
naut un bon privilège commercial, : 
de porter au Canada la France et 
le‘Christ. ‘ Cette fois encore, les ga- 
lériens ou condamnés à mort qui 
sentassaient sur lés- vaisseaux du 
marquis de la Roche représentaient 
inédiocrement notre race ‘et notre 
foi; et c'était un étrange choix que 
celui de. Chauvin, “pour, pulluler 
la foi catholique, apastolique et ro- 
maine, que les hérétiques ont tant 


Chauvin, un 


En 1603, cette : série de tâtonne- 


du ville, que PEtat et l'Eglise, ou: 
blient cette terre ct ces hommeë. 
dont l'Atlantique ‘nous sépare. Il 
a servi dans les armées de la Ligüe, 
en face de celui qui allait devenir 
le Roi; désormais, service de l'E. 
‘glise et service ‘du Roi ne font qu’- 
un; ct c’est. sur... mer, .c'est outre- 
ner,.que Champlain s'en acquitte- 
ra. “Les Océans lui sont familiers :: 
il a navigué vers les Indes -occiden-. 
tales, vers le Mexique; il. s'est ren- 
du:compte, déux siécles'et demi a-. 
vant Lesseps, que de Ce qui s’ap- 
pelle PAmérique on pourrait. faite 
deux grandes îles, en percant Pisth- 
me de Panama: Île 


® pe 


le don de Fhynothèse; ef ses. VOVA: 
ses sont l'expérience qui la vérifie, 


nt 


Fumez 
Tabac 


Lecell 
quet-scellé 
conserve le tabac * 

en parfaite condition 


 ‘aussien boîtes métalliques dune k pu Ib. 


.  Manufacturé par “Imperial Tohacco Company of Canada Linited' 


eur, comme le grand. savant, a)à 
renouvelle sous 


lité «1 


> UNE D" 
NE, à al 
Qt E 


| 


en lui, oriente le réalisateur, et le 
réalisateur surveille l’idéaliste: ct 
son rare génie d'organisation s’ac- 
commode à toutes les tâches, qu'il 
s'agisse d’appñ juiller «un vaisseau, 
d'outiler un fort, d'installer des 
Français dans une bourgade sau- 
vase où des sauvages dans le ber- 


“ai du Pape. es 
. (À suivre) 
me ann ee eee 2e 2 de 


3 


Aux cultivateurs 
Publications à demander aux Mi- 
nistère de l'Agriculture, Ottawa 


4 mets 


Nids à trappe". Tuberculose 4- 
Aliments de hu ferme, grains, rési- 
dus industriels et concentrés. 
Petits réfrigérateurs, — Consom- 
mons du fromage. Consommons 
du lait de beurre Engrais pour 
les récoltes de la-ferme.— Porche- 
ries du cultivaleur.— Moutons, râ- 
teliers et crèches. Le cheval ca- 
nadienfFuiniers Qt engrais chi- 
miques,. 


Es 


1 : k; ee 
Salaires. moyens de la main- 
d'oeuvre. agricole 


laires dé la main-d'oeuvre agricole 


La 
pension, qui à la même valeur 
qu'en 1922, est estimée à 821 par 
mois pour les homines et $17 pour 
les femmes, Quant aux serviteurs 
engagés à l'année leurs salaires, 
Comprenant la pension, sont esti- 
més pour les hommes à #422 com- 
parativement à #418'en 1922, La 
valeur de Ja pension de Pannée est 
portée à #239 au - lieu de 4235 en 
1922 pour les hommes, et à $191 en 
1922 et 1923 pour les femmes, Par 
provinees, les moyennes de salai- 
res por, honimes el pour femmes 
ont été les suivantes pendant la 
shison d'été, les chiffres corres- 
pondauts de 1922 étant entre paren- 
thèses: Ile du Prince Edouard #43 
et 828 (540 et #27); Nouvelle Ecos- 
se 856 et 32 (450 et 829): Nouveau 
Branswick 859 et 432 (8453 et #32); 
Québec 559 et 532 (583 829); Onta- 
rio 889 et #39 (837 et 837): Mani- 
toba #62 el 842 (863 et 5843): Sas- 
katchewan 665 ct $44 (864 et 546); 
Alberta 5870 et 548 (£64 et $45): 
Colombie Britannique #76 cet 853 
(S75 et $24). 
ro ae LE ne 
Un défi à Sapiro 

Le “Star” de Säskatéon, vient de 
mettre ‘Auron Sapiro ‘au défi de 
prouver son avancé dü Îer de mars 
à Winnipeg, à sivoir que les mem- 
bres du cartel de VAlberta vont re- 


cevoir pour leur blé 8 sûus de plus 


par winat: que des fermiers .qui 
men sont pas, 


“ Si.cette assertion est vraie, dit le 


“Star” ‘toute notre ‘influence et tou- 
te notre aide sont'assurées au cartel 
du blé, 
hérents qu'il y à dé fermiers dans 
la Saskatchewan 7 ©, 
: Bién plus que cela M. Turgéon 
a invité Sapiro à assister aux séan- 
ces 


à Tong terme: ch bien ! qe Sapiro 
la foi du serment. 


devant fa commission royale, son 


£ : ù 
\icrmiers, el Cause une-véritable-ea- [de leur résidences à 


viaire—— Elevage des dindons, — 


pour lui gagner autant’ d'ad- 


! de Ja commission royale, et à. 
grand décou- fy. témoigner. en faveur du contrat 


affirmation au sujet de la réussite 
au cartel ‘ulBertuin;, qu'il prouve 
que Îes signatiirés uvre Atbert Uni 
obtenu 5 sous de plus par minot 
«uv les autres, el non seulement le 
“St” s'engage à travailler pour le 
caricl, fums encore à verser #1,000 
à son fonds d'organisation. 
D, 


a 


Goup d'oslt sur ls marché | 
des grains 


des prix du | 


La baisse contivuelle 
blé depuis deux mois a surpris les 


tustrophe chez Ia plemarl de céux 
qui ont gardé leur blé jusqu'au 
brontemps espérant en Gbtbus un : 
Wvilleut prix, ‘ 
C'est en effet une idée ancrée 
chez la plupart des gens que les : 
pris du printemps sont invatiable- 
ment plus élevés que ceux de l'au- 
toune, Ceci ne corréspond pas 
toujours à la réalité, el si l'on ex- 
amine la période qui s'étend de 
1898 à 1914 c’est-à-dire avant la 
guerre, on s'aperçoit que plusieurs 
Lois Les prix les pins bas furent al- 
teints en mars, en avril et en mai. 
Les prix à ceite epoque sont gou- 
vernèés par la récolte de l'Argentine 
qui se livre sur les marchés, ct pur 
l'apparence des révoltes d'hiver. 
Le inalheur pour nous, c’est que 
l'Argentine ait récolté cette année, 
la plus grosse ‘de'ses récolles, et elle 
expédie chague semaine en Europe, 
une quantité double de cellg qu'elle 
expédiail lannèc passée.  « 
L'Argentine a sur 
grands avantages. D'abord celui 
d'une main d'oeuvre woins chère, 
ensuite d’avoir des ports de mer 
plus rapprochés de ses provinces 
productives de ble, emin d'odvr 
aux pays d'Éurope des taux de 
change plus favorable, Cela lui per- 


J'uet dose son Die vendu à Li- 


verpool à des 
nôtres. . 

est vrai que Le blé Canadien 
est de meilleure qualité, mais il 
nest pas indispensable pour faire 
de la farine quaiqu'on en dise, 

La meilleure preuve c'est que la 
France qur proauu du blé mou, na 
acheté Pannée dernière que 4 mil. 
fous de minots de Hé Canadien, 
pendant qu'elle en achetait prés de 
20 millions en Argentine, 

L'acheteur Européen dans 
conditions actetles va au meilleur 
marché, el pour arriver à évouler 
notre énurme récolte il faut que 
nous attirions les acheteurs en leur 
offrant des prix aussi avantageux 
que ceux de nos éompétlicurs, 

C'est Ba cause de Ia baisse actuel. 
le. ne faul pas oubli qu'au 
lieu de récolter 200 millious de mi- 
nols de  Dbié comme  Fétait noire 
moyenne d'avant pnerre, nous en a- 
vons récolté près de 500 inillions 
cette année, Nous devons li-dessus 
 CXDONICT au Hioins 4GU millions de 
minotst or c'est juste sil y en a 
206 millions de partis, nous laissant 
sur Les bras encore 160 inillions de 
lminots qui dev'ont être vendus et 
vxportés hwani la fin d'août pour 
faire de la place à la nouvelle ré- 
colte de 1924, C'est énorme et lon 
se demande si cela pourra se faire, 

Les spéculateurs se rendent 
comple que les prix sont bien bas 


prix inférieurs aux 


EE 


[fn comparaison avec le coût de a 


vie  S's pensaient pouvoir réuli- 
ser" un certain profit, ils seraient 
bien prêts à acheter ane partie de 
notre surplus, espérant pouvoir re- 
vendre plus gard avec un profit, 
Ceci aurait pour résullat le redres- 
sement des cours, mais ils savent 
que Îles élévateurs Jocaux et termi- 
naux sont remplis d'un bout à Pau- 
tre du pays; ils savent que non seu- 
lement tout ce blé Hi est à vendre, 
mais encore que beaucoup de fuer- 


miers ont des options qu'ils de. 
vront revendre, Is ‘savent égale. 


ment que la mème chose existe en 
Argentine, el que le chiffre des ex- 
portations mondiales depuis plu- 
sicurs mois est énorme, [IS recçoi- 
vent des rapports des Elats-Unis où 
Pon dif que ln récolte d'hiver est 
superbe, et fait espérer anne autre: 


apparents, les perspectives de haus- 


d'envoyer des capitaux dans uñe a- 
venture hasardeuse. 

D faut toujours en revenir à ce 
principe que lu loi de l'offre et de 


a demande est toute puissante. Un 


puissant à aller à l'encontre des 
faits existants, ct les spéculateurs 
le savent si bien qu'ils ne #ÿ ha- 
sardent pas. : Le 

Est-il donc certain que les prix 
vont continuer à baisser et est-il 
mieux pour les fermiers qui ont 
gardé leur blé jusqu’à présent de 
vendre avant qu'il ne baisse davan- 
tage ? 

Non, et c’est précisément pour 
eux que j'ai écrit ces lignes, 

Nous verrons la sémaine prochai.- 
ne quelles sont les raisons qui nous 
permettent d'espérer de meilleurs 
prix dans un avenir pas très éloi- 


gné, 
RAYMOND DENIS. 


Ou peut-on se procurer du 
‘bon grain de semence ? . : 


Notes des fermes. expérimentales 

Ceux qui désirent savoir où l’on 
peut acheter de la bonne semence 
de variéiés approuvées ‘ ne'sau- 
raient micux faire que de s’adres- 
ser à l'Association canadienne des 


Victoria, Ottawa. Cette organisa. 
lion se composé de plusieurs cen- 


tuiñes de producteurs de grain de | 


semences de choix, ‘Ils ‘ obéissent 
à des règles strictes, afin que. leur 
semence, si elle est.de qualité ‘sa- 
tisfaisante, puisse être apte à rece- 
voir -le-titré officiel le plus élevé, 
savoir Semence  enrégislrée., Les 
semences de cctte catégorie doivent 
être pures; sans graines. de mauvai. 
ses herbes: ellés ne doivent pas 
contenir plus d’une graine d'autre. 
variété par: cinq livrés de leur. 
poids, et doivent 
proportion: d'au ‘ moins 90 por 
cent, La sentence qui ne répond pas 
tout-à-fait. à cet idéal, en ce ‘qui 
concerne l'absence d'autres ‘grains 
cultivés mais quiine contient pas 


nlus de dix autres grains -cutivés |: 
par livre, peut être classée dans la 


catégoric officielle, Extra No, 1. 


ciation qui se charge de 


lus 


nous truis | 


les | 


grosse récolte, et devant ces Faits { 


se sont si pelites qu'ils craignent: 


‘mouvement de spéculation est im- | 


producteurs de semence, 114 rue |: 


germer dans Ja! 


mm 


DE cs 


| | | , ‘ : "Ne es ne | 

de ee Éd 

: devrait. sfforcer | de #3 les centlivres 50h, point 

d'avoir de lu semente, de Fune ou | d’ex pétition, pour le blé. et “re, 


et 88,76 les cent Hvres lÜVoine. :: . 
Éerivez une leltré - demandée" 
100! livres ou plus d'une;dés varié 
tés mentionnées, ujontezs in ie 
dat puste’ot adressez Ià 4: lAssogin 
ion canadienne des productetis 
de semence, ct elle sera l'objet: dur 
ne prompte :atteñilion, ‘al 4 
Chtte-quantité ‘ de setience s9ra 
bien suffisante poux Iancèr le cité. 
vateur ans la bonne voit; élle hit 
fourni également l'oceasion : de 
bomparer, ‘au point de vie. des” ré 
sullats ses semerges à lui ct celles 
qu'il’ a achetées ‘de cette façon, 


C'est principalement: côte assO- 
° d'Opaser 
et-de répandre dans le evinimerce 
la “semence pédigrée” produite sur 
fermes expérimentales. Elle 
travaille égalenieñt de concert UE 
Bos meilleurs grainctiers; -ces ‘der- 
niers achètent :en‘cffet chez ellesou 
par son entrethise ‘une proportion 
considérable. des. ,produits quil 
leur faut, L'Association est donc 
en mesure d'indiquer positivenient 
aux acheteurs, quelque soit le ‘lien 

quel endrbit 
ils ont le plus de chanec de trouver 
des semençes “Enregisirées”, ca 
“Extra No: 1: de loyariété qui loutr 
convient et quite donnern def 
résultats ‘satisfaisants, | 


; D NE ET 
LES NOUVELLES EN : :: 

” QUELQUES LIGNES 
.Uù grand. nombre \ de cultiva- us M 


teurs apprécient pléinement la va pÉPMONTON. ee serfént Hübert 
leur coméréiale dela semence 'ap-| ue vs Pile PA M tie 
partenant à des variétés iproducti-, tn te A lex et ü % pre o: ia 
ves. Malheureusement le, .cultita-fhieside à FERECUTION de qe 1x imeur- 
teur ordinaire ne serend pas enco-! fi en Csauihaux condatinés à ile 
re assez compte de cette valeur. : POlENGEs Di oe 

e F shééiatix: pour: essais. VICTORIAVILLE,--Le. village. de 
Echantillons spéciaux pou essais St-Paul de Chester ST ge ; 4 , 

Voulant Faciliter et encourager 


, « Aruil par un jinvcendie qiii a: con. 
la distribution et lessäi de semen-Tsumé quelques maisons, | . 

ée cnrégistrée par tout le Cutuda, 2: ! Res ee 
l'Association canadienne des pto-T WOONSOCKRET.—. On atnônée, 
ducteurs. est prête à recevoir desfde Boston, ‘la mort d'üt Frahco- 
comihnndes pour des sacs “le 100! Américain ‘de quelque #éputation, 
livrés: et plus des variétés d'avoines! M. Joseph .C, ‘Pelletier, Aocat;,.an- 
Bannière, Victoria; où Plhrie d'Or, feien procureur dé distriet de Suf- 
de lOrge O. À. G 21 où des \blés ! foik, Mass,’ et ancien 1ivocat supré- 
Huron Marquis ou Rubis, à: r'ÉSON nie des Knights of. Columbus, ea 
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les técoltes 
au Canada 
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| À intervalles rapprochés, pendant la 

! saison, la Banque de Montréal publie 

! des rapportsisur le progrès des récoltes 

 i 4 , au Canxda Ces wapports télégra. 

| à EN phiés au bureau-chef par les gérants 

3% des 550+euceurenles de cette banque, 

‘a ne * couvrent toutes Îles provinces et For- 

à 3 ment une très bonne source de ren. || 
k A seignements sur les conditions des ré. |! 
| coltes. | | 
l | | 

| Ces rapports sont distribués gras. 

; luitement. Sur demande, à 
n'importequelle de nos succursales, ' 

à Le, volrenomsera inscrit sur nos listes. 
. À . # “[ 
| BANQUE DE MONTRÉAL | 


Actif total de plus de 5650,000,000 
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…. Courtiers en grains 
“A. Préfontainé, Présidènt. E. Belair, Gérânt Général || 
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Représentatit général pour la Saskatéhetran 
La seule Compagnie Française ayont un viègé és à 
pe Grain Exchange  : | 
Enpédiez-nous vos grains per chars, Nous 
Véillons soigneusement au grade et au :. cf 
” dochabé. Nous vous obtiendrons les mbil. - |: 
leurs prix du marché 2: on 
, Si vous chargez-pur l’élévateur, adressoznous vos billets 
d'emdnagasnage (stotuge ticlels), ét nous nous atrinperons 
directement aveu la Cid dé PElévateur. à. 
…, Nous vous avuricerons 45 per cent, de li valeur dé vos 4 
- Brain sûr reçu du “Oil 6f lotding”’.ou dés “storûge tels" 
en attendunt de faire la vénte, : ‘©: + 


e VAT 
ld 676 . s°s HE 
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est très. imporks nt pour’ les féliniors.d'étie Popréoh ts 
“à Winnipeg por une mülsoh compélenté et-hunhôêle, À étions 
des Variations du tarthé, ©: à! ‘. 

POUR OBFENIE LÉS MÉILLRUNE ÉRIX, CONSIEN 
Ur fe TOUS VOS PRAINS 
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Le Comptoir Agricole 


_ 300 Grain Exchange “WINNIPEG, Man. Ÿ 
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2° ; à gq _. .: la ® CS 
‘à 2 “AA x! y ‘ 16 fi it Ô € il Act 
Mer: Prud'homme à l'Action 
4 é ne et : 99 e S E 
6 | Se 
‘ Lies tr ° 
".Nouë’publierohs in extenso, la se- {que un‘sol où s'attacher, une pa- 
Maine:bfochatne, la. belle conféren- [trie prigine où revenir quand 
ce, défi de. “@.Mohiréal au Cercle l'obscurité. enveloppe les desseins 
universituires par:Sa Grandeur Mgr {füi «que ‘a dépression atteint la vo- 
Prud'hginmes".". __. AMonté; il faut “des rives et des 
:En:0fendant-e texte de cet im-]éhamps où l’on sente que là fut et 
portañ}lravdil, nos lecteurs seront }qué 1à demeure le coeur même de 


heureüx de: prondre -cohnaïissance |1a.race* 
dés. notits principaux développés | 
dons ts; vibréittes'nllocutions de M. 


de t L 
fégtaénl pour. Iniftrouver. ici. un:ardent foyer de 
éauscrie au, Cercle lsÿmpathic, des coeurs prompts à 


a 
universitaire. Nos amis 
rendus ‘en grand, nombre, et ! 
ue belle féle de fraternité françai- 
“se. Dans la pérsonne de Pévèque 
de Prince-Albert ct de Saskatoon, 
nous saluions l'un ...des chefs de. 
l'Ouest catholique ‘et français, et 


tion française, en vivifiant ici d’a- 
bord le sens national, travaillent 
dont au profit de tous les fils de 
notre, FACE Mais, ils font davanta- 

x hommage voulait rejoindre ge. fs suivent d'un oeil sympathi- 
par delà $a pérsonne, fous nos fré- jque les efforts que US compatrio- 
res de dJä-bas. -Mar  Prud’homme jJes poursüifvent dans les autt €s pro- 
‘eut des paroles réconfurtantes pour jvinces ,pour .sauvegarder les élé- 
notre oeuvre; ila tenu expressé- [inents essentiels de ‘leu âme fran- 
inent, à.Téserver pour notre révue |Caise; ils font écho à leurs paroles, 
la conférence, qu'il prononçait ce |imettent en, lumière leur actes, afin 
Sôir-Jà, * Nos jeunes ‘ aspirants aûx juue lon sente que In pensée fran. 
missions, apostoliques trouveront, [False lutte ‘au Canada d'un océan 
‘dans ‘clte "cünférence, la pensée [à -Pautre et-qu'elle est déterminée 
‘d'unelinirvorant évèque qui nous jiiy garder ka vie et la force, . 
appellé ‘oppétiunément Forüre es" "C'est parce que ce*sont là les 
señtiel de-la chuté. .lidées de d'Action francaise que no$ 

DS ; TE directeurs-ont tenu à vous donner, 
a". +#Aetalorir#Perrat . [Mgr;" Fopportunité dt: nous parler 
# L'un de nos directeurs, M. Antd-|ce soir de nos frères de l’Onest, de 
nib Petraült.. présenta Mar Prud”- {leurs efforts, .de léur mérite, et nous. 
Homme: à l'aditoire. . 1} tint aussi | indiquer du mème coup les moyens 
dE précisér: quéiquéstunes 


pi 


“de, nus fque déivent adopter les Canadiens 
idées, à définir notañiment lattitü- {Francais du Québec pour les aider 
de de l'Action jrasse a Rte davantage" ‘ - 
de nos frères de l'Ouest. fr à Pobhs a 
avec plaisir les parties substantiel- . Me l'abbé Perrier | 
les de ce discowrs: 7 Ce soir-là, comme il convenait, 
:“L'ActiOn française, semblable [M Pabbé Philippe Perrier, prési- 
aux. personnes de. marque, dit M. }dent de la Ligue d Action française, 
Perrault;- possède ‘des tadvérsuires-{présitdaif à I& 4able-d'honñeur. Il 
Ceux-ci s'efforcent parfois de laflui appartenait de dire le dernier 
défigurer. is montrent ses direc-|mot. Ft l’on nous en voudrait de, 
teurs sous les-dghors d'étraits pro-Ene pas recueillir igi-une partié de 
vincialistes, ‘ cherbhant à : ‘élevér [ce discours où noîre président ex- 
autoùr de notré provitcerim mur |primuit: du: mème coup, la pensée 
qui, pour ne pas-etre construit par toujours persévérante de PAction 
des Chinois, n’en serait ni moins |/rancçaise sur ces problèmes ‘d’a- 
haut ni moins épais. Nous. con- | postojat: . ; , 
naissons trop, Mgr, la clairvoyante “L'évèque, dit donc M. Perrier, 
de votre esprit pour ne pas SUPDPO- est. un docteur qui s'est engagé, le 
ser que"vous’ävez percé 4 ‘jour. Ce | jour de sa consécration, à enseigner 
nur inaginaire, OU HIIQUX £e$S AC- BTE péuple les ‘doctrines contenues 
cüsations”. . . dans la sainte Ecriture, les tradi- 
:“L'Actton française veul tourner l{ifns des saints Pères et les consti- 
l'esprit: de ,nus. compatrioies. Vers Éjutions du Siège apostotique. C’est 
l'étude dés ‘problèmes que dôit OU joujours profil. que. de lPentendre. 
que - devra . résoudre - hotfe na-jEf ce soir,'en particulier, de Ja bel. 
tonalité. L'te{ion...frarçalse -ne Lie conférence de Mur Prud'howime, 
céée point ces problèmes: mais elle il nous, est.permis de tirer de bon- 
ne: criint päsi de. less regarder: £a nes'‘el salûtaires lecons. 
face ni de prier nos gcus dr FÉé-T ape aliord. je souligne” conunent 
chir daväntuge. L'Acitoir frattéuise !i. dévene did Prince Albert et de 
Sdjige à notre avenir politique pare [9 w , 
cé que l'histoiré enséigne que les 
constitutions es Ltats et des em 
res he-soft pas éternelles, que de 
Sérieux indices laissent croire que 
dés questions” vitales : pour -nolre 
pâys, notre race en particulier, se 


*: 


LE. PATRIOTE 


Mercredi 9 avril, 924 « 


verselle, sans doute, mais tout en 
observant une “hiérarchie” basée 
sur l'ordre de La nature et de ki 
grâce.” | . 
“Personne uosera dire que dJé- 
sus-Chr'ist a été victime. des pré- 
jugés de sectes, de vastes, de races 
et de nationalités, Et pourtant, Lui, 
d'Homme-Dieu, qui a ouvert le Tem- 
ple aux Grecs, aux Romains ct aux 
Barbares, s’ebt: toujours souvenu 
qui avait une mére, une patrie, 
des apôtres, dés disciples, des amis 
à qui il devait ses premières et ses 
plus précieuses grâces, Il ne se 
tourna vers les étrangers qu'après 
avoir offert aux siens les trésors 
de sa Inmière et de sa gloire.” 
“Monseigneur Prud’homme règle 
sa doctrine et sa conduite sur la 
doctrine et Ia conduite du’ Christ, 
H préconise l'apostolat auprès des 
nôtres, auprès de tous nos conci- 
tovens. ,Eb certes il à raison ! Je 
basse "encore ici là parole au Père 
Janvier: “Les liens qui nous atta-. 
chent plus étroitement à nos sem- 


4 
Saskatoon.-L'industrie des au- 
tonvobiles est beaucoup plus déve-|. 
loppée en Saskatchewan, qu'on 
pouvrait “ ‘le eroire. Les sommes 
blacées dans ceîte industrie se‘chif. 
frent dans les 18 millions de dollars 
tant bn fait de garages que d'acces 
soires, Elle procure le vivre à au 
moins 18,327 personnes. [lv avait 
en 1923, 64,446 autos Jicenciées: 
c’est-à-dire une auto pour 11.75 
personnes, On n’a pas tenu comp- 
te, dans ces chiffres, du personnel 
et de l'afgent engagés dans Ia dis- 
tribütion de là 'gazoline. 
= DH | 
Le roi Georges parlera par 


Radio le 23 avril | 


le 


Londres.—Le: roi Gcorge doit 
prononcer, le 23 avril, à 11 heures 
50 de ia ruafinée, heure de Grecn- 
Wich, un discours qui, eroit-on, se- 
‘a entendu dans le monde entier, 
alors qu'il fera l'ouverturè officiel- 


RQ LES en = = RESTE EE = = 
suskatoon s'est insnive de l'esprit T2 nt 2 clentat: 5  QUEBEC.-L vénement s'est as-{ MONTREAL+—L a: ville Na se 
Saskatoon ne ee dEsp ‘i L éutemabile en Saskatche ° jsuré un nouveau cofiaborateur dais construire. un Pakiis de Justes 
coeur des ‘hommes Ja charité uni- L . Wan Ja personne .de M, I. Edouard For-!princier.  f coûtera, dit-on, trois 


Æment fertile 


CS re 


millions ct demi, 1 ser 
nement:pour fx métro) 


tin, directeur-propriétaire : de IE: 
claireur”, le vaillant hebdomadaire 
de Beanceville. 


# un bel or. 
vie, 


Ce journal vient dë créer un pos- JONDRES.—Le spectacle d'un 
te, nouveau, celui de gérant de lx père présenté à la chambre des 


jcommunes par ses deux fils dé 
tés, sfest vu ces jours dernier 
que le très hon. Arthur He 
s'est rendu au siège qu'il 
ra désormais cote 
Burnley. 


rédaction , ue; M. 
occupera 7. - 
M. Ed. Fortin est.lé frére de: Me 
Alphonse Fortin, jusqu’à ces. der- 
niers temps gérant du “Patriote”, 


MILAN.—Le désastre - résultant 
du slissement des falaises dans la 
mer, at district d’Amalfi, Italie, s , 
end des proportions terrifiantes. {nationaux de quilier-le pays, 
Yaprès une  dépèche de Salerne, [de passeports pour les 
ces lugubres éboulis n’auraient pas | d’agrémént et Yon ne peut 
fait moins de cent victimes, : Jfer que 206 uarks en 6r, 
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En Burose avec Luxe et Coüfori 


cpu. 
S jrs. 
ndreson 
IH OCCupe. 
député du 


Edouard Fortin 


Me une | 
BERLIN.--Ee. gouvernement 
pris des mesures Dour enpéche 


a 

T ses 
Plus 
voyages 
aDpor- 


depuis 1857 


éprouvé parle 
fermps 


Gratis— Livre des Dthés 
Snandez à The Borden Co, 
Limited, Montréal, deux bte 
vreis du DiensEtre de Dété, 
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le de l’exposition de PEmpire Bri- 
tannique à Wemblev. Pour la pre- 
mère fois dans l'histoire d’Angle- 
terre, x voix d'un monarque se 
fera entendre par radio dans les 
foyers de centaines de mille de ses 
stijets qui Pont déjà vu en public 
mais ne Font jamais entendu par- 
ler, Il est possible que le discours 


blables sont divers, ils sont établis 
tantôt par la communauté du sang, 
tantôt par la communauté de pa- 
trie, tantôt par la communauté de 
foi et de religion. Nos funilles, 
notre pays, la sociélé catholique: 
tels. sont les dotnaines où nous'som- 
mes tenus de répandre d'abord 
l'effusion de notre amour:et d’ex- 


poste spécial des terrains de l’expo- 


ercer âvec plus de zèle notre bien- du roi ne se fasse pas entendre par | dramaturge bien connu, parlant de- New-York = Havre — Paris 

faisan te,” dis bitur, col Vurons sans fil jusqu'aux extrémités de |vant le club démocratique nationat, | Chicago, 16 avril La Savoie, 3 mai, d’ 
plus de svrmpathie et de charité ef. |! Empire, mais les cäbles SOUS-nA- dit ue s'il n'en dépendait que, de ; à ‘ 91: jui 7 juin 5 
fective pour nos frères de l'Ouest, |"in$ recueilleront ses paroîes où les |lui, 11 ferait nominer à la conven- e 1)  fRochambeau, 19 Suffren, 13 mai, 
pour nos compatriotes, pour tous ondes aériennes ne pourront le fai tion démocratique comme candidat DCR avril, 4 ‘juin 1 28 juin 

nos concitoyens, qu’ils soient def" Chaque parole qui tombera|à la présidence des Etats-Unis un À Piotr . L 

langue anglaise,_italieune, alleman- des lévres du roi scra radiée, d'uneatholique, afin de savoir si ré. | Al ILE | New-Yobk — Vigo — Bordeaux 


de où: polonaise. Nons compre- 
nons, Monseigneur, votre appel, 
C'est d'’ibord pour tous nos frères 
de POuest que nous devons travail. 
ler, afin qu'ils puissent conser- 
ver leur foi;-nous devons aider nos 
concitoyens d'origine allemande, 
anglaise ou. polonaise pour mainte- 
nir.et développer le rayaume du 
Christ, chez nous, Car  “Chez- 
nous”, c'est toute la patrie cann- 
dienne, . Votre appel sera entendu, 
car vous prêchez d'exemple. Vous 
êtes un modèle d’évèque qui évan- 
gélise ses onailles dans leur langue 
maternelle; et vous ‘rendez ainsi 
“loire à Dieu pour les talents à vous’ 
confiés, en- parlant anglais aux An- 
glais, allemand aux Allemands, ita- 
ien ‘aux Italiens, et bientôt les Po- 
lonais entendront léur évêque dans 
leur idiome national, Wous êtes 
l'héritier des géants de Papostolnt 
de lPOuest,- qui s'appellent Proven- 
cher, Taché, Langevin. Vous nous 
avez conduits près de leurs toin- 
beaux. Ces défunts seront pour 
nous des “professeurs d'énergie”. 

‘Après de telles paroles, nous le 
savotis bien, la pensée et Les utti 
tudes de l'Action française . seront 
encore dénaturées, "Nôs-amis’et les 
jens de bonne foÿ auront du moins 
les textes où'se reporter, ‘ 


sition, en Canada et en Australie, 
de 1à dans lPinde, le sud de PAfri- 
que pour reveñir à Wembley, : Ce 
circuit mondial se fera dans cinq 
minutes. …. / 

Les queiques . Canadiens qui ont 
entendu le roi prononcer. le dis- 
couts du trône lors de l’ouverture 
dun parlement se rappellent qu’il 
possède une voix agréable. Ses 
intonations sont profontes 6t rt 
ches et chaque: mot est parfaitement 
chair, | 


d’un 


char 


anel 


set CE 


Les développements du ra 
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Paris.—On télégraphie de Lon- 
dres que M. Maféoni aurait décon- 
vert Ja facon d'envoyer des messa- 
ges T, $S. F, vers un seul pays. ll 
espère bientôt pouvoir les diriger 
sur une seule” station, Il obtien- 
drait plus de rapidité dans la trans- 
mission, le secret absolu et moins 
de frais. | 

Des vagues intensives pourraient 
être emploÿées :pour faire sauter 
des vaisseaux dé guerre, des forti- 
fications ct commettre d'autres des- 


: (e 


tructions. KL 


lice 
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#: 
Bienvenue au nouveau consu 
de France 


Moutréal. M, le: baron de Vi 
trofles: nouveau consul de France 
au, Canada ‘a été l'hôte d'honneur 
d’un banquet dé bienvenue ovgani- 
sé par le comité"Françe-Aimérique, 
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—L'Aition française Che 


Pre 


Dore me amp 


woseront prochainement et qu'il! 
importe- dès-"madtntenant -.de'nous 
préparer à’ nieltre dans cette situ- 
ation nouvelle la lumière ct l'ordre. 
Mais ces préaccupations loin de re-; 
Jächer les liens .qui nous unissent 
à tous les fFifs de notre faue; les res- 
serrent ‘au contraire, les nôus |! 
auénent à découvrir les moyens ct s aan 
nouveaux de‘uous entr'aider afin cs La discussion à porté sur des 
de, grandir, tous eñisemble et de fai- sore fort re porta js ù P sieurs 
e: face à toutes les” difficultés de résolutions furent ac ES chnurés, 
avenir, duèlles ‘quelles soient.” Anvmbres distingnés de ce congrès. 
- “Ces préoccupations ne nous dé- 


À da stite-de ces réunions, une 
tournent: pas. de’ Faccomplissement 


‘Colenisation: et repatriement 


Montréal—Les séances d’un ré- 
cent congrès de’niisionnuires-cofu- 
nisateirs qui eut-lieu "dans la ville 
lu Montréal ont, été tenues &-huit 


prompte ‘action a té entreprise 
afin de mettre en pratique les ré- 


ten emma rum 


des devoirs que : nous. OC solutiuns approuvées par le con- 
naissons à l'égard de nos frères de urès. Nous apprenons que lhon. 


l'Ouest. Personne plus que l'Ac-! 
tion fruncuisé n'a proclamé la né- 
cessitèé d'une solidartié religieuse 
et nationale entre: tous-les. Câna- 
diens français, qu'ils vivent ici 
dans le Québec. dans l'Ouest ça- 
nadien“ou aux Etats-Unis. Person- 
de plus. que l'Achion francaise ne 
es é de pratiquer la frater- Le Ne ne Ni 
aie avec les autres Rroupes de no-|te congrès, on s'est peuacoup *0C- 
tre race, Je pourrais citer des cupé dés aroupements ana tel 
faits à l'appui, vous énumérer, par | Fr PE ts dispersés. dans 1 Ouest et 
exémple, les nombreux voyages du [aux Etats- de leur itualion dans 
directeur de notre revue, AL l'abbé eue eur situaue Lobiet 
Lionel Grouix, pour maintenir, non d' Ua à r n loute particulière 
en paroles mais par des actes, des I une atten “fi va pi est pre 
relations entre le groupe dm Qué- [FC NL me Het “on se pro- 
bec et les autres; je pourrais .vons [NONCEe Ch Le rapat & Never is pagnie 
signaler l'empressement que imet- pepe \ EU riemen älé appro- 
tait tout récemment le président q Elché à ce suict et on fui aurait, de- 
1 pique d a Te mots par des” mandé.de donner aux Franco-Amé- 
d mai, ’ ricains qui veulent revenir au pays 
les mêmes avantages que le gouver- 
nement fédéral ‘ offre aux immi- 
grants brifanuiques, Le gouverne- 
mént donne une somme de S$80 à 
chaque immigrant âgé de moins de | 
7 aus-et il prête la: mème somme ; 
à des conditions très faciles à tout 
immigrant mineur mais âgé de plus 
de 17 ans; il va sans dire que ces 
mineurs doivent venir fau: pays avec 
leurs” parents. Ces avantages en- 
couragent l'immigration anglaise, 

On nous dit que M. Robb parais- 
sait bien disposé en faveur du re- 
tour -des Franco-Aiméricains au 


M, Robb, nänistre intérimuire des 
finances et ministre de l’Tumigra- 
tion et .de la Colonisation, a recu 
une délégation qui Jui a fait connai- 
tre les décisions dn congrès et lés 
désirs des missionnaires-colonisa- 
teurs. Lee. *. . . 
" On nous affirine qu'au cours de 


paroles mais par des actes à l'ap- 
pel lancè par le-vaillant journal de 
la Saskatchewan, “Le Patriote de 
l'Ouest”. | 
: #$i nous travaillons à cette soli- 


| 


| 


“ 


‘ HCE ré 
Rien ne saurait arrêter l'im- 
migration 


un ere à $ L 
Vancouver.—“Le courant d'im- 
migration est amorcé, a dit M. Dun- 
ning prémier ministre de la Sas- 
kotchewan, et rien ne pourra. dé- 
Soinais l'arrêter”, : . 
‘Le problème qui se pose an Ca- 
nada n’est plus celui de l’immigra- 
on: mais celui do in digestion. éco- 
roimique de eetic nouvelle popula- 
tion, : . 


. EU 
Des Esthonien 


et des Danots 


D 3 
S 


# 


4 


Jra limité à vingt 


| 


25,000 Es- 


pous ja présidence du sénateur Dan 
duraud. | . 

On remarquait S;: G, Mgr Georges 
‘Gauthier, M, FL. A. Taschereau, Île 
sénateur € P. Beaubien, L. O. Da- 
vid, léïjuge Surveyer, les sénateurs 
Casgrain ‘et: Béiqueé, le juge Archer, 
M. © J. Dohertr ct M. Georges Si. 
nant. ee 

Le liculenant-gouverneur, 
Narcisse Pérodeyu était présent, 

. RU 


Une route: carrassable sur Î 


cinq ans, dit-ileil y aura 
thoniens en Colombie. 
Cart Jacobson, de Lioydminster, 
est venu rencontverf quelques uns 
de ses. compatriotes Danois, qui 
s'établiront. cette année.en Canada, 
an nombre de 18,000. 
ne 2 2 
Treize trains. d’immigrants 


CS 


M 


Er 


Montréal. Ja fallu 1reize trains 
spéciaux, pour amener de Halifax 
et'de Si-Jean, N. B,, à Montréal, 
des 3,908 voyageurs et iminigrants 
‘que Gin navires différents ve- 
naient de débarquer à ces -deux 
ports "Canadiens 


.… Quéhee.. Des ingénieurs à qui 4 
êté sonmise 'objeehion-soulevée par 
A de maire Samson, au sujet du 
coût d'une route carrossable à éta- 
blir sur le pont de Québec, lequel 
coût s'éléveruit dé S500,000 à $700,- 
000, d'après cu inagistrat, sontien- 
nent que cctle prétention n’est pas 
fondée. If n'y a pas lieu, disent-ils, 
d'établir un nouveau  tabliér au 
pont, l'espace cst suffisant pour 
assurer la circulation des voitures 
entre les déux vies ferrées, &@t le 
voût de cette amélioration ne dé- 
passerait pas 4350,000, 


. 
PE 


Grosse récolte de sucre 


% 
. se - 
DRE Le EUR 


Une colonie &e' Mennonites 

.et Je 
iév. J. JS, Klassen, des Mennonites 
de Rosthern, s'occupent fort d'im- 
migration, et projettent d'amener 
sous peu quelques milliers de leurs 
corelisionnaires. Ils sont à la re- 
cherche de terrains propices dans 
les environs de Prince-Albert, 


ie eme eme 2084 ne nnnne 
+. 


500 familles anglaises pour 


le Canada 


e$ à 


— 

Océbec.— D’après. M.  Vaillan- 
court, directeur provincial du ser- 
vice de l'industrie sucrière, la..ré- 
colte du sucre ct du sirop d’éva- 
ble promet d’être fort aæbondante, 
celte année, en nrovince de Québee, 
et tout probablement à légal de cel- 
le de 1920 qui fut hors pair. 


, TT tt #, 

Londres--Le très ‘honorable J.- 
f. Thomas, secrétaire des colonies, 
agissant du nom du comité de co- 
lonisation de Fempire, a signé un 
accord avec les représentants du 
Canadien” National en vue d'aider 
à placer au Canada des groupes 
choisis de fuimilles de Grande Bre- 
tagne. Le comité de colonisation 
a autorisè des prêts de 300 livres 
sterling à chaque colon et à aussi 
garanti toute perte jusqu’à concur- 


Le 
EL CE EE 


la présidence des Etats 
Unis 


Pour 


rence de cinquante pour-cent du} Milwaukee. Dans l'Etat du Wis- 
montant. : consin, Îe gouverneur-Smith de 


New-York et Îc sénateur, Lafolette 
sant en tête de la liste aux élections 
primaires comme: candidats res- 
pectifs de leur parti à la présidence, | 
Ke gouverneur Smith, catholique, 
à et plu de voix que W. G. McAdoo 
À 


Les premiers groupés qui émigre- 
ront en vertu de cette entente iront 
s'établir à Tisdale, Saskatchewan, 
On assure ‘que seuls des couples 
raariés ‘et possédant une bonne ex. 
périence en matière agricole seront 


acceptés. On s'attend à ce que cha- pour la hoiination comme délégué 
que € tu Conprés national démocrate, 


quple soit en mesure de dis- 
oser Ti-même de 300 livres ster- 
ling de son propre avoir. Les {er- 
ues qui leur seront attribuées -sont 
de 160 acres et chaque sronpe sc- 
familles. L'en- 
tente actuelle prévoit lPacceptation 
de cinq cents fnmilles, 

Le présent accord ne concerne 
que  létablissement' de _ groupes 
choisis le long dès voies du Cann- 
dien National. 


. Nouveau procureur général 


a epheemens 

Washington.…Le président Coo- 
lidge a tait le choix d’un. nouveau 
brocureur général pour Îles Etats- 
Unis, Harlem Œiske Stone, de 
New-York, succède à M. Daugheriv. 
M.-Stone fut autrefois doven de l’é- 
cole'dè droit de 


‘. 
an 
re 


‘ he. gaie  f'Université Co- 
‘ent umbia. 
Les, semences sont commen. | "Et 
GÉes |" Le Dr Mayo candidat” 


- Le 

New-York— Le bruit court que 
Pun des frères “Mayo” de li fameu- 
se clinique de Rochester secopierait 
de se porter candidat à la prési. 
dence des Etais-Unis.<daus le enmp 
dimofraie, _ ‘ 
En 1915 ces € 
ent donné #2, Qu0N0D, 
porte our nom. 


] 


Lethbridge.—On a fait aux envi. 
tons de Masinasin et 'Kippenville 
les prelnières semailles de lPannée. 
Le labour d'été est rempli d'humi- 
dité, et le printemps précoce ré- 
jouit les fermiers. ‘Le travail sur 
les fermes. sors, rolte sonrine, à 


ven près général dens le sud de PAL 
icria. oo 


La eme ge enter en D : h 


PRE ct arrivée à un, ui couvert au Havre, 
, PURE Te a . L° ire î CI ñ is £ a 4 k, Sig 
15 choïsirait un catholique joues ou Panel attend au dock: Bis 


pour présid 


New-York.—Auguste ‘Ehomas, le 


clement les convictions religicuses 
empêchement. à lexercice 


la constitution. 
brotestant: mais il redoute le fa- 
natisme de certaines organisations 
brotestantes qui cherchent à faire 


LES NOUVELLES EN 


E MONTON.—Le 
Vois opérés à la Banque de Con- 
merce de Forcemost, Alta, et-à: là 


lui.mème, le fameux Reid. 
Guidée par ses révélations, la po- 


eOUVCr pour plus de $200,000 de 
valeurs, 
dont.le nom réel n’est 
est décidé de él 


MONTREAL.-—Lord “Rothermere, 
e magnat anglais de ‘“Tindustrie 
de la fabrication de journaux” vient 
darriver .à Montréal. 


industries de fu “Saguenay Pulp”, à 
Chicoutitni, 


Sig Will 


Départ d'un quai couvert à New-York 


. 1 Accommoda- 
ons insurpassables et cnisine fameuse. 
“PARIS”, 23 Avril, 14 Mai, .11 Juin . 
“FRANCE”, 21 Mai, 18 Juin, 9 Juil. 


Famcux paqucbofs une seule classe, 


ent des Ætas- 
Unis 


Se. La Bourdonnais | Roussillon, 6 mai, | 


A 


_ 


avril ,15, mai juin 
Service €anadien d'Europe à Halifas 
Navigation de Bordeaux tous Les 21 jours dans {es paquebots conforta. 
bles, Roussillon ct la Bourdoinais, 


Agents locaux, à Prince-Albert: 
LABELLE 348 rue flain 


homme sont dans ce pays un 
dune 
ge qui lui a lé donnée de par 
Ce. M, Thomas est 


& 


Winnipeg, Man, 


Agent Général: A. 


ider la constitution américaine, 
. 


en 


Le D 
ù 


EN QUELQUES LIGNES 


mysiére des 


que Royale de Ladner, €. A. s 
t d'être éclairci par le brigand 


- Les fermiers ou autres personnes désirant: de. la | 


a déterré au Montana et à Van- 


main d'oeuvre. de langue française pour les travaux de 


Reid, âgé .de 26 ans, et 
pas connu, 
sanger de vie, 


la ferme où pour les travaux dom 


41 


estiques peuveñt s 


de 
OUR 


. 


l 


dresser au 


! 


Bureau de Cofonisation Féd 


r À 
. Evêché 


OUT 


Ta 1: 


On : assure 
son voyage n'est pas étranger 
à projet de réorganisation des 


et à 


à St-4lphonse 
“ait avec 


pdier. 1 Y coopère 
lam Price, 


SRE SRERAIRERRERR TEE 


; PrincerAlbert 


a 


« 4 _ es 

ie & AS 

‘ ÿ Le St F4 Fe cs 

(par l'abbé ANSELME BOIS) SL %. À 

} | et 

a N 1918, la grippe espagnole-ct ses sui-' asthi intoxication ché À hitiesré | 
vi, la grin Sp 2'CÉ Ses s asthme, aula-intoxication calculs hiljaires,:. È 
: tes me clouërent sur un lit d'hôpital, vatarrhe, constipation. sise bite gée à 


J'Y restai jusqu'en février 1920. L'au- 
tonme suivant.-je dus partir pour la Cali- 
fornie. Lä,-mes espoirs d'an complet ré: 
lablissemient "furent . déçus. Loin: d'en ga_. 
gner. .jempirais. Ici, lon nravait traite 
vour la tuberculose des 08, l'ippendicite 
chronique et la gravelle, On avait craint 


nérale, diabète, diarrhée, dilttation d'esté-! 
mac, dvspepsie, - eczéma, ficvee des -foins. us | 
désordres du’ foie, gastrite. _goitre. gontle- - 
inent dè ‘la prostrate, goutte, hémorroïides., - 
hydrovisie, indigéstion, insommie, lumbago. 
maladies ‘des femmes, mal de Bright, mi-'" 
graine, néphrite,: neurasthénie, ‘név algies 


aussi pour mes poumons. A Los Angeles maladies. de. I si i 
ñ « ! | s aladies. de. la pen leurésic str: ee 
les. médecins constatérent, en oéutre, du Use Ro eur. peurésie, prostrationk. 


uerveuse, maux de reins, tr 
tique, tintements d'oreilles, tuberculose pul-: 
monaire à son prenner stage, uleères ‘d'es- 
tomac, ulcères Wdintestins, urticaire el quel. 

ques autres, , .  ! : . 

- Hs contiennent en outre un ti 
que d'hygiène. alimentaire e 
combinaison des, aliments que je crois en: 
core inédite dans ‘notre fangue. a 
“Milk Diet” se vend trois dollars (43,00), 
“The Porter Way” vingt-cinq sous (0:25). 
d'ai‘obtent lautorisation‘de les traduire en: 


rhumatisme, et .une ‘maladie humatisque, SC 


foie, . \ 

La bonne Providence me fit alors décou- 
vrir l'homme qui devait me ramencr à Ha, 
santé, : fl'avait, à Long Beach, un sanato- 
rium qu'il a depuis transféré à Palis, Cu. 
lifornie. QI lui.vient des malades des ‘qua-. 
tre coins du monde, Des-médecins le con- 
sultent d'un peu petit partout, ” Quelques-uns. 
sont venus même d'Europe éfudier sa inc. | 
thode.. Il a publié un. ouvrage qui à déjà 
atteint Sa onzième ‘édition américaine et 


sérieuse -du 


raité prati- 
tune table de 


dt 


«qui st très connu En AHemagne et dans les français etde les publier. en un seul Volume 2" 
pays scandinaves par les traductiofs qu’en. que Je puis adresser : franco. à n'importe *” 
ont-faites des médecins de ces pays. quete adresse en Canada pour deux dol- 
*, ° Ut tac ars € i (82,5 . ‘ 
H:y à maintenant trente neuf ans que le ars et demi (2,50), | 


Jai cr e ocuvre Utile en mettant. cet: 
ouvrage de haute valeur à la Dortée du pu- 
blie canadien-français. Depuis qu'il est 
paru ‘en décembre, il a apporté à dés. ceñ-: 
taines dé malades la santé parfaite :ou un +: 
soulagement notable, Do ou 


:Demandez.le chez Les bons: libraires, ou 
adPessez-vous directement au 


docteur  Charies-Sanford Porte consacre Jai cru fair 
sen temps et ses énergies à l'étude de’ l’äc- 
tion du lait. dans le. {raitement des malx- 
diés chroniques. de crois qu'on peut af 
Firmer qu'il est l’hotnme le fnieux au fait de 

.le monde médical: con 


cette question dans le 
Quand on éonsidèré, que ce sont. 


tentporain. C 
Surtout lés cas désexspérès qui, s'adréssent à 


ù 


à 
rembbürsement, (CO) 


: Te Q , B “+ : ie. t Ui ul. 
lui, on -est étonné. du, fort ‘pouréentage: de I suffit d'envover votre nom et core np. : 
cures entièr u'il a obte- se. Le livre: vous arrivera bang ‘éontre 
L S € | 


és. et pernianentes q 
nues, , à 
Son traitmnent est des plus” simples: .et 
dés inôins coûtenx, On peut. le faire: chez... 
soi, sous n'importe quel climat. Ilne re. … 
quiert que de. l'air ‘pui, de Peau chaude et” 
du lait frais. IL diffère cependant de-tout 
autre.régime lacté connu et ne dure ordinai- 
fement qu'un-mois.. ./ "0 "2" 
Le. docteur Porter a condensé touté”son 
expérience en deux ouvrages: him -voltime,:, . 
“Milk: Diet”, -et une brochurette, dphe pars : 
ter. Way”. Is. contiennent tous les” réngei- °° 
Snements . nécessaires pour suivre chez'soi,. 
seul on sous la’surveillance @e son mèdeciy, - 
un raiierñent complet nour l'une. queleon- : 
que des maladies chroniques suivantes: ,aci- 
ündthie sinblé, appendi-” 


dité: de’ lestomae, 
cite. chronique,  artériosclérosé, ” arthrite, °°: 
! rot, ! Neo Le ° 


L 


Yable contre :. 


n 


ba 


} 


L'abbé ANSELME BOIS, curé, 
‘ Mansonville 


. (Biéife) “P. Q 7 


Fe 


cat NE ; 

SNTTTE Er tn TU gen 
" Véuilléz ‘m'envoyer “La ‘Cure an ail”, 
no ae : Len he pe, So ea 
récebtion. 


Ltie 


puni 
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. Je baieraï.$2,50. sur 
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EL es À no ee 
(CHANT PATRIOTIQUE) 0 


0 


L'Ame Française, au sein, de.nos chaumières,  - 
De..ses blancs lis émaille nos hameaux, . 


Léve nombreuse en nos foyers chrétiens, — 
L Et, débordhnts de fraicheur et de vie... . 
‘ Germent partout, les berceaux. canadiens. 


; # dr or ss 
Gomme autrefois nos exquises ‘grand'nières, ‘.° 
. Haussant leur’ âme aux chnes. du. devoir, 
Avec mñour, nos vertueuses. mères 


Peuplent: d'enfants les berevaux du téfroir, : 

Le grand passé d’héroisme-et. de gloire." 

Revient éclore en nos foyers .pieux,— : 

Dans nos beréeaux, précurseurs: de victoire, : - 
L 


Donnez asile aux “petits” de chez.nous,— 
Berceaux bénis, messagers d'espérance, - 
, Croissez sans trève et multipliez-vous, ; 


# 


De lis naissañts, du ciel de a Patrie, ur 
Comble, Seigneur, les bers de nos hanieatix, 
Et, fais jaillir, én gage de survie, on tt 
: L'Éélosion des: fleurs de nos berceaux, 


éclosion des bérceaux. 


1 : euh 


‘Aonséigneur, 


CE 


Vous. avez bien voulu ‘nvoffrir le 


ces. de. ma hate: conSidérations"." 
. signé: Poincaré, 


een urmmnne 189 : 


Vers. $te-Anne de Benupré 


Québec.—-La foulé de  pélerins 


goureux empêche daffluer au sanc- 
tuaire vénèéré pendant l'hiver, va 
eprendre-ses pieuses CXCUrSIONs. 


Les Zouaves de Montréal projet- 
tént d'aller faire leur spülcrinage 
annuel verse 29 juin, et un groupe 
de Chitago dans le courant'dW'mois 
d'août. . :  " 


means 28% 2 


nn | Dorcel M, Ravond Poincaré, président | 
pu Dédié avec gratitude .À nos svaillants {du conseil, adressé la lettre sui- 


Les recéttés de la Propagation! 


\ 


- France 


Puis, Au. dernier diner mensu- 
el des Publicistes chrétiens, présidé 


sittiation et exposé plusieurs idées 


: fintéressantes. à ce sujet au point de 


vue religieux, ec. : 


ae, 
ME 


jante plus longtémps au gouverne- 
went Poincaré. Dans sa lettre à 
ses électeurs, M, Forgcot déclare 
qu'il li répugne d'entrer cu lutte 
vontre une partie des gens qui lui 
pnt donné leur coufiance en- votant 
pour lui aux élections de 1919. 

M l'orgeot était un des oratours 


qui va chaque année à Sainte-Anne Îles plus éloquents, de la Chambre 
de Beaupré, et que notre climat ri française des députts. 


EL mens 


mällionnaire qui ne s’en 


Un 


gare d'Issoudun, avait un oncle en 
Hollande, Ge vivillard est mort. il 
y'a une quinzaine d'années, lais- 


sant-une fortune de plusieurs mil! 
lions de. florins: ait cours du jour, 


plus de 30 millions de francs, 
. M: Metzger resterait le seul héri- 
ticr de cette immense fortune. -On 


LU menant orge conan en dre Net Re + ne de me ane 


4. journaux de langue française de l'Ouest | vante à Mur'Brevnat, vicaire apos- [bar M, Georges Govau, Mgr Chaptal|,; Se Maneou à D less ut de 

. Canadien et: de POntario,-"Le Patriote |lolique du Mackènzie, pour aecuser [à fait une conférence suggeslive I tr te Leo tre he M. NH A Î 

ét de POuest” “La Liberté” et “Le Droit,” [rétephiôn du bel ouvrage de Mgr [sur le nombre considérable des 6- [it ! ae Ds ie RSS de ER 

| 1,7 2 Æhéroïques défenseurs de nos Foyers et} Grouard.: un Avangers en France (3 millions en- quent En moteur avt 
4e de mos'Berecaux,” en terre d'ostracisme, ‘ ‘Paris, le 16 février 1924 viron) Ta fait ressortir à Ja fois ANNE RENE Ent an macehe pur 
LE". et de persécution as DO les avantages et les périls de cette [PAIE et SEPT IS en MArene pat 
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Lnommene me daonaenghe se et meener Rem 2e a 29 


travaillé pendant quinze ans pour 
atteindre’ ce résultat, * 


+ 


Nouveau moteur d'avion 


de lair"eomprimé, Le nouveau mo- 
teur péserait 10 fois moins que Îles 
moteurs en usage ot consonmmerait 
beatcoup moins je combustible, 


Quand le ‘poisson erieur” fonce 
sur le menu fretin qué ni sert de 
pâture, il chasse une partie du con- 
tenu gazeux de sa vessie d'un bout 
à Pautre, ce qui produit le son. 


2 pour lôe, 


La ville d'Ys n’est peut-être 


pas légendaire 642 rue Saint-Denis 


Paris— Un géologue très connu! Canada, sur réception de 35c 


en Basse-Bretagne, M, Le Rouzic, a 


par le récent raz.de marée qui dé- 


Toujours à ta disposition de tous, 


MONTREAL Tél Est 6224065 


Demandez, notre catalogue de .broderie,. cnvoyé ‘franco’ dans tout: le 
] 2 ‘1 


AT. 


Notre département de “MUSIQUE EN FEUILLES”, est: té plitiesime 


Ét nos maisons, bruissantes de prières, not 4 à, [livre tréscintéressant de, Se G, AE ir Le ' . ue 
‘ ont L il qui > des -berce: nu noe cHGrouard! Souvenirs de mes s0Tat- M For at? politiou _ 
Chantent l'espoir qui monte des -berceaux,.. ï irouard » mes SOL Forgeot aûîte la politiau . . 
: Deus Dig os ot ee cit et ue LV. ‘ |te ans d'aposlolat dans l'AMhabaska- : & ni P q Un poisson ‘QUI parle 
Au souffle ardent des vertus -créatrices,.…..;. S MackKenite.sr. our 2% Paris.—M, Pierre Forgot, un des , rs 
Les lis en fleurs croissent sons nos. drapeaux; ut JE: vois" rohiercié Vivement de membres les plusien vedette du bloc Washington. Le docteur Green 
La race entière, épanchant $es prémices, l'envoi, de ce vokne .et.je-suis heu- {nationaf, au Palais Bourdon, et qui [9e Université de Missouri, a dé 
‘Renait sans” cesse ‘en -d jinmoi tels ;berceauxs reux de rendre hômhrage à Voenvre |est député de Ia Marne depuis dix couvert une. nouxelte pce de 
RS SR EP TES : ne Jéminemment éivilisalpice : que celans, vient d'annoncer .à ses élee- [poisson qu'il & appelé te "Foric 
Coiimé. lérable at sol-qui Nouvéau-Mondes' prélat et vous même aVez accomplie [teurs sa retraite - politique. Avant lhxsnolatus Le puisson Êl ceci de 
épanouit l'essor de Ses-:PAMeEaUx, . :. 7 Tparmi la population déshéritée on " otor “déocrntelois © particulier Qui parte, ot pius ex-i ee : . , se tn 
Ame Ancustrale. invincible ‘ét féconde, cette partie Tr none, de QE vous double décinne, ROUEN onu artement crie. ln outre No. 1104 Joli dessus de meuble, “Les Animoges”. tou£i at riéhe 
, AUCUN - Xi US À R : At ne Dre: ” eg SNA SC "lon lhnive ne ' Ptaimpé sur: cc Las 
Monte: ej-rayonne en fleuroïis de bércéaux,: avez appris À dimer.ét respecter le sition avec ses anciens amis polie [C'est un poisson lumineux out élompé sur gode 
TC EE PE m de la France. : . [tiques et n'a pas vont faire con- Ê ; à broder nécessair loz, à 4ñc Les 
“Des, nouveaus-né$ Ha phatange. bénit. 7..." bp ai Lie AeGITAN. hosphorescents, seul, 600. Coton à broder nécessaire, L'doz. à 456. ones ls 
. Agréez, Monseigneur, les assuran Û Ù Grande feuille de papier carbone bleu, ou blanc, toc, ! ‘ 


Petite leuillede papier carbone, bleu, blanc, ronge; noir, &cila feuille, 


f 


. de 


Revit lotjours Väme de nos Aieux,.- DS On prévoit, pour cette année, une . fait pas découvert, à Locmariaquer. près! plet du Canada. Demandez le catalogue, ct-nos 2 Grands SUECP, ‘ 
Ar  pavs del: °N T AI Fran TE ot des meilleures saisons de pélerina- . eu Vannes, un village de l’âge de picr- Valse de la Petite Quaker, QUE alse de l'Oiscieur, Que: nc 
. Au doux pays de-la Nouyelle-France, ”: rJ, . us. 7 À Paris. M. Metzger, employé à lire affleurant du sable bouleversé . pee Hs » 


vasta, le mois dernier, une 
de la côte bretonne. 
Des “tumuli” et des. buttes 
pierre ont été. mis à jour. . 
L'histoire de la ville.d'Ys ne re-1$ 
pose pent-Gtre pus uniquement sur Ë 
une légendre. 


partie 


de 


de vela,i. a , 
qui ne Dieu. Patron au carbone, 25e,  Perforé, 53e. étampé 
contient pas moins de 350 foyers [ni toile, S4x 18 pes, #10, Sur pure toile sogénsé, SL50, 


amie © GEORGES EAU, Prêtre ‘de la Foi — [l'en x avisé récemment, mais il al- DUT N RS TS : ‘# N | 
n ve GEORGES POLE al: prètr mmacuiée. ' ; ftend tranquillentent qu'on lui con- : Plus besoin de papier à ciga-|Ë r “20 BONNES PRISES DU PAYS” |, 
it Da Gravelbourg, Sask. Rome.—Le Conseil supérieur. gé-, CON BUS Te toits ses droits sont re- rettes ; . mn out 
mes ir En mm em nér de Jocuvre pontificale de la |” ” De ——— ous 5 4 pr: ue ee ne en ot us a nte | 
RS bia RE 77" {Propagation de la Foi a transmis ie Budapest.D'uprès le journal, Médaille d'or de l'Exposition Provineiale Québec 49 


t à : on en) NE Q . ‘ 4 . . 
aux Conseils untionaux, le compte Une’ école ‘de combats Bnûgaz “Vitag” un ouvrier aurait fait une 


rendu de 1922. La charité catholi- re invention jngénieuse selon laquelle 


| 


| . # J 4 n 

| que à réuni te somme de 25,832. Loudres,--Des cours  d'instruc-Îla fübrication de cigareties serait « 1 « Rp , ue 

| 119 livres 70 “épensée en subsides {tions dans les snéthodes. «le combat {possible sans papier à cigarettes, Remède très en vogue dans Québec et Oatario cd 
pour les inissions: le ehange réduit [anligaz ont ‘actuellonent  Jieu aùftuais avec un tube: durable. Les 

Hcctle somme-à uue valeur de 1,205,- fa LETTE TE d'épreuves..du département | fabriques de, papier à cigarettes 

… 118 dollars 475, Landis que les re- [dela Guerrg,:à Fosion. {Wiütshire), {Hongroisés auraient offert à l'in- 

non cetles de 1913 qui étaient de 8 [eur obiet-est dé donner aux offi-|venteur. Lloyd 50. millions pour 


willions. 113.893 {re 05 valaient 1 |Ciers de chaque régiment de.cavale- 
million : 622,996 dollars 61. Lalrie, Brigade d'artillerie, iroupes- de 
France a contribué pour 5,144,263 [genie divisionnaire, bataiflon din-{" 


PNR REE note a :. , 

tranger; cest un amour de préfé- 
rence”. Gut amour, foutefais ‘“’n’ex- 
clutnitlemént de notre charité les 


qu'il'n'esploite ‘pas'son invention. 
es ie 


La voix de l'Eglise de France 
| … Très: nerveuse 


‘L'efficacité ét la: bonne répütation de.ce remède 


{ 


‘collective qüe épis- 


La lettre "rot Aresser : autres Hommes.” Charité, oni, mais lires 95 suivie de’ loin par l'Angle- lunteris +. batuiton tte tankss .de ue, « É hous fournissent l'occasion de vous solliciter à'en: gire 
cppat francais vient, d'adresser à ustice: aussi: "Si ‘après avoir of-[ferre et l'Écosse qui donnérent 1] PAT; réfulière, ne, Instrnétion | jp Emile Kiebert de Cleveland. [A : l'essai, 7 et ces "7, ne 
tar les fidèles ue «re fetenit fensé cette royale vertu, les peuples [663,359 lires 40: à elle seule, Ta er leur pérnettre initier IUT &- Ohio, écrite “Ma-femme était très |È ESSals 7. cree " tata 
latention, non seulefgent des ca-| he consentent pas aux expiations, IFrance a fourni la moitié des ves. [MA à In détense contre, les gaz. a patate . 90. ri a directi onne : arte 
tholiques de France, mais des fa-jaux garanties déelle exiBe. de France a fourni la muitié des res Cent'ofliciers, passeront annuel. | "Er veuse, euand “elle mettait les 20 ‘Prises, selon la directio , donneront de Î apratil ‘ 


mains -duus Feau‘froite. ses doigts 
se paralysaient et devenaient blanes, 
connue s'ilse étaient morts, Elle n- 
vait toujour ‘les pieds terriblement 
froids et surtout la nuit, ce qui 
l'empéchait de dormir, elle souffrait 
également d'une singulière démant- 
geaison, EHe prit ein bouteilles 
de Novoro ‘duDr,- Pivrre "et main” 
tenant, ces svipplomes ont disparu, 
elle dort bien, el son appétit. s'est 
remarquablement nélioré" De. 


sources perçues en Etrope. Jin A- 
mérique, elle est dépassée par les 
Etats-Uuis qui, grâce À la générosi- 
Até dos lCidéles el aussi à la souve- 
Traineté du dollar-ont rapporté 10. 
1406,766- lives. 


EL LS 


Au diocèse de Monaco. 


“et sûrement'une vigueur nouvelle à votre cheval. ‘est, 
eneffet bien reconnu par les meilleurs’ vétérinaires, qe . 
“La Vie du Cheval” les 20 bonnes prises du'paye, rend 
lés chevaux, vigoureux, leur’ donne bequ poil'enpuri- 
fiant ainsi leur sang. te ue ee 

7! Toùs les’ jobbers avant -de rentrer dans:le bois, ap- 
portent quelques boîtes de notre “Vie du Cheval”, *.' 


Nous garantissons notre remède. Prix le paquet. de 


lement par cette écble. On.se tien- 
dra au courant. des méthodes de 
vombat antigaz les"plus récentes et 
les plus perfectionnécs. E 


PP E CEE RS 


tholiques de tous pays. ce | viendra impossible 
Mlle nous renseigne, en effet, sur Ipaix,” ne Le, 
Péfat dame. ct Jès préoccupations DE DE 4 
des chets de FEglise dé Françe-cinq Tr ire se 
années après lu fin de ja-gnerre et Vers la canonisation 
à la veille d'une consultation élec- | D TT ce 
{orale dont on ne saurait nier Pim-{-Rone.-Une Congrégation "pré- 
portance décisive pour le pays. paratoire des Rites vient d'avoir 
Quatre mots pourPment-servie-de- dieu. pour discuter eux niaeles . 
RS Re eee escon. faltribuiés. à Piptércëssion du bicn- - ve me 
tires- aux quatre éhapitrés esson- [D - DLEPCESSIO um bDIL NiceMer Brüulv ‘des Varinnes 
lies de ce: grave dotés Ja. Fa- béureux Han-Baptiste MT LU évêque de Monaco, dans une lettre 
mille, l'Ecole, FEtat, lasPaix. tré d'Ars: AE Se. raphélle. <que défi ses divcésains, annonce sa dé- 


de rétablir Fa 


TR 


. x 
Des avions à $50 Pa 
er à LES ot 
 Londfrese.-Une Fa allemande 

se ppépare à lancer] sur le marché 
des aéroplanes qui pourront trans- 
porter un pilote ct un passager à ln 
vitesse. de {5 millestet quine coûte-|puis prés de cent cinquante ans; ce 


sont beau-! pouvent le procurer, 
eoup plus maniables que les avions | Peter Fahrney & Sons Co. osut 
géants, qu'elles peuvent retrouver! Washington Blvd. Chicago I, 
plus facilement leur vitesse et leur Livré exempt de droits au Cann- 
stabilité, enfin qu'elles peuvent at-f da. ‘ 

ferrie sur un espace restreint à ba 
vitessy de 45 milles à Jheüure. 

Mais il se manifesté" déjà de l'au- 
tre côté de l'Atlantique une con- 
currence idontique., Des  morèles 
avions réduils ont été présentés à 
Ford, qui sv est intéressé et a mé: 
me envisagé Ja possibilité de rédui- 
re encore le noinbre de pièces exis- 
tanles, Le grand constructeur es-} 
line qu'on pourrait, .construire de 
ces avions en série pour le prix de 
dix Uivres sterling !....  Allons- 


ces machines pyunièes 


Attaches à la paix civile et reii- leuré d'Ars fut béatifié par Pie :X [mission et son élévation à Ta digui- rent pas. .plus ‘qu'un: side-car ouf remède "4 égétal est connu conime 20 prises, $1.00; par la malle $1.10. ., “ 
giense. ils ne le sont pas moins & lon janvier 1905 Sa cause fut re- té d'arehextaue, titulaire ge .Clau- {eo que Mon ete na APS an un nédieument pour le sin il - ste …. | D 
ds pais internationale. Quelle no-} op t% nai 1916 ,  [diopôlis. Mgr Le Rox, Supérieur [lemände se propose de fabriquer en !fortitie et régularise les organes de + , NE 
brel juste définition les évêques prise le 15 mai 1919 ct le 19 dé- sénérat des Pères du Saint-Esprit, Isérie, dans ses ateliers de Cassel, | production” et de purification du . AGENTS SERIEUX DEMANDES Le 
dugnent du patrivlisine 1 “Le bar [eembre suivant ful ouvert Le proces {4 &té nonmé par Ronie administra- nous dit le correspondant aéronau-| sang. Ha aussi un effet. salutaire re, 
Ê i û ira ; Docés ioue “Chronicle” cés avi leur le svstème nerveux. Essavuz- 
iridtisme n'est pas la haine de Pé-Papostolique sur ses miracles, teur apostolique du diveése vacant, tique du. “Chronicle ces aviongati-| sur le systènie nerveux, Essavez « , k | n 
. | : _ RE . : ns tnuseules el. d'en inonder le monde. le. Ne le demandez pas au phar- Ë a Vie Aux Cia ai 2 pr 
RE g tan mr |, Les constructeurs prétendent que: macien, Des agents spéciaux seuls, f ji Le 
« ; erire au Dr. | a Doi 


COULEURS. DEBILITE CENERALE TRAITEES 


ÂAncienne Lorette. .................,..,..,. Qué. 


‘a 
LS 


faible, nerveuse ei je n'avais plus le» ca. 


Je souffrais fréquemment de maux de 


tête, de palbitätions de coeur; j'étais ner\ 
veuse et sentais mes forces diminuer cha- 
que jour. Je n'avais pourtant pas. man- 
qué de me.traiter. Plusieurs remèdes que 
j'avais essayés ne m'avaient pas remise 


pacités nécessaires ‘poifr m'occuper de mon 
ménage. J'avais employé plusieurs remè- 


des, mais sans obtenir de soulagement. 


Un jour, dans les journaux, j'ai lu ce.que 
plusieurs femines disaient avoir obtenu 


nous assister à une course de cons- 


tructeurs d'avions bon marché en- 


tre l'Allemagne et les Etats-Unis. 


fl … QUS avez besoin d'impressions quelcon.: | 
ques: cartes d’affaires, cartes de’ vicite, . 


cartes de faire-part, cartes et fributs 


: etil y avait des mois que cet état durait. des Pilules Rouges et j'ai voulu, moi aussi, C ! : Jus 
! J'ai pris des Pilules Rouges, qu'une amie prendre cé remède. Quelques béites ont dé Témagami, Ont..:M, Perrob, na- mortunires, remerciements, convocations, pro-. : 
: me recommanda, et-la santé m’ est reve- augmenté mes forces et, en peu de temps, jvigateur bien connu des touristes ar es, menus, adresses en-têtes de Île tres’. 
‘nue, Mme Hyacinthe Leduc, 482, rue Wil- Pa ‘étais remise, Mme Jos. Delisle, 56b, rue iqui fréquentent le béau lac Témaga- , & ARR 1 ,, j ? ttres 
Ham, Montréal ‘© ‘ ..  ... * Irène, Montréal. os en ee eee tar di | et d enveloppes, circulaires, elc. | 
l ‘ . SE 7. ou ms | ques. vient d'inventer un nouveau . oo  ! 
: Chaque fois que j'ai eu recours aux PE . Je crois de non devoir de recommander véhicule photeur, quil appelle us QUS sommes en meoure de vous faire . 
*_ lules Rouges elles. m'ont toujours fait les Pilules Rouges à toutes les mères de acra-sleigh, sorte de Lrainçeau 4 res ces travaux d’une facon artistique, ra- | 
: beaucoup de-bien.… Maintes {oïselles ont famille, carje m'en sérs beaucoup, ai PU dat dé rauetaee de nel | ide et à bon comptes 
l\ relevé mes forces disparues, ont.fortifié plusieurs jeunes filles et sur le nombre il ‘| où de glace. Grice à ce véhicule / : p . 7, 
"et calmé mes nerfs, activé ma digestion et yenä toujours quelqu’une qui fait de }’a- ingénieux, pourvu d'un-moteur Li- | re Bees ou 
rétabli ma santé chancelante.. C’est, dé. némie, de la nervosité, qui manque de berty, el dune hélice d'aéroplanc, Nos spécialités 
Î tout coeur que je les recommande aujour- . sang. Quelques boîtes de Pilules Rouges on ae ne te . 
5 d'hui aux femmes anémiées. Mme-Wilfrià  récônfortent toujours. C’est le meilleur Dane “lurnée, entre Eaileyburv,  Ù — 
Pelletier, 89, rue Prince, Salem; Mass, rt ge Je non Fall River peau nt Ville-Marie, Province de Factures En-têtes de Lettres Enveloppes 
‘ ., fre,  Fégar 9, tue Division iver, Mase uébee, cistañce. dé milles, . e NS 
C’est après avoir Dri les Pilules Rou- £ os RE | " n a'aceompli ce trajct'de LE milles ent, Memorandums (Cartes de Visite Invita- _ 
e P à voir pris 2. main ai Re ï at ri se [13 minules, avec 5 vovageurs à son s ‘ .. P ' 7 
:: ges pendant seulement deux mois quel ai \Les mères de. Éare font prendré à, Bord. ee. ee tions rogramiries ie, ; mo, 
‘!  recouvré les forces qui m'étaient néces-. Jeùrs fillettes les Pilules Rouges pour leur- tou Lin Le s - à s . - 1 
fi ‘re | + : ! 2 e U + ca + Fos . ' + , « ‘'« - 3] & ‘ ". os 
snlres. Je n'aurais jamais cru à un rés -assurer une bonne formation... > .: :,. Des avions à. voile : = Lettres de ne ne Le: Der ran _de Ma. ct 
LE si rapide, car” j'étais excessivemen 7. : . ; . | ST mets ue à — riage, et de Deces Caries Morlusires, ' “ É 
ï. sou nc . Les femmes qui souffrent de. maladies ; Paris.-“D'après une note .de M. 1 . 9 . : "1 
faible et tout mon système se ressentait RE Pnren nie ae ce . - Affiches Panceries Compte-rendus Finane :. 


internes, d’anémie, étc., trouvent leur sou. Louis Bréguiet lue à une récentei , 


de ce manque de vigueur. J'avais souvent 


- ”. ’emploi Pilules: a Séance’ de lPAcadémie.des, sciences ‘di A Etiauotice deeus . … ‘… , ; 
| des maux de tête, des douleurs d'eto lagement dans l'emploi des Pilules'Rouges. . Loar M, Destundres, ie. sécret lent | clers pour Eglises Etiquettes Regus. + Ë nos 
foule de malaises, Mme Lucien Tatiom- re cignent ps ER Elo oo, Die rosé par Le | éonstructeur es Pix ' Cour Fifets ea Hptonte Brochures N 
me _ our de l'&ge doivent recourir aux LAQUES. d'avions, Après avoit analysé let- , : ix ‘ Courants rospeclus 1Ï hures . ‘: : 
” 104, rue Putnam, Manchester, À. KR. ouges pour aider le sang à ce bien placer fé des rafales de vent reçues laté-| si . : F° | vec ges 4 
J'étais chétive et faible; durant la jour.  ©Ÿ POUF éviter les maladies les plus dance - Papier Beurre ° 
à L] , : o « “ 2 


reuées. . 
CONSULTATIONS GRATUITES. Lés 
médecins, de la. Compagnis Chimiqus 
Franco-Aiméricaine donnent. des -eoneni- 
tations gratuites à toutes les femmes qui: 


__ ADRESSEZ TOUTE COMMANDE OÙ DE... |. à 
77. - MANDE D'INFORMATION À +. |. 


néo je me sentais affaissée; j'avais d’a- 
bondantes transpivations. Différents re- 
mèdes que j'avais pris ne m'avaient” fait | 
aucun bien. in dernier lieu j'ai employé 
les Pilules Rouges et les forces me sont 
bientôt revenues, Mon rétablissement a 


été complet ct permanent, Aujourd’hui ; viennent les voir ou qui leur écrivent, ©} ment. l'atmosphère sans dépe s ORNE | RE , 
je recommanco les Pilules Rouges à tou- . + 0 à mon ANA motrice, RE rene N sl 
tes les femmes, Mme Vvo Willisin Biron, Les Pilules Rouges sonÿ en vente chez D ee tp Po | | RS | 
: rue Robort, Artic, RT., "tous les marchands de remèdes, Frix, 60. ..Prétis automatiques [Il eue Loue te, ou mue Lo ft: : 
si  eeneeimens , © sous .?a boîte. SI quelqu'un ne pouvaie Les D es Îl F9 N'ES ANR SEE RE DU 1. 66D 04,544 77 
:  d'avais de fréquente maux do tête que : trouver dans en locolité, nous -les Éni en- omares—1s negidents de che-| |. ININISETAUON OU ralriole | 
LT DEN NEC F4 DT S a eDpa nn | ner nt cs mérinqds An BrÎT 8 . + MUTOHRES IDESCTHRRES HAL < es : :£ É " ë tt 
“ Jatinihns js au manque de sommeîte j'étais : vorrons sur réception du PTIRe e Aire étés, dâce Rene invention | 
La " LL - F oo mem 6 fe vw tnionuime, En ces d ion | - | 
| UMA AMCDICATNT TIMITER 274 6t-Deuis, Mont és de Jo-voie, Les 2rnins ne nil 
FRANCO-AMERICAIRE, LIMITES, 274, $EU NLEs LORS Es uemont, + T1 ', = nm 


COMPAGNIE CHIMIQUE 


en ee ve 
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| ‘Les Centres Franco-Canadiens 
| xx SERVICE SPECIAL DU “PATRIOTE DE L'OUEST 
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 MOOSE-JAW, Sask. 
Mardi, le 25 mars, Sa Grandeur 


Mgr. O'E. Matlueu, archevêque de ) 
Régina, se. rendait à Moose-Faw, fphonse Anctil 


bon 
voyage el bonne chance à M. Al 
qui part pour Îles 


souhaitons 


Départs—-Nous 


accompagné de son secrétaire, M. !Etats-Unis avec sa belle-mère, sa 
l'abbé. 'Athôi Murray, pour bénir le femme et son fils, tandis que sa me- 
noävéhh-cohvent des Soeurs de No-Îre reprendra le chemin de Fa pro- 


tre D, té de Sion. Vers une heure vince de Québec, 
de Paprésemidi, il x ent banquet! Les amis du Dr Hall, M, V,, font 
andquél assistèrent Sa G. Mgr O. E. |tous leurs efforts pour lui épargner 


Mattéu, ‘Arehexéque de - Régina; Mes ennuis d’un vilain procès dont 
Mui-G:Ë,-Grandbois, procureur de [tout le monde parle dans notre ré- 


l'uchidiocése: M." l'abbé : Athol! sion. On dit que lui-même doit 
Mubray,. chancelier; M, l'abbé Mail- Yrelourner dans l'Est pour cause de 
lard, .Viéaire Forain, curé de. Gra- santé, 

Tel US le RP. Oare. cure dei A CF, Ce cercle local de PA. 


la cathédrale, le lt, P. Ferre, rec 6 ; LE 
Dé : ' TIC, G a organisé deux parties de 
ur ‘dd-collège Campion: M, l'abbé! Se it ont en lieu à l'école $ 

EAP collège C ré de abbé leartés qui ont en lieu à Pécole St 


Jawi: les KR, BR. PV, Houtr et Clo- Alphonse. .  v 
ras, Rédemptoristes.  prédicateurs Lu Saint Patrice—Nous avous eu 
de Ja retraite de Monne-inw: Ni. l'a [ PE jolie soirée le 17 mars. Nos 
bé Benoit, curé de Wileost M Fahe FOURES artistes ont eu Un, gran 
Le Dufresne, curé d'Assiniboras M.psuccès dans les différents rôles de 
labhé Paquet, euré de Benson: M. la pièce diffieile: “It is all x mis- 
l'abbé H. Labreeque, chapelait deitake. | | - | 
Fhôuital de la Providence; M, Pal! Le feu--Estce que la maison de 
UE Gotesky. vieuire de Monso-Jaw,; M. Forest, Je banquier, serait han- 
AH Phbhé Thoñmissen. eur de Cias. tée par quelque méchant lutin ? 
bank, [Voilà deux fois qu'au milicu de fa 
Le bénédiction eut Heu vers trois M Je feu se déclare, tantôt au 
hônres et Tot éuivie du sufat du FT. S'OICT tantôt à la cave. Nos bra- 
$. Sucrenent, ' . sves pompiers, réveillés au imilicu 
je a nuit par la cloche d'alarme, 
‘nt chaque fois empêché le désas- 


NCH, Sask, ire, 


WILLOW B! | 
—Le cercle dramatique ct inuisi E VAL-MARIE, Sask. 


cal, le soir dn 20 avril dunners | 
#5 : : 4 à ‘ in + H . ee 2 
Le Capitaine die, de Labiche. . & Lundi dernier, une réunion des 
—M. À. P. Beausoleil, aataire DU LS inibuables avait lieu. Après un 
biic, ouvrira sons pou un burea, Se doc JE pres 
: DOUTE ixunon approfondi des livres, on 

: dans notre village. M, Fisusoleil lconstata une erreur au sujet Mes 
au RE AU NA ETES ee pere labligations, On les croyait toutes 
comme auparavant de collection, LPAVÉES Mais elles ; courent encore 
eurance el itinenble, “pour déux ans. Voilà une décou- 
BNSUEARER POUDICe verte peu agréable pour la plupart 
Re de x Reatelleur ml ie des contribuables, 

Qu Hi AW € dorer: : ; 
contrer de ministre “ue Chenins de. M. Durand vient installer un 
ler, l'hen. M Graham el Sir pe, L'tagasin général cette semaine. De- 
hornton president du C. X. PUS longtemps il avait les Yeux sur 
concernant l'extension de ja fiune LA place, mais il nu voulait pas des- 
NDS NS ve FL TS opndre à Val-Marie, avant d'être as- 

dre Bengough à Wilow-Punet se annee : 

OURS CURE suré de l'arrivée dn chemin de fer. 
Espérons que noire devone délé Sa -décision nous prouve donc que 

.gné nons raphorleru de Done, AT Jigne” est en bonne voie de 

verbes. ‘réalisation. Un contracteur de Ré- 
LM M, Coutu et L'Ecuver nous/gina aurait le contrat jusqu'à la ri- 

cnt'quitte pour relourecr & Gvavel-}vière Blanche, c'est du moins Île 

hours. [dire d'un homme d’affaires de Cau- 
LM, E. Benoit et s4 famille de-|dillac. _ 

- meurerout désormais au village, Ml: En attendant ce temps bien heu- 
Benoit étaut emplové an aurage Ma-{reux, nous souhaitons la plus cor- 
iltieu, conne mécanicien. diale bienvenue à notre premier 

. b, Boucher a repris  Fhôtel marchant et faisons des vocux 

-Villow-Buneh, qu'il tiendra lui- [Pour qu il fasse de fructueusés af- 
inème, pendaut quelque Lemps. faires et travaille à Ja réconcilia- 

L : tion, de ous les esprits. 
{ C'est par lunion de toutes îes 

ALBERTVILLE, Sask. ‘bonnes Volontés que nous parvien- 

idrons à former un centre français. 
Au passage de M, l'abbé Lebel, |Rapprochons-nous dans une union 

un romilté s'esl formé pour s'oceu- ,saërée si nous ne voulons pus voir 
per du bureau de colonisation, ;se renouveler la comédié de “L'hui- 

‘dans la parnisse. re et des Pluideurs”. Pendant que 
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Président, M. le Cure: Sve., Geor- 
ges Dubois. Directeurs, Jos Brülé; 
A. Mayer; J. A Chapdelaine. 

A une assemblée du Cercle d'A 
hertville on procéda ‘à de nouvelles 
élections. ‘Président honoraire. M. 
abbé Lebel; Président, Aimé Pel- 
lerin: Chapelain.et Sec. M. le Curë 
Joly: Vice-Prés., Georges D. Du- 
bois; Direcieurs, Ludger Piché; Al: 

.bert Lambert; H. Brunelle, Ernest 
.Brière; Jos Brüûlé, 
‘Le Cercle compte aujourd'hui 
3 membres en règle, Lu scecrétai- 
re espère voir en grossir ke nombre 
de jour en jour. 

Dimanche dernier il y avait 
une partie de cartes el concert au 
profit de: nos oeuvres. : Comme tou- 
des les précédentes, Hu salle était 

comble et le succès fut Le mème, 
Atout entrain et rires juñqu’à une 
heure avaneée dans la nuit. Les 
prix furent donnés 
Goulet ei M. Jos Brulé, 

Les courtes finies. plasiotirs ave 
iistes en herbe donnérent quelques 
réciationss Ge turent Molics fui 
ue Painchand, Lédia Lebiune, M 
rie Godin, Fernande avec en peit 
poule, Aréoie Simvihe. Puis ce fut 
de Rasoirs # Papa”, joué gra ÀH- 
non Leblanc, Georges Paineliud gt 
Pit Goulet. Le toui Put un suvecs 
qui fit beaucoup rire. 

"A la fin de Evsoiréc nas auéteux 
personnifiés par M. M. Aimé Pelle 
vin et Joseph Hoberge firent leur 
apyuarilion de géuveintr sous ui at 
de accoutrenent de quéiean ton- 
jours. ‘Hs mous mpusèrent perdit 
une demi-heure à Lravers dés rires 
et des  applandissement. répetés. 
fs terminérent, en  formmlant le 
voeu de former. fn ministère de 
Quéteux .et d'iiôtre élus Ministres. 

Après tout célh ce fut l'encuns des 
cigares ‘fet'ils-se vendeur cher à 
Albertville, c'était des “Peg Fop" 
Puis enfin la venté d'un couple de 
pigeons donné jar A Currie Pas 


de jaloux comme des pigeons: tous’ 


les uchetèsent à tour de rüte, : Cet- 
le vente rapporte an-detè de sat, 
Après le unûter servt pañetes he 
‘ines, dé Ste-Ante, M Je Cure aubres- 
sa quelques mois de remerciements, 
on vhanta. O Canadu et on se his. 
sa F'Au Pévoir jusqu'k Ja prochaine 
.“phitie, le Mardi de friques, Le 22, 
 Aux'amis dé se le dire: el de ve 
gif. ...sous lesbatronage des 
chelôrs ee i 
et, Getrges PMibois ct sa lumille 
nous quittehl. vers Fe 13 ponr. aller 
‘sus , États-Unis: Albertville perd 
uhe brave fouille et ous leul” sou- 
baitent plein, succés dans leurs 
. Houveaux rêves id'avenir, avéc les- 
pérfanée dé. les air févenir si re- 
“nords.lés én.prend, M et Mine Du- 
“Hais étaient, fonjouÿs prêts à ren: 
‘dre service. pour l'église et autres 
‘’oerivrés, Nous .l'apprécions, beau- 
_oup et Jes en remercions au nom 
de. tous. cs, Us , 
.#mrPar..coûtre. üné. aûtre, famille 
5 “Ai int s’inhtalicr cette Semaine pour 
-bréndre if boutique.de forge, : 
LénetM A3 Chawdeltine a laissé 
“EÀ ferme. gts sinstalior an villa: 
ke, , N'a. 
surane 


AGE 1 +. i. 
hé, et Mme Léandre 
» fils, baptisé sous le 
ôsenh aoul Rémi, Par- 
et marainñe, 
‘Melle Anna Rolerie _ Ê 
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par Mine Chs. 
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.linténdtiônr" de s'occuper. 
“at 7, EU 


Rémi Piché ut. 


nous serons en dispute un “juge” 
de la race supérieure s'emparera de 
tfa position, 

Dans leur lettre collective Les car- 
jdinaux, drehevéques et évèques : de 
‘france recommandent d'éviter la 
natbelé. Faisons nôtre profit de 
‘celte recommandation dans nos 
rapports avec les gens sans foi ni 
oi, 


ee 
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:  GRAVELBOURG, Sask. 
ÿ ‘ Te x 

La Satnt-—Jean-Baptiste— Cette 
année, de 94 juin prochain, Gravel- 
bourg fètera avec celat et avec 
[pompe, la fête nationale: x Saint 
Jean-Baptiste. C'est ce que vien- 
nent de décider des directeurs de 
icette société à leur dernière assem- 
Iblée, dimanche dernier. Nous cs- 
ipérous que les Cañadiens Français 
idu Sud de La Saskatchewan et méè- 
imeme de plus Join se feront un de- 
ivoir et unc obligation de venir as- 
isister à ce grand ralliement patrio- 
que dans notre ville Pendant 
quelque temps, une grande annonce 
et un progrimme détaillé de celte 
ète paraitra dans ce journal, 
t Prujets d'industrie Dans une 
conférence, donnée à Ja salle Saint 
Jean-Baptiste dimanche, le 40 mars 
dernier, Me labbé Pierre :Gravel, 
Lmissionnaite-colonisateur ot fonda- 
iteur de Gravelhourg, an ‘émis très 
apportunément à son nombreux au 
fditoire le projet d'établir plusieurs 
‘industries uouvelles dans la Joculi- 
té. Déjà, il y a un peu plus d'un 
‘av, notre svinpathigue conciloven, 
M. A, D, Couval, fondait une gran 
ide minotcrie des plas modernes, .t- 
valuée à $100,000, où les fermiers 
peuvent aller faire moudre leur blé 
et autrés, céréales à d'avantagouses 
conditions, tout cn conservant les 
sous-produits, tels que le son et le 
dr, À cette magnifique entreprise, 
M. Pabbé Gravel suggère très judi- 
cieusement de joindre la culiure 
de fa betterave à suere et lélablis- 
isevuent dune grande raffinerie à 
luer effet, la'créalion d'entrepôts 
Itrisorifiques et de salaisuns, Le dé- 
iveloppement d'une _tannerie. Le 
sol argileux ot fécoud de Gravel. 
ibourg devrait produiré à profusion 
la betterave à sucre, Des entrepôts 


frigorifiques où les denrées, beurre, 


ocufs, légumes, viandes, achetées à 
prix de rabais au temps de Pabon- 
dance seraient conservées copieur 
sement en dépôt par chaque fa- 
mille pour les saisons où ces arti- 
cles de consomination deviennent 
plus rares et plus dispendieux. 

Une tannerie de cuir, sous La di- 
rection d'un lanneur expérimenté 
dans une région où cette industrie 
fait, entièrement défaut, .réuliserait 
de gros bénéfices. L'industrie Jai- 
tière, qui fait Ia richesse de la pro- 
vince de Quéliec, serait des ‘plus 
rémunératrices dans üne paroisse 
conne Gravelbourg, où le terroir 
produit si abondamment le four- 
yago pour fes vaches à lait,itel que 
le blé-dinde, Ja luzerne, le tourne- 
sol ete, ï 

Nous avons donc sur place, jei 
même. la matière  nréiniére ‘et les 
furoduits. pour alimenter et°déve- 
lopper toutes ! ‘ces industries et 
constituer un marché local pour nos 
wultivateurs. Par con ecommitance 
l'aisance serait dans toutes nos .fa- 
iuilles et la prospérité financière 


LE PATRIOTÉ DE L'OUEST, Mere 
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re À avi, 1924 | 


es 


dans la localité. La pratique de la 
vertu d'éconoinie compléterait les 


moyens de, succès. Puissent les 
vocux du savant conférencier et 


de ses auditeurs se réaliser à brève 
échéance et faire de Gravelbourg 
une paroisse des plus riches et des 
plus progressives de l'Ouest Cana- 
dien, aussi bien par ses industries 
u par ses établissements d’'agri- 


Visitenrs—M. M, Îles 
Gravel, curé de Mazenod, EL. Paul- 
hus, vicaire à Ponteix, À. Leclaire, 
vicaire de Mevronne, D. Saint-Cyr 
ie à Lafléche étaient de passa- 


culture. | 
abbés A, 


#e à Gravelbourg la semaine derniè- 
re. . , — 

M. Fabbé Pierre Gravel, vient de 
nous quitter pour aller reprendre 
son travail. de colonisation ‘dans 
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un, 
- STORTHOAKS, ‘Sask. 


Vous chérchez peut-être “Stort- 
houks” dans ‘le ‘‘Patriote” de ce 
soir, et qui sait, vous serez 
peut-être désappointés de ne le 
point trouver, C’est sûrement bien 
#entil à vous de nous désirer ainsi, 
et ca ne le serait pas. beaucoup à 
moi, n'est-ce pas? de vous réfu- 
set ce plaisir, quand d’un trait de 
plume je puis vous tenir au courant 
de ce qui se passe ici, 

Vous w'atlendez pas.un volumi- 
neux rapport sur nos faits ct ges- 
tes. À pelit village, petites nouvel- 
les ! et vons serez satisfaits de sa- 
voir quelle température nous avons, 
Ge soir, le vent souffle bien fort, et 
il est froid. H Fait trembler les ri- 
deaux de ma chambre, et m'a gla- 
cév, tantôt, au retour de l’école. Je 
me dis, pour oublier ce:que ce vent 
a de désagréable, qu’il sèchera les 
chemins et avancera l'heure des se- 
mences. C'est beaucoup, pas vrai? 
Et dans le monde, ne doit-on pas 
essaver de sourire aux brises mali- 
gnes comme aux rayons de soleil ? 

L'hiver a été, nous le savons bien, 
idéalement beau ! Je ine suis sur- 
prise souvent à me demander si 
notre Saskatchewan m'avait pas 
été transportée plus au sud ! I va 
sans dire que je n’aurais pas pu 
vous expliquer le mystère de ce 
voyage, Ceux qui croient aux ex- 
cursions à Ja lune y auraient peut- 
être cru aussi et je déteste de 

tromper les gens trop crédules,. 
J'ai bien’ raison, vous l’avoucrez ! 

Ne seriez-vous pas heureux, 
maintenant, de savoir quelle est no- 
tre occupation favorite, depuis le 

“arème Ÿ Vous l'avez déjà deviné, 
vous qui avez lu, l’autre jour, notre 
invitation pour le lundi de Pâques! 
Ab ce que nous travaillons pour 
Nous n’espérons pas 
‘nous voulons 


notre séancu! 
la perfection, mais 
que ce soit bivn:; (l'inspecteur d’é- 
coles dirait “Fair”, lui.) Nos ré- 
pétitions sont l’occasion de joyeu- 
ses réunions, Après le travail vient 
ie délassement, et nous’ nous repo- 
sons en causant et en chantant. 
Savez-vous que, depuis peu, quel- 
ques-uns de nos amis se sont dé- 
couvert de kr voix ! ls en sont en- 
core tout surpris, et peut-être bien, 


contents aussi, qui peut-dire ? 
Nous voudrions qu'un club se 

format ici, dans notre village, On 

ne sait pas, tant qu’on n'en à pas 


fait l'expérience, ce qu'il x a d'a- 
vantageux dans ces organisations. 
On se coudoie sans se connaître, 
on s’ignorc sans v prendre garde, 
sans penser un instant à ce que l’on 
pourrhit retirer de bon de la fré- 
quentation de tel ou tel groupe; 
on se borne à un étroit petit. cer- 
cle, et, sans Le vouloir on prend 
des idées étroites, Le club, bien 
dirigé par des personnes conscien- 
cieuses, change cet état de choses. 
On travaille ensemble, on s'aide, 
on s'encourage; l’exemple dt plus 
fort entraine le plus faible, et sous 
létendard loujours sacré: Religion 
et Patrie, on réalise une fois enca- 

re, que l’Union fait la force ! 
Nous reparlerons : de ceci plus 
tard, Ce soir, nos voisins, les An- 
glais, donnent une séance dramati- 
que: “The Dust of the Earth”, et 
nous voulons en jouir. Plusieurs 
acteurs sont très bons ct nous som- 
mes heureux : de les entendre de 
nouveau. À bientôt ! 
- Marguerite 
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ST-VICTOR, Sask. 


Nous avons lu dans un des der- 
nicrs nuaéros du “Patriote”, que 
. 3 i 

s'il nv avail pas de nouvelles de 
St-Victor, c’est qu'il n’y avait pas 
d'écrivains pour écrire Ja chrôni- 
que, roissés dans notre orgueil, 
ou plutôt dans notre amour-propre, 


nous voulons inmontrer qu’il y a, 
sinon de grands écrivains parmi 
nous, il y en a de médiocres et qui 
montrent leur bonne volonté, 

Les gens de St-Victor viennent 
de former un parlement modèle. 
Ce qui est un très beau mouvement 
surtout pour, la jeunesse qui pous- 
se. À une premièse assemblée les 
membres du parlentent ont êté élus: 
A. J. Normandin, éôrateur de 
chambre;-3, D. Lalonde, premier 
ministre; S. Ducharme, procureur 
général; EF, Montreuil, ministre des 
guunicipulités; JT. Boutin, ininistre 
Xdu‘ Bureau de santé; D. Rainville, 
ministre d'Education: 0, Dupuis, 
ministre d'Agriculture; Alfred St- 
sr, Sec-Tré., provincial; greffier, 
1. Beauregard. L'opposition est 
composée des députés suivants: 
Armand Rousseau, chef de l’opposi- 
tion; EH. HBissonnette, W. O’Reillv, 
E. Lalonde, P. Rondeau, H. Sauvé, 
A. Martineau, A, Verville. 

A la première session, un amen- 
dément au bill des liqueurs fut dis- 
euté, Il passa en première et en 
deuxième lecture, A cette assem- 
blée nous avons eu l'honneur d’a- 
voir deux distingués visiteurs qui 
oùt pris part à nos débats. Le R, 
P. Ménard, curé de’ Verwoud, nous 
a cnoouragés dans notre entrepri- 
se et nous a souhaité bon succès. 
M, S. M. Jean, inspecteur des dis- 
Hricts d'écoles, nous à félécités d°a- 
voir eu l'idée d'organiser .ce parle- 
tent et nous à parlé de l'éducation, 
- À la deuxième ct troisième séan- 
ces on % discuté la nécessité de 
construire des trottoirs. dans Îles 
rues de St-Victor, ce. qui fut accep- 
té jusgñ’en troisième lecture. ., 

Le ministre -de l'éducation a pro- 
posé un hill pour la construction 
d'un collège catholique canadien- 
fruneais, à St-Vietor, ‘Ce bill lui 
rejeté a six mois, L'opposilien 


la 


& 


NE qe merite crises entr" = 
nous dit, d'ici là il sera peut-être le céda en rien à a première.  No- 
oublié. - Lo ° tre bon curé, avec son expérience 
_Nous avons à St-Victor l'hon-fet son sens pratique de tout ce qui 
neur d’avoir: un représentant per-|peut améliorer le sort des fermiers, 
manent du “Patriote”, dans la per-|montra le pour et le contre à la cré- 
sonne de M. 3, D. Lalonde. Adres--| ation du dit curtel. Les résultats 


sons-nous à lui pour nos renouvel-}de l'assemblé n'étant inconnus, 
lements d'abonnement. pour lés tra- je n’en parlerai pas. 


ci 


Notre Société d’Agricullure qui 
a l'air de se débattre dans les der- 
niers spasmes de l’agonie, et pour 
case, semble pourtant, dans un su- 
prême sfirsaut d'énergie, vouloir 
revenir à da vie, Une grande as- 
$semblée a été tenue à ce sujet afin 
de viser aux moyens de la faire ré- 
vivre, - 

Vendredi dernier, une grande 
soirée a été. donnée au vrofit du 
club de hockey, qui lui aussi sem- 
ble vouloir mourir d’inanition. 

—En fait de parties de cartes 
au profit de l'église, à linsiar de 
l'année dernière, et avec Pautorisa- 


vaux d'imprimerie que Nous -Vou- 
drions faire exécuter, tels que enfé- 
te de lettres, cartes de visité, car- 
tes mortuairés, lettres de faire-part, 
etc, ete. -Ayons le plus possible 
recours à son entremise, afin de 
rossir la circulation et le montant 

affaires. du seul journal: françhis 
de la Saskatchewan. Les petits 
ruisseaux font les grandes rivières; | 
et notre influence dans la province 
dépend du rayonnement plus ou 
moins considérable de noîre presse 
à nous, que, personne autre jé fera 
vivre, si nous nous en désintéres- 


sous." É 
————— À: = ; tion de notre bon cure, il en sera 
PAUL: METIS, Al onné une le lundi de Pâques,-sous 
ST. PAUL: ES-ME 5. te. les auspices des Chevaliers de Co- 


lomib de Marcelin et des environs. 
Evidemment les recettes iront "au 
profit de l’église. \ L'année dernié- 
$ Tics lame nt sttre, nous avions obtenu un succés 
tion irlandaise, laquelle e$t maine {oi à fait inattendu. Cctte année, 
tenant représentée en cette paroisse 


‘ , 0 ‘rt [nous espérons faire mieux. Le pro- 
Fes. un assez bon nombr e de famil gramme musical sera dés plus choi- 


; te sis, et là collation qui suivra con- 

La journée commença. par une yet ve  oonr 
grand'messe à laquelle assistait une tentera tous les gourmets. Nous 
grande paftie.de la population ca- 
tholique, où ‘ se serait cru à Un 
beau dimanéhe, tant la'nef était. 


‘Lundi, 17 ‘mars, se fit pour. la 
pretuière fois à St-Paul des Métis, 


la célébration du Patron de Ja Na- 


ussite de notre soirée. Une cordia- 
le invitation à’tous et à toutes. 


ee dant Pan br La en que de channel par M Re] | Chirurgion-Dentioe | 
les communiants. Cette Rose lin astre, où toute vie végétale .et | ouard Provençal qui saura faire e. + so: 
exécutée par les Damés qre mises animale ‘est. éteinte Depuis leurs Ltout aussi bien -que son prédèces- DNS c L 
frices de la fête, jointes à yh Bhoëhr | Gernières observations, quelques | sur’. : GRAVELBOURG, SASK. 1; 


de près de 65 élèves de Técotb; ‘de 
fort beaux cantiques de circonstan- 
ce etitrès bien rendus -rellaussè- 
rent de beaucoup la sélenniis. A- 


produire, l’éruption d’un volcan é- 
teint par exemple depuis bien 
longtemps, car à en juger par les 
effcts du Moon Shine, la chaleur de- 
vait y exister, à l’état  latent du 
moins, sans interruption et avoir 
échappé aux investigations de nos 
savants. no ‘ 5 
M. Duval succède à M. Des- 
ins, comme agent de la Massey 


Tessier, O. M. L, faisant’le panéay- 
rique du #lorieux patron, ef exal- 
tant la foi si ardente et si bien con- 
servée de cette nation qui-a fourni 
tant de Saints à l'Eglise et compie 


encore des. milliers de si:fervents Harris. Bienvenue et succès. M. 
[catholiquese 1, ni on T. Carberry a achet le fond de 
Le soir encre, on témoignait que commerce de James Lake. .En voi- 


la divergence’ des langués 16 ‘nuit 
en rien à la concordance des senti- 
ments, qu'aujourd'hui, à St-Paul 
des Métis, come aù temps de Ïa 


là un à qui son séjour à Marcelin 
a été productif. . 

Débuter avec quelques cents pias-' 
tres, et se retirer des affaires après 


Au bo 


escomptons d’ore et-déjà sur la ré-| 


perturbations imprévues ont dû se 


one eme pe 


Se ns 
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Saint Joseph qui: a cou- 
vert cettè maison de son incessalt- 
te protection,, es directeurs l'E» 
connaissants ont voulu rendre. el 
faire rendre des hommages non if 


= 


à 4 


terroimpus. ‘au cours de Pannée Contre fon! Ë 
toute entiére. L'association, dite | 
“Culte Perpétuel de Saint Joseph”, | + | à 
répondait à leurs pieuses aspiFä- E 
tions. RE  - 


Le 24 février dernier, le RP: 
F. M. Roberge, . Supérieur Général 
des Cleres ‘le St-Viateur, avait le 
bonheur, au. cours d’une audience 
avec le Saint Père, de’ recevoir le 
petit feuillet, conunun ‘à tous les 
associés, sigié de son auguste main, 
Ce m'est pas un mince honneur, ni 
une approbation quelconque-don- | 
Née à Pouvre qui compte aujonrd”- 
hüi, plus de 37.006 familidé ou: com- 
munautés inscrites sur 6es régis- 
tres, ' 

Dans un proëhuïh" article, nous 
ferons connaître le but de’ cette As-. 
sociation, les conditiüns à “remplir | . ; 
pour en'faire purtic ct pour jOWiT | À moins que vdus ne voyiez ]g 
des avantages qu’elle-offre à:ses) nom de Bayer en œroix sur le pa 
membres, oc * - l'quet'ou les pastilles, vous n’obtenes 

Dans les cotréspondances du { pas à 


garni 


les véritables ‘aspirines Bayci 
26 mars. le copiste du’ Patriote avait | reconnues sûres par des millions ct 
oublié d'inscrire les noms'de.M. M! prescrites par Jes rnédecins depuis 
Clovis Tourigny cet Julien Lallier | plus de vingt-trois.ans contre ' 


qui.ont donné, le premier, ja sixiè-, 


me ‘et Pautre, la septième stations! Rhumes : . Maux de tête: 
de notte Chemin de la Croix. :|. Maux de dents 4." Lumiago 

__Nous n'avons päs:à nous ré] Nephrite : | Rhumatisme 
jouir de JP'éxode de nos. locataires |. Névralgie Doiileurs 


qui‘se dirigent ‘vers léurs fermes, : 
mais ce qui nous console, c’est 
qu'ils déménagent : de: leur, propre 
initiative ‘et qu'ils restent æhez 
nous. 4 pou do 

On se 


N'accéptez que les, “*Pastilies d’As. 
pirine de Bayer” Chaque paquet 
non ‘décacheié contient ‘un modo JE 
d'emploi ‘éprouvé. Les boîtes facile. 
ment manixble de douze pastilles ne 
coûtent ‘ que, queläue cents, Les 
phatmaciens‘en vendent aussi des 
boutcilles de 24 ct de 100. N. : 

Aspirine est da marque de fabri. ‘WE 
que (enregistrée au Canada) de la 
manufacture de Mono-aceticacides. LE 
ter de salicacide de Bayer: Quoi. 
quil soit bien reconnu que le mot | 


. # n at " N ra 
plaint partout. de ce que 
les impôts : augmentent, Il. ,v à 
certainement quelque chose à fâire 
dans cet ordre d'idées, si: l'on ne 
craint pas que l'augmentation, seu- 
le soit définitive et que la diminu- 
tion ne duretqu'un temps. Ju 
. ame Phoébé, certains soirs, 


par des nuages capricieux nons Apirine signifie wroduit de Bayer 
avit sa lumière, Hewreusement le OR dE  otéser x , 
pouvoir électrique  Lacoursière é- afin de protéger le:public contre les 

contrefaçoñs; nous :étampærons sur 


claire nos rues, même lorsque lclpe tot cn N os SUP 
ciel est vierge de ténèbres et que qe RDA EN PE PA ES 
Mme. la Lunce-semble être une ger- | 50m derBayer «en croix ‘ , 16 
be de lumière: et la roulette du sin vole ar mu ‘ 
compteur municipal tourne, tourne | ET 
et tourire et nous, en payons l'é- 7 

cot. : : ‘ ! 
M. Edouard ‘Fherrien, tenant Dr! 
plus à la construction des bâtisses 
qu'au calcul, a quitté son poste à Ja 


Hesse 


S::G."Goodman 


‘He 
6 


La reddition des comptes. de la 
paroisse a été donnée dimanche a- 
près ln  grand’messe, Toutes ‘les 
réclamations satisfaites, .contraire- 
ment à lPévangile du jour, on n'a 
pas cu besoin de douze corbeilles 
pour ramasser les restes; 

BaptémeS—Marie Berthe Hélène 
enfant de Henri Bègin et de Rose- 
Anna Martineau. Parrain et mar- 
raine: Arthur Beaudoin Clara 
-Côté. . non 

Marie Eva Cécile, enfant d’An- |. ; , 
toine Bourget et de Lumina Audet: 
Parrain et marraine: André, Auger 
et Marie-Blanche Fournier. | 
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LES NOUVELLES EN 


ne 0 anse 


Extraction des dents absolu. 
| : ment sans douleur  , 
TRAVAIL GARANTI 


et 


Crépeau & Bonneau 


j 


primitive Eglise, il est vrai de dire: 
“ils n'out tous'qu’un coeur et qü'u- 
ne àme”, C'est’ donc insinuer que 
notre magnifique, salle paroissiale 
était, conformément à l'invitation 
pressatite de notre bienaimé et dé- 
voué Pasteur,’ totalement remplie. 
Où ne peut ici passer sous silence 
cet artistique’ décor proclamant si 
haut le-goût délicat comme de zèle 
indassable de ces bonnes Dames qui 
vertainement eurent à employer 
non seulement leurs moments li- 
bies, mais encore  beaugoup de 
leurs bien prètieux moments. 
Comme le programme, il vga sans 
dire. était fort bien-choisi mais ex- 
clusivement anglais, il: ne siérait 
pas de le reproduire en cette lan- 
gue dans un compte-rendu :fran- 
cais: et, d’autre part, en, faire la 
traduction serait le déprécier. Je 
me bornerui donc à dire qu'il. était 
des plus variés, des plus captivants, 
et “ue les hautes félicitations sor- 
ties des lèvres de notre ho. Curëé, 
avant la séparation, étaient certai- 
nement ce que-tous les membres de 
l'auditoire sentaient. le besoin d’ex- 


primér: d'ailleurs, on lavail-assez- 


démontré par les apolaudiésemente 
“rolongés et les-nombreux “encore” 
de la soirée. Le oc : 
Ce splendide suécés sera sans 
-doute pour l'avenir un. puissant sti- 
mulant pour nos . concitoyens de 
anglaise. >" 7 , 


langue CU ho 
” : Une élève'de l'Ecole ft-Paül. 
EE Smmadeees CS + 


MARCELIN, Sagk. "| 


nes 


- Le silente pour être d'or, com- 
nie beaucoup le disent (peul-être 
ne. font-ils que le penser) .doit être 
cependant rompu de téemps'à ‘autre. 
C'est ce que Marcelin va‘faife: Mal- 
gré toute la bonne volonté d'un: cor- 
respondant, il.,ne trouve -phs-tou- 
jours matière suffisante por. être 
agréable et intéressant. mais en- 
fin faisons pour .le mieux, D’ac 
bord, notre bon M; Paquetie, curé 
un assez long temps, nous à laissés 
pour prendre charge de la desserte 
de, Blaine Lake, et Richard, Pen- 
dant son séjour au milieu ‘le nous, 
nous avons pü.apprécier son zèlé 
ct son dévouement, . dans lac- 
complissement de li rude“mission 
que son évêque, lui avait confiée, 
Merci pour tout le bien qu'il. nous 
la fait. Je crois être l'ijierprête 
de tous, en disant'que noïs-le re- 
verrons. toujours avec pla sir lors- 
qu’il voudra bien nous ratiiier de 
ses visites, "2, 0 2" 
Le. bon et non moins gélé Père 
Adam le remplace ‘comme ‘noire 
pasteur. À celui 1 aussi fois se. 
ront prèts à micnirér leur bonne vo- 
lonté et leur Gésir de l'aidor à alié- 
ger le fardeau, lourde c'est vrai, 
Imais ‘non au: dessus ‘de. scs forces 
et de ses capacités, - LS 


EL | 
Une série ‘de parties 
avait êté orminisée el suilie avre 
beaucoup d'entrain . ét dé stipcès. 
Nousien aurons ‘ne diininohe pro- 
chain qui, nous l'espérons, s0ra aus 
si intéressante que'scs UDVAINCICrOSs 
M L'idée du certel do'blé semble 
faire son chemin. . Une assembiCs, 
présidée par Langieye: il 


que temps, FU? un UCCés,:nrnioire 
+ du moins. Une aulre. assemhlce, 


organisée par. les Formiers (de Anpe 
colin même oi où loruteur fut le 
LR, P. Adam, eur de l1 pMoisse, fin 


joutez à ceci, une pathétique allo- 
cution de notre curé le FAX JE 


tie ‘cartes: 


a quel | 


deux ans seulement avec un porte- 


feuille lesté d’au dessus de sept 
mille dollars. Cest ‘prodigieux. 


La vente des bonbons, tabac, Ciga- 
res, fruits, .etc., est donc profitable. 
Disons toute fois à l’honneur de nos 
bons ‘Canadiens Franvais que ce 
n’est pas leur argent qui ax donné 
une telle provortion à fa bourse de 
M. Lake. , 
Des avis vont nous être servis 
bientôt, comme tous les ans, nous 
enjoignant de voir à ce rue nos 
cours soient rattées, ratelées, et au 
besoin balayées. Cette année, des 
mesures plus radicalés seraient pri- 
ses pour l'assainissement général, 
Tout ‘notre linge sale devra pas- 
ser par une solution de polasse, ad: 
ditionné de quelques boîtes de pou- 
dre Lenn-e si besoin est. Cruches, 
tapis verts, tout passera; Marcelin 
n'est pas pire qu'ailleurs. on veut 
faire un essai; si la formule réussit, 
nous serons heureux de la cominu- 
niquer gratuitement à ceux qui 
voudraient passer pi la même ex- 
périence. _: . 
ue l’on n’oublie pas la soirée du 
lundi de Pâques à Marcelin, 


___ PONTEIX, Seck. 


M. Je curé Poirier vient d’enri- 
chir notre paroisse, d’une assacia- 
tion dite du) Culte Perpètuel de 
Saint Joseph. 
Daïüs: un tract “Le premier Pa- 
tron du. Canada”, le R. P. Lecompte 
S. J. relate l’origine de la dévotion 
à Saint Joseph au Canada, où, dès 
1624, déjà il était l’objet d’un culte 
fervent de la part des premiers ha- 
bitants. de’ la . Nouvelle-France. 
L'auteur retrace l’histoire, du culte 
de Saint Joseph jusqu’à nos jours, 
et terniine en rappelant la Yonda- 
tion de l’Oratoire Saint Joseph du. 
Mont-Royal qui est déjàsun but de 
“pélerinage prodigieux”, selon son | 
expression, Qui ne .connait pas 
le bon vieux Frère André ? 
Sur tous les points de l’immense- 
territoire de la Patrie Canadienne, 
on se glorifie d’honorer. saint Jo- 


seph; pour le prouver il suffirait || 
F stater que plus de quatre- || 
vingt paroïsses ou dessertes l'ont 


de constater 


choisi pour patron. : : 
Le 8 décembre.1870, S. S. Pie. IX 
l'a déclaré Patron de PEglise uni- 
verselle; Léon XIIE et Pie , X, ses 
sucesseurs, se phurent à lui rendré 
de nouveaux honneurs. 

Entre les différentes pratiques 
de piété approuvées par les Souve- 
rains-Pontifes pour glorifier Saint 
Joseph et favoriser son culte il en 
cest une qui a reçu de S. S, Benoit 
&V un témoigiage tout particulier 


d'approbation, 


La maison Saint Joseph d'Otter- F 


buirne, Manitoba, sous la direction 
des Cicres de. St-Viatéur, ést'un 6r- 
helinat où l’on. donne aux enfants. 


ecueillis un ‘enseignement scolaire É 
Elle a Fait de la dif. [4 


ct agricole. 
fusion du Culte 
l'objet, principal de. son 

suriout pat lopuvre ‘si belle, émi. 
nenimeni charitable, des ; Agoni- 


dè Saint Joseph 


gants”, qui.ino parait plus. sonde | 
SUCUSSIV De 1 


cncore, rebolhmandée su 
ment pur N, NS. S.-Langevin, et 
Péliveun, "Archevèques de Si-Boni. 
fe l 
Maison Saint Joseph, Ï 
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PARIS— Les fonctions de maire 
des Salles (Loire) 
par la famille Coste'de Lyon, de- 
puis lamnée 1800, époque de l'or- 
ganisation des mairies en Franée, 


La mairie des Salles est donc dé-| : * . 
tenue par la famille Coste, de père, ot tt 


en fils, depuis cent yingt-quatre- 


BRUXELLES— La nouvelle di- 
rection 
V'Etat à congédié cent employés re- 
gardés comme inaptes au point de’ 
vue médical, 
cepterà que des hommes jeunes ct 
actifs qui ont fait 
dans les grands centres. 


TANNERIE D : 
QUARTIERS GENERAUX DES ROBES ET CUIRS DE L'OUEST S 
Tanneur et Manufacturier Général Enregistré Ù + 
_ Satisfaction garantie. .._:  W. O. NORMANEDIN, Prop. !| 
A nanas - - 'SASK | E 


QUELQUES LIGNES Avogats et Notaires 


4 D 
TT en mes + 


sont excrcées 


GRAVELBOURG, Sask. 


| 


Henri Coutu E.A, 


ie : de. « 
.. Avovat—Notaire ri 
Fou ue, Î 


reves carte nf pau ut : 
PET GRAVELBOURG, SASK. 


des chemins de fer de 


A Pavenir on n’ap- 


leurs 


e 
ht fiat 
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L'ART magnifiquement réalisé, subjuguera et enthousinsmera 
la pensée plus que ne le pourrait toute autre chose. Sa puissances 
est réelle et lorsqu'it s'applique à des travaux ceclésiastiques, il 
devient une ‘grande puissance pour le bien. nm OU À 

L'on peut l'obtenir dans les produits suivants de nos studios: 
AUTELS, . TABLES de. COMMUNION, CHAIRES, .en Marbre, 


Seagliola, Rigalice. ’ “. , 
STATUES en Marbre, Or-bronze, Pierre, Rigalico. 
SYATIONS DE CHÉMIN DE CROIX (Groupes en Relief). 

- VERRIERES en verre antique ou opalin.. 


ABAT VOIX, ajistement breveté Daprato. 
FONTS BAPTISMAUX, en 
CRECHES DE NOEL. 


__ Catalogue, photographies ou dessins soumis sur demande. 


T0 Limitée 


Marbro et Rigulico. 
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77". Institut Pontificol d'Art Chrétien 
966 Rue St-Denis Montré 
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ie CL. bicufaiouss insignes de Is: 


A URE EN. FAMILLE 
RE 


Le Maître 


TE 


: 
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Les choses! 
ensitte, dans 
faubourss, 
Less Des millier 
consenti à rompre 
muitté qui les att 
vis s'étient dirigés 
li 1isOns r'ésor vées, 
Quir inal: 
xées sur PAV entin;" 
enfants, 
runce 


la ville ct dans Îles 


r$ de: rantiiles 
vers Les 8 randes 


ta dis que leurs 


ct d'ardeur, 
chez les Soeurs” ‘de St- Vincent- de- 
Paut, à qui le pape" avi dit: fai 
ner trois TUCS éntières nou ls re- 
cueillir. De'toittes parts, *s ï 
places, S'élevait Ja, tumée de bü- 
chers où brülaiont 


le voeu de pauvrelé, 
mer joie 
de jour en jour, de‘loiss trains par- 
bent des si 
remparts, euporhint Les 
ippeuses et enthousiastes. 


que de Saint-Père av 

our, pour être de .sel'de terre, Le 
“ovain destiné à t'añsformer de 
monde inlidèle. EE pa wtont, : cv 


male iufidéle 
nue d'unrive où 8. né lit, “ei, 
une ombre de fupeure 

Cependant, de Ht lehrétienté" ‘ont 
entire étaient arrivées iles ‘nouxel- 
les Heuveuses, Les :mèbies préciur- 

Chions qu'à Home avait été prises 
dans Auules.les villes, pour Padmis- 
sion des membres, del'ortdre; mais 
ns cesse les DuEGn du: Ve atica 
recu aient de n8br pes listes dei 
personnes, lé cidément aglnises., 

EI, durant JU NUE qui préce- 
dut Le tueuient” présbnt de notre 
histoire, d'autres listes aussi étaient 
arrivées eV alicaur, infiniment glo- 
rieuses et fouchantes, "Non sculc- 
ment Les évéqueé rapiior taient que 
déja, di: ns lous les pays, Fordre du 
Cnrist vi il cuiminenté son ocuvre, 
que déjà des communigaliois, lon 
ienips interrompuis KT lrouvaicnt 
rélablies. qu'une loule de.mission: 

. HATes es ‘organistient activenient, ét 

#5 que des cocurs Les" lus (LéSes pers. 
une dois de plis, renaissaient à l'es- 
poir: par-dessus: out celas le ‘Vati- 
eus avai recu Ai fa nouvelle de 
triemphes dune _espéc e plus haute, 
rcmportés par: "Îles Chevaliers du: 

Christ Crucifié. A Paris, quararite! 
de eus chevaliers avaient été brütés 
vifs, en quelques heures, au Quar- 
lier Lulin, avant que la 
intervenir. D'Espagne, “de “Hollan- 


de, de Hussie, étaicot: venus Pau 
tres noms de martyrs. "A Dussel- 
dort, dis-hil jicunes gens el eh: 


Janls, surpris pendant qu'ils ghan 

ét hiitines daté PPGSHSe S 
Laurel, avaicnt cté jetés, lun à- 
près Pautre, dans les égouts muni 
Ciptux, chacun chantant, très 
haute voix, jusqu'i Pinstant suprè- 
me; Î 


Christe, Fili Dei vivi, aniserere / 
nobis ! 


Et, des ténèbres "dé - Pégout, s'é 
tait élevé encore le mème chant, 
jusqu'à ee que la foule Peût étoufté 

. 4 coups de pierres. Dans le même, 
loups, Les Brisons “allemandes é- 
talent, toutes, cncombrées: de Ja 
première fournée des chréliens r'é- 
fractaires, 

Sur quoi le 
épaules, 


monde baussait Les 
et déclarait que ces prau- 


vres diables s'étaient spontanément 


altiré leur sort: jou en ne laissant 
point de blâmer la violence des fou- 
les, et en somtiant lés.autorités de 
ne point per mettre que de peuple 
leur entevât Hesoin-de: châber la 
nouvelle conspisation de lidolâte- 
rie. EL du matfif'an Soir, dans Pé- 
glise Sainl- lierros fes NOUVriErs- tra- 
vaillaient à installés” les  Jongues 
ranvécs des auteis nôtive dx, cJou- 


ant sur les mürs des, diptyques de- 


pierre où étaient gravés les” noms de 
toux qui avaient, déjà, accompli 


\ 


re par — 


MGR. BENSON 


qui av aient eu licu 
ne sauraient ètre décri- f 
avaiént 
‘les liens hu- 
achiaients, Les ma- 


“pour eux sur le 
les, fennLes s'étaient fi- 


également remplis "de -con- 
aväient Alflué: 


t don- 
lès 
les objcts ‘de 
luxe, désormais rendus; inuliles par 


cl sucririés 
par leurs possesseties, EL 


avaif st ué Jour: ve À 


an 


solice pôt 


&int- 


mie 


de la. Terre 


M anaes mens mo im 


“chante "ait a messe Jui-mème, le 
dernier jour de Fannéc, dévin ou 
tet pontifical de  Saint-Picrre, à 
l'intention de l'ordre du Christ: “ 


et déjà les préparatifs avaient vou- 
mencé, pour eette cérémonie, 

Celle-ci devait être une sorte dt ï. 
nauguration publique ‘de la nouvel 
io entreprise; ct J'on savait tre 
convoci ation spéciale avait elé ac 
dréssée à tous les membres du Sa- 
cré-Colège, dans Je onde énticr, 
exigeant leur présence à Rounc pour 
le 31 décembre, squ£ ebiperhement 
par maladie. Ée pau, évidein- 
mont, avait deéscit de fire conf 
prendre au monde que kr guerre 
étuit déclarée, ; / 

EL l'on vit à Rome, celle année 
là, une fète de Noël toul à fait ex- 
traor dinair e, 

Percy ‘avait recu l'ordre de ser- 
vir lune des messes dû pape, après 


utions,. en “dehors des lavdir dit lui-même ses trois MLSSCS, 
troupes li 
de ecux {Pour la première lois de sa vie, 
ail daigné. détés lpul assister 


à minuit, dans son oratoire, privé, 
il 
à un spectacle dont il 
avait souvent entendu parler: la 
merveille use - procession .pontifivs a | 
Ie, à la lueur des lorches, Lruversanf] 
Rome depuis le Latran jusqu'à Nie- 
+ Anastasie, où le papré venuil de res 
taurcer |A coutume ancienne, aban- 
dounée dépuis - prés de cent cin- 
quante ans, La petite basilique 6 
fait, palurclément, réservée: au 
s nombre, très restreint; des privilé- 
Mriés ?. mais les rues, sûr-tout Le par- 
cours depuis la basilique, ct toute 
l'énorme place du Latran, n ‘étuient 
‘qu'une masse opaque de. lêtes si- 
ilencieuses et de ‘torches flambovan- 
êtes, Le Saint-Père était aceonpe 1- 
gné à l'autel, comme d'habitude, 
par les souverains; et Percy, de sa 
blace, considérait té drame céleste 
de fa Passion‘ du Christ joué, sous 
le voile de Sa Nativité, par les 
mains de son vieux vicairy angèli- 
que. , 
En effet, à peine pouvait-on re- 
drouver Ta une Dce de la tragédie 
du Calvaire: e’était bien Palmos- 
iphére de Bethléem. - Pifumination 
céleste ct non point la iéncbre sur- 
naturelle, qui ravonnait autour ‘4 
Shnple äutel de Ste-Anastasie. . C'é- 
{tail l'enfant prodigieux qui reposail. 
jeans, les vicilles-mains du pontife, 
plutôt que le corps meurt de 
Phomme des douleurs: 
Adeste, ftdelest® chantait le choeur. 
dans fa tribune. “Venez,  aceou- 
rons tous, ‘el pour adorer, non-point 
‘pour pleurer ! Exullons,  réjouis- 
sons-nous ! Sovons. Nous-MeÈIMCs, 
pareils à des enfants ! Comme Jé- 
sus, pour nous, est devenu un en- 


j 


fants pour Lüt 7 Revètons Tes" 

bes de lenfance et chaussons es 
souliers de, la paix ? Car le Sei- 
gneura régné; flesl vêtu de béauté: 
le Setgneur est reuéin de force, el 
s'est entouré les reins d'une celn- 
ture. 1 a élabli le monde qui ne 
serut point entévé; son trône est 
préparé depuis. longtemps. Il ex- 
tsle depuis ‘Péternité. Donc, ré- 
jouis-toi, ‘ grandemeñl, ô fille de 
Sion: crie de foi, 0 ftllé'de dérusa- 
lem, car voicisque vient’ vers toi 
ton souverain, le seul saint, le Sau- 
veur du monde ! Et; de souffrir 
elsuile il en sera terhps encore, 
lérsque-le prince de ce monde vien: 


3, 


|{dra attaquer, le Prince du. Ciel. 


Ainsi rêvait le cardinal, tâchant 
à se rendre lui-mème petit et Sim 
ple, dans iout l'éclat de-sx pompe 
de cour. Certes, sogeait-il, rien 
n’est difficile pour Dieu. Pourquoi 
celle naissance mystique ue réussi- 
rait-cile pas à aire. une fois de 
plus, ee qu'elle à fait jadis, à sou- 
incttre, par La force de sa faiblesse, 
tous les or gucils : qui, s'exaltént ati- 
dessus de Dieu ? Ccite, naissance, 
jadis, a attiré de sages rois à tra 
vers le désert, en. ième temps 
qu'elle. forçait, des. bergers à quit- 
ter Icurs troupeaux. Aujourd’hui: 
voici qu'élle a des-rois autour ‘d'el- 


| 


leurs voeux el sagné-leur couronne.ille, agenorillés avec le pauvre et le 


Cütaient leÿ prétiicrs" mots de x 
réponse de Dieu à. la -Proxocation 


‘ht munde, 
AUX approches de Noël, il: fut 


fhnoncé que le souverain pontife 
En D errant us 


a 


DEEP 


“Aujourd” hui: à je né souffre plus de l'éstomac at 


mes forces se sont beaucoup augmentées”, ; 
9 


dit M. Trefflé Dupuis 


out 


LS 
“a 


CCE 


M. YREPF LE DUPUIS‘ 


‘070, avenue Larti tique, Montréal: 


fNandons de prendre des Pilules :Moro qui enrichissent le s4 
en activent la cireulation, permettent le fonctionnement rép 
. Îles organes, et remettent tout le Système en parfait état. iL 


© Les. Pilulès Moto: sont en vente chez tous les marchanës” ‘de 


‘tes ou: ner veusés, nous: 


faible; dés rois qui ont déposé leurs 
couronnes, et qui ont ‘appor té l'or 
le coeurs lovaux,: EU. -imyrrhe du 
martyre désiré, et. Véncens d'une: 
pure foi ! Ne se pourrait-il point 


4 


Je suis heuïeux des bons ef- 
foté ‘produits . par les Pilules 
Moto alors que, ma digestion 
.se faisait très mal, qu'elle me. 
‘'eausait des douléurs de touter 
sortes et..que je me. gentais 
lestomäc. ‘comme" rempli d'eau: ” 
‘En plus je souffrais de maux 
- dé tête éontinuels;. j'avais des. 
. étourdissements et des nau- 
sées.:. Les médecins de la Com-: 
. pàgnie Médicale Moro, en me 
_ recommandant les Pilules Moro, 
‘m'ont reñdu le plus grand. ser-. 
vice. Aujourd’hui je ne souffre 
..plus’.de. l'estomac et mes. for |: 
‘'Ged'se sont béaucoup augmen: : 
tées.. M. Trefflé Dupuis, -670,' 
avenue Lartigue, ‘Montréal. 


“A tous ceux qui ont. des dou- 
leurs. d'estomac sourdes,cuisan- 
recome 
dng et 
pulier 


ne 


8 


Femèdes, ‘- Nous les envoyons aussi par Ja poste, au Canada : et 


aux Etats-Unis, sur éception du prix, 50 sous [EI boîte. @:. : 


COMPAGNIE EM EDIÇAI LE 


vue 


a 


“leomme d ‘ordin: ür &. 


fant, à notre tour devenons des en | 


dorestique vinL l'appeler. 


Tele uniquie. 


[velles instances, Criéé 


RÉ 


eue les républiques, ules aussi, .dé- 
pobussent “lent splendeur, que les 
ioules enragecs redevinssent appri- 
voisécs, que l'égoismè se renoneat, 
et que lt soi- lisant scièneét lit en- 
fin aveu du son ignoraneé ?,... 

Mais, lout à SL Percy-se rap 
pula lelschburgh et son coctir dé- 
iaillit Êpou tante, dans st poitris 
ue. 


[TER 


évex se fova, 
dit Sa, DIUSSE, 
déje utin,, ct sussit. jour réciter sut 
office, iusqü fu momett où.son do: 
meslique ‘lemménerait s'habillur 
pour a Aie sse pontificiles .° os 

était enainlentants si habitué À 
reCCXoir dé Tauvaises Nouvulles- - 
d'aposlasie, de mort, de déchaine- 
ment populaire. —que le repos de Ha 
semaine précédente Jui avait appor- 
té un réconfort incrveilleix, Hihii 
semblait que ses réveries de Sain- 
te-Anaslasie s'étaient trouvées plus 
viaieæ qu'il n'avait pensé, el que, la 
douceur de Fantique: fête. n "avait 
pas encore entièrement perd son 
pouvoir, Quelques nouveaux mitr- 
ixres s'étaient prôduils, mais pin 
“as isolés: et, de Felsenbuirgh, on 
m'avuil absolunrent rien su. Nulle 
part, le président de.lurope ne 
s'était inoniré, — confiné 
fans un coûr de FOrieut, 

D'un autre côté, Percy ‘n'oubli: it 
point que la journée ‘du. lendemain 
serait d' uAe portée extraordinnire, 
Îlout sut indins en Angleterre el en 
jAllemagne: eur, en Angle terre, cet 
le journée devait voir an première 
aphlication de la loi rendant 18 eut 

te obligataire | tasdis qe, en Ale. 
mage, Ja Joi devuil étre appliquée 
défi pour fa sceonde lois Hour 
mes el femunes,les deux nations en 
fidres auraient à se déclarer pour 
où contre Ja religion nouvelle, 
|, Le cardinal avait recu de f.on- 
dres,-quétques: jours. - auparavant, 
june photographie de Pinage qui al- 
lait Cire adorée, le: lendemain, 
dans PAbhave de Westminster; € 
i 
dans un ue 


ISix, jours spr ëse. 


disait-on, 


gnation. La: statue » représentait 
Une fenunre "nue, grande et inujes- 
lueuse, la lète et les épaules reje- 


tées en arrière, dans Pattihule d'u- 
ue personne qui contemple une vi 
sion, les bras étendus et les mains 
un pe u SOUICVÉCSS HUCC UNE CMDreS- 
Sion lolale d'attente, d'espérance, 
de ravissenients ol Fartisle, par ue 
ironie diabolique, avait couronné 


ses Jonss cheveux de douze étoiles. | 


Et contre-partie 


Cette lieure : dtait 
M 


ide l'autre, Pinearnalion de ‘la 
‘lernité idéale: de Pflomme.... 

Et Perev. fouiant aux pieds les 
MOPCCAUX blanes dl l'image, répan- 
dus sur.les dalles somme une neige 
empoisonnée, ss ét: it élaneé vers 
soi pric-Dieu et S4 tait laissé Ton 
ber, avee un désir passionné de ré 
paralion. 

0h ! Mère ! 
ferié vers fa véné 


Mère ts “ailil 
“able : Reine des 


a. 
E 


| 


ih: 
it Pavait déchirée Fosen JnOrcuuts fhètre, 
eès de dégodl el d'hidis {core tout essoufflé : 


! 


LE __…___" H PATRIOTE DE L'OUEST, 1 DE L'OUEST, Mercredi 9 avril, 1924 


de pme ne 


si 


E QU'ELLE | 
FAISAIT 


PRESQUE RIEN 


memes 


Vaque maintenant à 8es occu- 
_ pations, grâce au Composé 


| Végétal de Lydia E. Pinkham 


ue 


Meaford, Ontario. étais si Fai- 
aus presque rien ot 
RAA pire ütait mon 
los. Je résolus d'es- 
ver Je Cofiposé 
euétal de Lydia 
Pinkham ‘près 

ce {ue j'en 
Mans les 
oumaux. Je cons- 
itato que les offets 
bons, car je 

maintenant 


voire ce OM HOSÉ sY Stat à 
antdés, el vous pour er, qui 


commandé 
plusieurs 
liser mon non, #i vous désirez 


Mme El lorter, 
Ontario. 

1 y afans doute daus votre voisi- 
nège des, lénnne: oui connaissent 
l'efficacité du Conots Vexétel de 
Lydia E, Pinkham. l'artout, lex l'en. 
mes recommandent ent ekcellent re- 
mède, vorhatement ou par lotite, Cet 
les qui ont souffoit de faiblesse fé. 
minine, retour ‘de lacc, el inalsulies 
semblables ennnaissent le soulage. 
ai merveilleux du Cumposé Végé. 
al. 


Cusinv 410, Mouford, 


Ê 


« _— En } 


Vois viendres frapper à ma 
por te dans cinq minutes, Jicques ! 
dit-il au Uomustique, 


Percy se diriden “siège 


Vers SO 
abituel, dans Venbr usure de la te- 


$ s'assil, Qtuil à Faune, cÀ- 


En un mot, 

&C que c’est? 

1H} va un grand complot parmi 
les € atholiques® Le HS ont l'intention 
de détruire l'Abhie, demain, avoe 
des explosiis de he savais que le 
pape... | 
Perey, Œ un ausle, L'urrèta court: 
ct le lisant séul dans sa chambre, 
il sontit préc ipitätinent, : 


cart PRE ve. 
r 


le'quai. d attorri issage ues aûrient 
était rel Liver “desert, ce sir 


monsieur, -qu'est- 


là, rsqi'u ptit groupe! de six 
DCrsSO TES VAT, onetré pâr las- 
censegr." Rieiäe  dishingtail Les 


nouveiux, venussilés passtgers o1- 
dinsires, Les deus ci tinause pro- 
lecteurs (P Angléttree ci Allema- 
gne étaient veé le simples pelis- 


Cieux, qui avec son fils dans lesfies, sans auchur Signe particutier; 
bras, Je regardait du haut de sonTet, parcillententt. leur& deux ch: ipe- 


piédestal, 


Mais, eecimalin du dernier jjour 


ssez tranquille. et avait célébré 
saint Sylvestre, pape el 7 martyr, 
avec une sérénité relative, Le spec- 


Li 
tacle des “cérémonies de la veille, 
la foulé des et ardinanx'aceourus dés 
quatre coins de l'univers. {out cola 
avoil contribué à le rassurer de 
nouveau-—-dér saisonnahlément, it 1e 
savail, mais réellement, : L'atmos- 
phère:même était chargée d'une at- 
tente solennelle el_jorveuse.: Toute 
la uit, Ta Piazza avait été encom- 
bréé d'une énorme foule muétte, 
guettant Pouverlure des portes de 
Aa basilique. Et anaiptenant lai ba- 
siligte, à son tour, était pleine. et 
la Piazza ne Pétail pas Moins out 
le ong de la vue jusqu'au fleuve, 
aussi Join que Percy ponvait voit 
en se penchant à SA fendire, s'éten- 
dait ce pavé tnmobile de têtes hu- 
maines. Le toit de la colonnade, 
lui aussi, montrait uno longue 'AN- 
gée de têtes; les toits des iHaisons 
étaient noirs de figures vivantes : 
tout cela nfalgré le "froid piquant 
d'une matinée de sel, Mais qu'iti- 
portait le froid, quand. on savait 
que, après la presse ct le défilé des 
membres dc l'ordre devant de trôre 
pontifical. :de pape’ allait donner 
la bénédiction apostolique à Ju cité 
et'au monde, 

Perev achevas: de réciter..tierce, 
ferma son Hivre, els ‘adossa dans 
son fauteuil, en. aitendant que, son 


Il pensait à la, nouvelle sôtenmité 
qui s "apprè tail, ut où alläit-prendre 
part ja totalité : du ‘Sacré : Collège, 
ñ Pexception du Cardinal - Protec: 
teur de Jérusalem, retenu dans son 
litpasta maladie. . De quel specta- 
i il afait ëtré témoin ! 
avant, il se rappelait 
avoir vu, de trés loin, une réunion- 
analogne: mais 1e nombre {total 
des car dinaux, alors, n'était que {lé 
soixante- trois, au lieu de soixante 
cinq! qu'ils” étaient maintenant; et 
ane dizaine d'entre eux! n'étaient 
point’ venus, mn 

Vout ‘coup Perey: entendit un 
bruit de paroles dans:son anticham- 
bre, un, pas rapide,-et une voix an- 
glaise qui senvlatil insister: A e do 
mestiqué répondait: Ÿ, 

-Son Eminence doit” habiller 
pour ln cérémonie. aimpossible Ç ÿ 
ce moment ! ‘ 

Cette répoñse: fut suivie de” nou- 
5 d’une. voix 
sans cesse" plus. "fiévr euñe: Percy 
ennuvé dun tel éclat, se leva et ou- 
'vrit ln porte. Un homme se tenait 
à, que © abord il no reconput. 
point, tout pâle 
—Qu'est-ct aie. 7: 

2Oreve 
Puis il suésauth. 

:M.: Phillips ! f dit. il. 
L' autre ét tendit vers luirses ‘deux. 


ni " S; 
C'eft Vtre 
rar 


Hluit'ans aupar 


ê 


ça 


NE 


,t 


monsiet ri. 


ï 
Li Ceët à 


mois” 
Éminence. 
Parrive à" 
vie.où la moft: 
Votre domestique me dit ue 
-Qui vous 4 envoyé ici LR vi 
Loi Pl, -Blackmore ! nn 
Bones nouvelles ?. ‘out mauyai- 
ses LE mn 
Le % siteur désigna, d un.  mouve- 
ment” ‘des: voux.:le: doméstique, qui 
véstait- ingnobile, à quelques A pa$ 
nlus loin, “la-minc offenisée,: “Et 
Perev. 9y ant compris le-signé. Auit 
Jsà main sûr-de bras de Philips et 
léntre ina, dans sa’ chanbre: 


EL instant. 


n 
i 


1 


de Panné, ile sentait. desnouvoñtr que - distinctivét 


ae rie, el elle u gone di Saint-Espr 


fins qui marebent. ‘derrière ceux, 
Sélaient dépouiflés “de toute mar- 
Sébieur coractère 
ccelésiastique. ROUE avant, deux do- 
mestiques port: nign tes bagages, et 
s'occupaient de ponte ui compare 
Liment, ; 

Les .quatre prètres: ée tuisaicnt, 
regardant achinalement Pagila- 
tion effaréc des aniploiés, ou bien 
considérant le minee, navire, enoa- 
dré d'acier, qui. reposait. devant 
éux, ct dont les urandes antennes, 
aintenant repliéés,", allaient bien- 
tôl fénodre Pair avec unt vilesse de 
roves. 

Pis Perev, MT ITR mouvement 
brusque. Sécarlant -de ses conipa- 
gnous, se dirigea vers la fenètre ou- 
Verte € qui donnait sur Ron, et S'y 
appUYA, les coudosc posés sur Je pa- 

rapet. “iQ: . 

Sous ses veus Sétonstait un spee- 
iancle merveéileuxs. 

A celte heure ‘du jour, Je cou- 
chant Conene uit à s'énténébrer ; 
el le ciel, dun vert tendre au- -dus- 
sus de la tète de Perey, se fonc ait 
de nuances orangées à Fhori Zn, 
bordé de ‘deux lignes rouge SI, 
Tout droit en faite de lui, au cen- 
tre du tableau. sc dressait Pénormo 
‘dôme, d'und tuirité indéfinissable, 
à da fois gris, violet,.bleu plle. se 
profilanit- sur Porangé dir ciel, Ce 
dôme apparaisstiit süprème el SOtt- 
verain;-et {a troupe: compacte des 
tours, flèches, ci''toits, et les cotli- 
nes enchantées du'fond, tout'cela 
paraissait n'être Que. des dépendan- 
ces de ce. puissant  taberné ile de 
Dieu. Déjà des lumières. s’allu- 
maient, comoie elles avaient brillé 
là pendant trenit $iéèles; et de 
tits flocons de fnmée imontaient, 
contré.le ciel, rapidement  assom- 
bri, Le bourdonnement dela mèré 
des villes devenait 4-peince sensible, 
carcle froid © vif reténait lès hubi- 
tants dans leurs niaisons: el, la paix 
du soir. descendait, 
jour. de plus et une année de plus, 
Au-dessous-de Jui,.dañs les rues 6- 
iroiles, Perev distinguait de petites 
figuies s'empressants comme des 
fouriiis, attardéess : Le claquement 
dun fouet, le cri d’une Femme, le 
pleur d'un, ent, Jui arrivaient 
comme des: détails. d'un murmure 
venu, d’un autre monde, Et ces dé- 
til eux-mêmes, bientôt, allaient 

effacer, M A la puis alhit régner 
dans Si plépitule: Le 

Une lourde cloche sonna au loin, ! 
et la cité sornolente. se secola, Un 
inomenl, pour souhaiter, sa, bonne 
nuit habituelle à lasMère dé Dieu. 
Puis, de mille tours 


: 


où se vetonnaissait Ja basse 
le tédor 


vers, 
solennelle de Saint-Pierre, 


{plus défieat du Latran, te cri aigre- 


let ‘de telle vidillé église cles quar- 
tiers populaires, Le: tintement ‘timi- 
de des couvents ef chanelles! fout 
cela adouei et parfumé de mystère, 
dans: celle. grave, -simosphère Ves- 
pér alles Célait: conne Un marine 
du sôn pur et de a clñire Jumière. 


i | Au-dessus, le. cielsarangé, limpide: 


au-dessous, rette -extase tendre, ne 
touffée. des eloches. : . 
41m : Redenmtoris ! Mater t* 
mer : Percy, dont. les LUS s'é- 
taient humectés-de' larmes. Vénéra- 
ble Mère ‘du -Rédemñpblenr. Porte ou- 
verte. dir:ciel. Étoile de la Mer, nie 
itiéides péchenrs L:Puñge du Sei- 
nent. aNnonCf l'événement’ 4 Ma- 


Fa 
pu . 
Found 


ET 2e con ee me ee fee 


pe: 


ter minanñl un | 


s:sortit la méine | 
elle regard'effaré, petite musique, flottünt dans Pespa- 
“eonimen: lee immense, avec.-mille.tinbres di- 


EE 


\ 


En contégence, Seigneur, 
digue verser ta grèce dans notre 
UOTE Permels-nons, #4 nous qui 
‘ panuissons l'itcarnation du Christ, 
de nuus dierer, pur la piéié el, lt; 


grave, à de glotré de le résurr et cl'on, | ‘ 


par l'entremise du méme Ghrt sl, 
Notre- Seigneur ! x 

Fout prés, une autre cloche son- 
na vivement rappelant le eurdinal 
sur la derre, Je ramenant Aux sou- 
cis et aux douleurs de ce; monde 
se rutuur na, et vit laérien, inino- 
bille, Hansformé en un proutuc d'é- 
ant hunière, + dejà les deux 
prètres, précédant le cardinal alle 
mind, se ditigeait vers l'entrée du 
vaisseut. 


Les dotnustiques 


partiment de Farrière, 
son four. s'y rendit, pour s'assurer 
que de vicilhard allait étre installé, 
commodément: après quoi sans 
vien dire, il devint dans le corri- 
der central pour jeter un ‘dernier 
regard sur Rouu, : 

La porte du vuissent avait ct 
refenmées el à peine Perex S'étailil 
ts 4 la fenetre que tout Papnareil 
ointmenen à frémir, sous la vibra- 
ion de lt machine Gloctrique, H 
à eut un brail de paroles, quelque 
part, nue eloclte sounn, sonna de 
nonvdaut el une doure harmonie 
retentit, signal du départ, Puis la 
vibration cessus brusquement, Je 
grand ur que Pers avait devant 
lui s'abaissa, eonune une barrière 
aui serait tombée lo d'un coup 
nt cardinal chancela sur place, 

{A suivre) 


le 


dons je ue 
LES NOUVELLFS 
EN QUEI QUES LIGNES 
FORONTO.- \. Bélanger, M 
P., qui est un expert en Dédagogie, ! 
aura, tout prochainement, une con: 
{érence avec Le Pronsger ministre 
Ferguson, pour discuter le probié- 
me des écoles pédagogiques bilin- 
gues do Slurgeon Falls et de Sand- 
wieh, qui répondent fort mal nu 
but de leur fondation, des jeunes 
gens S'v trouvant attirés sans pro- 
fit, pour & suivre des oours d'en 
seignement bilingue qui sont re- 
ONNUS inférieurs. 


LONDRES. Huit personnes "ont 
té liées et rois grièvement bles- 
sécs à bord du vapeur brilannique 
“Matatun" ttauts une collision dans 
l'estuaire de] an Famise avee de va- 
peur amérieain “American Mer- 
chant” qui en était À son premier 
vovage de New-York, à Londres, 
Le vaisseau américain fut considé- 
“ublement endommagé mais. per- 
sonne n'a été blessé à son bord, 
proue a fait une ouverture de ein 


quante pieds environ dans le flanc 
du “Maltatun.” | 

LONDRES — Une  dépéche de 
Melbourne rapporte que PAustra- 
lie songerait ‘à se pourvoir de sa 
propre nu iriner de guerre, afin, de 
parey aux  ineonve nivnLs qu'elle 
prétend résulter pour elle de la 


bandon du projet britannique d'u- 
ne base imavale à Singtupour. 


F 


i 


A MES AMIS DE 
L'OUEST 


BON SIROP D'ERABLE 


| 


| 


+ 


La récolte de sirop d'érable 
promet d'étre abondante cel- 
{te année, Pour eommandes 
immédiates, Foffre à tous mes 
compatriotes de: l'Ouest du 
bon sirop, par envoi de 10 
gatlons à “1.90 Le gallon. 
L'argent doit aceompagner fi 
comimande ou celle-ci sera 
envoyée CO.P, 


F. $. MENARD 
Abbotsf ord, Qué. 


| 
| 
l 
Î 
! 


| 
4 


re T sense 


Pencionvat Notre . Creme du 
Sacré-Coeur, Prud'homme, 


‘ Sask. 


donner na vos enfants 
ane éduenlion soignée, un cours d'é- 
udes tel que demandé par la pro- 
vince de Ia Saskatchewan?  Adres- 
sez-vous aux religieusen de la Pro- 
vidence, 

«Quire Je frauçals qui reçoit une 
attention toute  particuiitre dans 
es classes, on enseigne la musique, 
le dessin et les travaux à l'aiguille 
de tous geures. 

Les jeunes 
livrer à la carrière de lenscigne- 
ment trouveront daus cette institu- 
tion entière facilité pour ‘sc prépa- 
rer aux différents diplômes requis 
à cet effet; elles sont donc admises 
à tout âge: les garcoris sont acceptés 
usqu'à teur treizième année. 

Pour pjus aiuples renselgnenrents, 
s'adresser à Révérende Mère. Supé- 
vieure. 


à 
4 


Désires-vous 


filles désireuses de se 


COLLEGE D'EDMONTON 


_ dirigé par les 
. Pères Jésuites | 
et scrégé À l'Université Laval 


te 


JOURS CLASSIQUE bilingue, à ba- 
e française, conduisant aux de- 
Brés de bachelier et donnant ac- 
ès à toutes les carrières, sacerdo- 
ce, droit, médecine, ete, 


JOURS COMMERCIAL en anglais, 
tenue des livres, clasigraphie sté- 
nographie, etc. Collation de di- 
plômes d'affaires. , 


JOUBLE COURS PREPARATOIRE, 
français ‘et anglais, préparant aux 
cours Classique et Commercial, 


Adiespoi Rév. Père CECTEUR , 
Collèzo des Jésuites, . 
_ Edmonton Al. 


0 


e: 
rt 


Un livre indispensable q qui de. 


numéro dé notre journal 
traduit derniérement 


pour 
traitement 
Cest un traitement à vortée de tous, 
simple et tres peu coûteux, qui Ho 
requiert que de Line pra de lé 
chaude. 
Pabbé 
avaicanl retent, lents complets sur Le tri atument, 
pour les quatres voxägeurs le come | Le livre devrait se trouver dans 
È 

Pere, à rautes ñog fauiuilles. 


SOUTENUE ATOME TEEN TEU ion 


É 


: 
3 


AE LEE EST LT ENTER tag CAN EST ST" 


. 


1 


pas excessif ol ce five, vous épar- 
gagnera les gros comptes chez le mé 
decih et de pharmacien, 

Voici ce qu'écrivait dernièrement 
à l'abbé Bois, Le Dr GC, VU, de Blois, 
de Trois-Rivières: . 

“J'ai été très heureux derecevoir 
votre livre et je l'ai lu avec beaute 
coup d'intérètefe connaissais des 
puis longtemps a “Cure at lait” 
l'avant st ethployer en AMemagnoe 
pur Fe De Baumgurten et en Fran 
ee par de Dr Montennis, dettx gran 
des autorités du monde scientifis 
que, d'ui aussi .ekpérimenté ici, ati 
Suilorinnt, cette méthode naturels 
he et j'en ai toujours retiré les meils 
leurs résultats" 

Lisez l'annonev "Ce que j'ai tron- 
vé en Californte” envoyez voire 
connuantde sms tarder, 


vrait se trouver dans tous 
les foyers  : 


Nous annonçons duns le présent 
le livre 
par M. l'abbé 
Anselme Bois: “La Cure an lait, 
HO n été ampleent démontré que 
ki plupart des maladies, te 
au fait est le meilleur, 


livre ‘de 
vépsvigne- 


Le 
les 


du Hair, 
donne 


ci 
Bois 


el 


Le prix n'est 


Etes-vous satisfaits : [a 


Ë 

Votre lournisseur actuel vous fait-il profiter de son : 
expérience en cherchant à vous faire économiser? Par : 
des suggestions ou des changements, il pourrait souvent \ 
vous faire épargner 50 p.c. Si vous n'êtes pas satisfaits À 
de votre fournisseur actucl, soumettez donc vos problè- Ë 


‘mes au gérant de la North Star Lumber Co., Ltd., dans 
votre ville. 1] vous fera ménager votre argent. 


The North Star Lumber Co. Ltd 


JOHN A. FARMER, Gérant, 


mr, 


3 
E 
ral 


rate 


CR se rame em mmeneg 2A me 
anses en 24. 
so or r re eqerencmerepepener anne presente ges ee nn) ere 


CN 


: dl 
Vins de Messe 
Nos vins de messe, soumis à l'approhntion des autorités /ecelé- 


#iastiques, se recommandent par leur double caractéristique. do 
pureté et d'adthenticité. - 


Î 
Î 
| 


| 


Lisie de prix fournie sur demande. 


ete man ma 


| 


NOTA--Sonle notre piaison d'OUawa est oulorisée à vondre 


les vins de messe, 


Desmarais & Robitaille, Limité: 
ORNEMENTFS D'EGLISE ct ARTICLES RELIGIEUX 
121 rue Rideau OTTAWA, Canada, 


ce Montréal, 


iureau-Ghel: 33 Noire-Diune Ouest, Canada, 


La vache laitière et le trèple. | 


Le trèfle est nne descrares révoltes qui enrichisent le sol ont 

eu de Pappauviirs it absorbe Le nitrogéne et loxvaëne de Pair 
et Les convertit en hitrale, quivest ln nourriture des plantes, Ge | 
nitrate S'en va dans Bi terre pue tes racines, 
Le tréfle tue les mauvaises herbes, el contient une substaner 
rés nutritive, eur ilest riche en protéine, élément essentiel dans 
Hi produetion du ait. Non seulement il pousse ut foin ahon- 
dant, mais encore procure du fourrage vert quand Îe6s pilurages 
sont desséchés. 


Saskatchewan Greamery of Moose Jaw Limited 


, Branches : 
ASSINIBOIA, CAREYLE, CARNDUFPR, EMPRESS,' 
GRAVELBOURG, MAPLÉ CREER, MOOSE JAW » REGINA, 
SHAUNAVAN, SWIPT CURRENT, WOLSEL EN: 


‘ 


(AS 


La Sauve: 


La seule compagnie d'assurance-vie qui soif eanadienne-françuise 
Au-dessus de $17,009,000 d'assurances en force, 


BUREAU-CHEF :: MONTREAL, QUE 
20 ans d'existence 

Sauvegarde vient encore de donner un chèque en paie 
imnent de d'une de vus polices d'assariunce duns fi Saskatebewan, 
L'assuré n'avait fait qu'un seul paiement, ét conne bien d'au- 
res devant les difficultés linancicres croissuntes, il parfait d'u- 
bandonner son assurance, Dans le mois de décembre, il écrivait 
au gérant provincial lui disant qu'il ne voyait pas conunent arri- 
ver à faire ses paimentss; et trois semaines plus ture, il était 
inorl. 

Notre assuré ecpe nant, au moiuent où nous Favons accvplé 
était fort/ et vigoureux, li AU jinais été malice el. dans 
dueliques heures à Ja Meur de l'âge, il succombait à la mtuladie. 

cquet dPentre nous {peut dire avec certitude!—Ce n est pus 
encore ion tour 7  Lequét peut diret— je viveni encore à lu fin 
de Pannée?  Aueuns paree que la vie ne nous appartient pus, 
Vous les jours ous oh vojons quelques uns qui disparaissent 
pat maladie où par accident, nous savohs fort bien que notre 
tour viendra at nomment où pe Ut dire nous y POHSCFONS le moins. 

La mort est done une ecrtitude, nous le SAVOUS, -DOUS 1 avons 
pus le moindre doute ve sujet, et vopendant c'est sûürciuent l'é- 
véncement auquel nous nous prépuruus Le moins, 

Uu pére de famille ne s’absentermiit pas pour un voyage de 
.deux'où trois mois suns laisser à sa fenittie the sdinnie suftistnte 
pour subvenir aux besoins de sa lunille, el cependent'il SEX DOSC 
à éntreprendre un voyage bettieoup plus long, un voyage duquel 
il ne revicndra pas, sans sû piéoveuper de, ét qu’il adviendra de 
cette épouse qu'il doit pr oct r, de ses enfants. qu'il chétrit, qu'il 
fait sauter sur ses Henyux à : ef desquels it oët responsable. 

“Cest de a folie. La. folie de np Oy ane fais nine fo- 
Jie bien dangereuse pour les enfants donl les :hutchts en sont'at- 
teints, Ft il semble que notre race, A tie placée spéciale dansé cet- 
te cpidémie; si bien qu'un de ‘nus agvhts lrlundais me disait, ré- 
connient: “Muis Pamnoui fanilial h'esisté bus chiez' vous." Ji 
fais un anglais, un Atévicain, un letyniitis; ne cosentirait à 
laisser courir à sa funille le dauger d'une mort sans sissufanec 
qui Jaisse femme et enlants duis, une. sluitio ihpusliste. ‘ 

On n'y pense pis, on ne église pas que ‘ceci foit possible, 

On en voit partir d’ autres, mais ÿ ne señble pis que notre tour 
puisse arriver, 
. , On assure des bâtisses, qui ne “brûler ont ‘peut: être jarnais,: et 
qui peuvent à là rigucur se replacer, ct on n ‘assure pas des vies 
qui disparaitr'ont sûrement, et qui ont pour {es familles, infinc- 
ment plus de-vuleur que: n'importe quelle bâtisse. | 

Où est d'autant moiñs exeusable, que” Lassurancé-vie coute 
une somme minime, et qu’elle constitue en mème tonipss une jépar 
gne. forcée que Fassuré ne ferait cer tainemeft pus hatis- ‘cela A 
protège non seulement sa fantille, niuis : protège en même temps 
ses vieux jours. 

. Ne tardez: done pas ‘À prendrè celle préc: wtion si ‘nécessaire, 
si vous ne Pavez pas déjà fait, et écrivez-nous dès aujourd’hui 
pour obtenir les informations , _aue vous polvez désirez. 
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Vorti ile, Sal 4 


La 


ut 


ê 


Prince Albert : 


| Le R..P. Husson, 0. M. 1, dont 
on célébrait dernièrement les no- 
ces d'or sacerdotales # St-Paul de 
Saskatoon, est déjà en route vers 
Mouteéal, d’oit ils nbar queru pour 
Cherbourg ct la Lorraine, le 30 
avril, C'est la deuxième fois que 
le vétéran missionnaire visite soi 
village, natak- La su venue fu 
Canada.” F 
-L'hon;: Awinistr e de lé 
ducation, anoiee quc: pour lan- 
née prochaine. iv au fa “bléthore ; 
d'instituteurs dans ja province: 
qui recevront four diplome de fére 
et de 2éme classe, et 138 celui de 
“éme classe, Le 30 avril 
M Latiu pourrait il "nous 
combien iv en a J4 dessus qui peu- 
vent enseigner tes deux fannties of- 
ficiclles dt pauvs ? 
-L'ingemeur en ehef des lignes 
de. Ouest du €, PB n PASSE à 
Prinee-Albert, en role pour Tis- 
dalé, accompagné de plusieurs con- 
lraclours Les plus optimistes di- 
-sent qu’ “ls sentent déjà a fumée 
des ldeomolises de La puissante 
compagnie, les autres se contentent 


attendre que des estimés de 19247 
soipnt rendus publics, 
M, et Mic Mitouu, de Hoer, 


sont revenus de leur vovage en Eu- 
rope, prés vue parqourtu en auto, 
la Belgique, la Franec et Pltalie, en 
compagnie de M, et Mine Renuart 
de Prince-Mbert. Ces derniers ne 
renireront au pavs qu'à Pâques. 

Le relésenent des contrées, visi- 
tés ar cours de ces cinq mois, est 
merveilleux deprris br guerre. 
député de  Prinee-Albert 
À. Knox, ne veut pas eñttendre par- 
ler de la disparilion complète de la 
ferie expérimentale de Roesthern. 
Au parheament d'Ottawa. il a déman- 
dé qu'elle fut trimsportée plus au 
nord, puisqu'ot Fa trouve lrop rap- 
wochée de Saskatuwon et d'ndian 
Heat. 

Le pord qui contient peut-être: 
le sot le plus lertile de tout le pars” 
ne posséde pas seulement Fombre 
d'une fete expérimentale. 

6e premier guril an rapporté 
un joli poisson à et Mine À, S. 
Casgrain, dans à personne d'un 
gros pareon qui u banne envie de 
vivre. 

Un accident qui aurait pu avoir 
‘es sites fatales est arrive à oh 
Bo, Pantre jour: it perdit léquili- 
bre ct tomba sur fa sgic-vonde, à 
l'aide de faquelle il coupait du bois. 
I cut ln moin droite passablement 
endommagée. 

Les recettes des douanes et de 
lacéise ont augmenté de $25,000 au 
cours de l'année fisvale se tie 
nant le 31 mars Elles ont ct de 
&169,523.2 | 

Ceux" ni désespérent dit niau- 
vais élul de.nos finances pourraieni 
at inoins rer Der leur,foi dans 
l'éloquenve de ces chiffres. 

Le bureau des levres Fait mon- 
te d'une  popudarié  éruissante, 
Ci faut en evoire les entrées de 
hotuesleads du mois de mars: 121 
en 1923 contre 49 en 1922. 

= Hosthern va S'envichir d'une! 
colonie d'Frossuis. qui viennent 
juste de quitter leur pars d'origine, 

—f, EF, Curror, de Si ékaloon, de 
vient secrétaire de Be-chambre de 
conimerec et de li société d'agri- 
culture de Prince-Alhert, ainsi que 
direetgui de l'Exposition. 

Les directeurs te l'hôpital 
protestant Victoria sont venus à 


bout de se, vrocurer, parti une 
malrone trés habile dâns La per- 
sonne de Melle M  EHall, C'est 


une graduée de l'infirmerie Royale 
de Glasgow. Aprés avoir servi 
dans” les “hopit: ux militaires de 1914 
à 1919, elle est venue an Canada. 
Depuis. un an, elle avait la direction 


738 | 


dire | 


LE PATRIOTE 


DE OUEST Mercredi 9 


9 avil, 1924 ou 


#1 
4 - 


minuer les, frais: de transport des 
conenrrents. : F5 sont tibres’ toutr- 
‘fois dess'inserire à un. endroit ou 
à l’autre, 

Les chemins de fer accorderont 
la réduction ordinaire de demi-prix 
au retour seulement, , 


Cet, avr anganent a ae fait pour di- | ———— 


_ Comet 


l Ordinations à Edmonton 


| EÉdmonton— De trés hnpression— 
hantes ordinations ont eu lieu dans 
la chapelle du Scolasticat d'Edmon- 
ton, le 30 mars, par Mgr O'Leury. | 

À Quinze uspirants au sacerdoce, dont 


jheire Scolastiques Oblats de Nlarie- | 


Pour jeunes gens, habit 
de laine, barré d’une très jolie 
actuelle. L’habit est doublé d’une étoffe tout laine lustrée. Lè pantalon ä ‘des 


CG) 


e façon, 


de 


e. coupe élégante à, | 2 boutons, tisou épais è base 
au revers court, large et mou de la mode 
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es 
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PET 


TARIF 


du 
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cles Anuonces Classifiées 
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PA TRIQTE DEL LOU 


Tinmactilèc, ont recu des’ ordres | 

ecelésiustiques à des, degrés “aifrée . 

rents. Le diocèse dé Prinee-Albert ganses à ceinture et des parements. 1, r 

était représenté parmi les ordinands D. _ Bet È tt PS 
| par M. Tombu, et celui d'Edmon- 25 Mots OÙ TONGS 50 cenis 
on par M Coulombe. 
[ton 1 couvre | Ces habits .sont taillés par. les experts de la firme Freedman Co. La qualité - Ole du. mot acditionnel. 
| 


Mort du Dr Lachance 


Winnipeg. : Le Dr Fortunat La- | 
chance, imédecin-dégisté de St-Bo-1 
niface est mort lundi soir après uue 
longue maladie, à l'âge de quarante 
septans. En 1920 il Cut délégué du 


‘ J 


\. 


de l'étoffe et dé la confection est insurpassable. | 


Prix 


Manitoba ou congrès de l'Ouest du 
Canitda. He tail reconnu comme 
lun des meilleurs chirurgiens de 
l'Ouest du Canada, En 1912 il ful 
“lu au conseil de ville de St-Boui- 
face ct en 1914-15 it devint maire 
de Ja ville, 1 faisse une femme et” 
deux filles, 


| 
- 
L 


lnéèr ral marquis de Gallifet, 
Seclui-ei état nruinistre de 
ré dans de Cabine Waldeck-Rous- 


+ 
“ # me soma 
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‘Une partie de cartes à 8U0 ta- 
‘bles 


Philadelphie Une partie de eur- 
les monstre à en tict à  Philadel- 
bhie. ‘Trois nille deux cents fem [Cat 
mes v ont pris part Huit cents ta. | Pour 
bles couvrtient 1e vaste parquet de Fuèeal revètait sa plus vieille jaquet- 
l'immense salle louée pour l'acea- {fes ton qu ‘il eraignit de la salir, 
|siun, Le bénéfice a été attribué à futais il jiugeuil, avec une certaine, 
june oeuvre de charité Les prix hauticur, que les députés nc méri- 
se vomposticnt de huéf cents pièces Etaient point qu'il fit plus de frais 
[de cristdus el de broderies, "4 pour eux. 


5 ee DR ns 


La: plûs rapide des étoiles 


venir à la chambre, le sé 


s = 


Catillons pour les grattes-ciel| 
-Les 


vuris. es étoiles ne 


Paris. gr sitte- ciel 


roures, vt on n ju, à Paide de me-. 
vont avoir Jeurs carillons. C'est propres, Pl 


je vas déjà pot lu “T our Métropo- Hi plupart d'entre elles 
litaite® de New-York, Un nouveau l'élan , sb 
chiont 4 des vitesses 
gate) de chicagu, le “Sirauss à: 
LE + A - 
iihhih; 3; h: auf de QU pieds {en dé Pordré de grandeur des dépla- 
sviron 150 mètres), va posséder Un iants planétaires tutour du s0- 
catillon composé de quatre cluches, jéil 
Lu plus grosse, l'un poids de {rois ‘ 
loutes et deniie, sonhera Les heures, |: Toutes cependi nt nv se ienne ni ; 
landis que les ‘rois pétites' feront pas uns ees limites: quelqués-unes 
entendre, chagtie quart d'heure. attciguent des  vilessés Deuucoup | 
une mélodie de Hachdel, supérierjes. -Des  bbservations : 
fai es par: des nslronontes 


HT 1 Jeains au 

7 milles sous une locomotive d'observer .des.ttoiles doutes. d’unc! 
’ Fe * allure dépassant 750 milles par se- 

conde; Pune d'elles atteint méme 
15,000 uuilles. dans. celte unité de 
temps. à - - 
eMuis il + a-nmieuxs M.:Bruns dans 
pe Astronomie”, lait connaitre que 
les détermin: tions failes à Gran! 
sue, confirmées d'ailleurs à PO! 
Serv ratoire dUpsils ont per iuis de, 
déterminer la vitesse delétoile R. 
4. .Cephel qui se déphace à Pallure 
verligineuse de 18.000 milles 


| “eathédrales du comuerre” 


BDeuuvais.-- Une locomotive du 
dépôt de Benrvais, conduité par le 
htévunicien leurs et Le chauffeur 
Braguet, qui devait remorquer un 
{rain de Be: uvais, Gournav-en-Erav, 
a démarré soudain pendant que lv 
mécanicien et le chauffeur se trôu- 

valent sous li machine, où Us cher- 
chaient à débloquer: les ‘freins en 
Faisant sauter Ja lige du piston. 


Les deux hommes ent pu s’ullon- 


Sion de la vapeur dinrinua dans la d'ailleurs partie. Elle est. 


Enfin, la lucomotive fut maîtrisée, 
après une course aigoissanie el pé- 
rileuse, 


Le mécanicien 


‘MONTMARTRE, Sask. 


‘ .ée “Je , 1 
et je chaufteur Je suis venu, Pai vu, j'ai vaincu! 


ressés en vertu du droit 'd'associa- 
et lautré à Régina, [tion auqucl ils ont-pas assez Fe- 

couru; une action énergique sur 
\r opinion publique. 


chewans ais une partie : aura lieu | 
Saskaloon 


à 


A « 


;! 
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“TAXI 


Il n’y.a plus que sept députés! 
en “tuyau de castor” 


dres se plaignent du manque d'élé- 
gatieu des députés. 

dudis oesque | ü Chambre se ré- 
unissait, ils étaient  débordés de 
travail, car chaque député s’em- 
pressait de commandes uu nouveau 
complet, Maintenant, les _travail- 
listes refusent de dépenser A0: livres 
pour un pareil hixe, is trouvent 
ique leurs vélements de- tous Îles 
iliours sont bien assez bons pour Îles 
ibanes der Chambre des Commu- 
nes. M Jack Jones, 
| P: itement, déclaré 
qu'if nv a plus que Sept députés qui 
arrivent aus Séances, en chapeau 
haut de Forme. 

-Pour des 
députés travaillistes anglais adop- 
tent le mème système que feu le gé } 


HS frire es 


a jour et de nuit | 
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| Londres. -Les . tailleurs de Lon- 
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Lu 


Dunes ‘la prétérence à un, 
. compatriote, n 


Tél, 2096. | 
}, BEAUCHAMP  : 
BINCE-ALBERT ‘ SASK, 


Ne. 


STAR ESRRRRERS), 
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jauns qui passérent d dgréubles soi- 


Ê 


wembre. du tait pour 
récemment Frouver un emploi. 


cier agricole de langue française, 
M. M. Morri ier et Denis ont fortement 
approuté noire initiative, et nous 
ont promis tout leur support. M 
Morrier, à son passage à Régina de. 
vait ième aller voir. immédiatement 
Îles officiers du Cartel. 

Furent de passage à Montmartre 
M et Mme  Aïibé Dure agit chez M, 
Willie 0 "Shaugnesiv : “et Mme 
Coueslan et M: Neals cher Arthui 
Curvive AU: M. Rosaire ‘Bilodeau 
chez son frère Paul Biodeiur, | 

Ce der nier, en amateur de radio 
qu l'est, n'a pas manqué d'appor- 
ler son appareil avec lui, ce qui fit 
les détices de plusieurs jeunes 


rées à entendre les concerts de Ré- 
giuu, de Saskatoon, et de nombre 
ses villes des Etats-Unis, 
“Vendredi, M. Ernest Léveitlé par- 
Winnipeg. où il devait 
ANos souhaits 
de bonne chance Énecompainent, 
Melle Antoinette, Déliveius Brissa 
Montmartre cette semaine pour a 


raisons différentes, les [ler résider 4 Régina. . ; 
mot. court, au: Manitoba” die 
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indiquant 
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Classe 


CS SEC Lroseopiques, vérilior que {DOTE des Cxsimehs, ti 
se déphe ta l'école publiques en 
“udintes he 7, pouréénlage ek rune 
15 milles-piär seconde, ce qui est RU iuois de mars: 
pour He mois 
Pécole de Montmartre 
Primaire 
er Honuré Férraton, 2ère Philip. 
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Coupal. Grade Tir Ière 
Breton, 2ème Devil Sauvé, seme 
‘Léo Coupul. GA TISe. 
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montée; d'autre part, Jes deux mu- [ce ours l'étoile ta plus rapide du jéne, 
chinistes firent manocuvrer Le tn-[ciel. 
bleuu des freins avec leurs pieds. Bi ———— 
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jusqu'à | gr aphies Histoire afpellutions 


Rosie 


lov sque, viére Rouge en hoira encore” 
la Gucer- {ne sais pas si on peut appliquer te 
Suskiaehewan- 
petit ruisséatu que 
nous avons tout prés de Mont 
tree ujours est-il que Lous os pit- 
Joissiens qui pe utirel pour la pro- 
vince de Québec 

Cette semaine eu ful au tour de 
M. Adéburd Rioux, de ML Napoléon 
de XML. Ai Mie Jos, Per- 
ras et de son is N: pots on Perras, 
Nous regretlons de ne pas pou- |! 
sur cette chronique la 
de 
: SU HpS j CALE du blé, 
auréri- fixes. comme 0n pourrait le croire: cou pour une autre, celte conférence 
eains, don. à SUTDOMMÈS partois ul es sont äahimiées de mouvements ne hous est pus epuorc parvente, 
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3ème Lovetle Goriveat, 
Sahel, 
Antoine 
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Arithinèlique, 
Eorilure, 
MA fait une muv- 
où pis 
“Grade M, 
Aivrbes- 
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ai ot se CraMmponner SOUS Ja mu- seconde. C "est la vitesse alteinte par LU its Forralon- 83° Alice 
chine qui les a emportés à Archy, les. nébuleuses spirale et les amas pa rg--7 Philomène Bavroh - 72, 
3 milles de Beauvais, La pres. globulaires, dont R. Z. Cephel lait Classe Avanvée. l'Éxamens. “Gév- 
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Marthe 


1(Corivenu - 
Alfred Berg 


70, 


fintendant du gouverheur d'un 
hitaine des gardes et d’autres pet- 
sonnes, 


BRUXELLES— Le 
T heunis, 


premier 
vient de. déclarer 
que le. roi' Albuit est-le”sent fonc- 
tionnuire’de l'Etat qui à refusé ! une 
augmentation de salnire. ru 


LONDRES. 
millions de 
ment britannique : 
veau service de cables télégraphi- | ê{ 
s entré les Antilles” el la Guÿane 
anglaise, . 


de € 
gouverne- 
établit” un nou- 


ee 
Mafché aux grains de. Princes 


, nord, aus. No, 2 2, 
No. 3, Tue: No. 4, 68e. 
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de Fhopital de Melfort. lez € “vrbe , . 

Encore ele À bons coups {ont simplement perdu leurs cas- Mettez ed verbes à la troisième Anton Heffner- -srAnns lrass--78 
de Soleil et la Saskatchewan va bri- quetteS et leurs ceintures au cours | PErSONme CU y al ele PER. 4- Stanley Slou: t-70, _Grade VIN ef 
sur sa sangue de glace, On attend {de cétte aventure. Horse tte a. por is Cr AT [X, Irène Lavoie -77 1-2 Agnès F-: 
a débile vers le 20 avril. ns a eu aucune sorte d'arei- | ies sans TU cute ave: Rate péunot77 lors Beanbien. 76: 

- Aujourul hui et demain, la s0- lent: lu machine était heureuse- luta Ce village x Hrouv ‘ net Helen MeCall- 75 Régis Ferraton —- 
cité d'Agriculture tient une expo: (nent dirigée sur une voie libre, mille “diui. age se tr me à, d net 74 Henri Lévoillé:70, 
ition et une vente de laureaux re ‘ : : à ‘ pereus pu a papa À 
Si 1 du “temps dans un labyrinthe de 
producteurs de rave, sous es ans- + chonins boueus ou remplis de noi | LES. NOUVELLES , 
- pices de l'Association des éleveurs La classe moyenne, Victime, se, nos gens s'y rendent tout de | EN QUELQUES LIGNES 
de la Saskatchewan. de la guerre : à ee. se dépurboutient. Ca Car Fi LL 
TT TT SAT TT Loue T souc laisse de fortes cinpreintes su” | 
M. J. Dupuis à Saskatoon Paris, - Devant vlus d'un iuillier inaints visages D sautent sur “la! AT FAND, Ng— Euine Le 
“Pauditeurs réunis dans la grande glace et battent leurs adyers saires: | Sévat des Etats-Unis, Se porte dus 

Suskatoon— M, 4. Dupuis, sera salle des Sociétés savantes, Me Mare | Par vind points contre quatre RS programme comme l'adversaire 
agent de distriet des passasters, pen: :Nangnier, député de Paris, a traité Bravot 1! irréductible de la loi. des écoles de 
dant l'absence de W. Staplielon, qui la question des “nouveaux pan-| Certes, nous devons louer ladres- | FOrégon, du Ku Klus Klan et de 
représentera le CN. à PExposition :vres." ' se de ces enthousiastes; mais, nous! je fn loi sur la ‘taxe du -revent 
de PEinpire Britannique. Ces "nouveaux pauvres" jont devons surtout remereler Ceux gui} Guns l'Orégon “1: voudrait j'en 

Cette nomination hoñore notre ;ceux qui, appartenant à la classe les aidèrent dus | ‘accomplissement | acer le “défunt. sénateur 
distingué compatriote, qui est au:moÿenne d’avant-guerre, n'ont pas de, leur projet." tel: M° Boyer qui Mearthur. Sénateur N, 
service des ehemins de: fer natio-lvu leurs revenus ou leurs-truite- voulut bien. leur prèter. son: auto, |” 
naux depuis 1913. Le. ments suivre Li eourhe ascendante M. l'abbé Therriault, et M, Goulet BRUXELLES-— Le. Conseil at tué 

M. Dupuis demeure à Winnipes, le a vie chère et qui, ennemis de [qu les accommodèrent de façons! jiue de PUniversité de Liège ai 
où il à femme et quatre enfanis.floute violence souffrent, sans se diverses. nummé M. Raymond Poincaré, dot: 
Nous lui souhaitons la bienvenue en {plaindre a Morrier, président du comi- Jeur honoris USA de la lFacuité 
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